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La plupart des Ainphipodes qui font l'objet du présent

travail ont été obtenus au cours d'un voyage zoologique

efiectué eu 1892, à bord du yacht Melita. J'étais parti de

Nantes le 27 mai. Après quelques recherches sur les côtes

d'Espagne et de Portugal, le yacht passait le détroit de

Gibraltar et arrivait à Alger le 2 juillet. J'en repartais quel-

ques jours plus tard pour consacrer la fin du mois à des

dragages dans les parages de Majorque et de Minorque (lies

Baléares). Il ne sera pas question ici du résultat de ces

opérations. De retour à Alger, je quittai définitivement ce port

le 10 août, pour me diriger, en suivant la côte, vers la Tunisie.

Le trajet d'Alger à Bizerte, effectue par de grosses brises

de vent d'est, qui m'obligèrent à un louvoyage pénible, fut

coupé par quelques relâches à l'abri du cap Tédlès, à Bougie

et devant La Galle. Au cours de ces relâches, plusieurs opéra-

tions de dragage et de pose de nasse me procurèrent des

animaux intéressants. A Bizerte, en dehors de mes dragages

en rade, j'ai pu faire des recherches dans le lac salé et dans

le lac d'eau douce (lac Iskel) grâce à l'obligeance du direc-

teur de la Compagnie des travaux du port, qui voulut bien

mettre un remorqueur à ma disposition pour conduire ma
yole jusqu'à l'entrée de l'Oued-ïindja, canal qui relie les deux

lacs.

J'effectuai ensuite quelques opérations en rade de LaGoulette

et dans le lac de Tunis, puis, je me dirigeai vers le golfe de

Gabès, tout en profitant des circonstances favorables pour
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faire des dragages au large du Ras Dimas, dans le canal des

Kerkennahs et en rade de Sfax.

La faune des iLponges du golfe de Gabès m'intéressait tout

particulièrement, ces Cœlentérés contenant toujours de nom-
breux Crustacés et Mollusques commensaux. Huit coups de

chalut, sur les fonds de 20 à 38 mètres du golfe, me procu-

rèrent de nombreux exemplaires de l'Eponge du commerce
[Hippospongia equina Schulze, var. elastica Lend.) ainsi que

plusieurs formes nouvelles de Spongiaires. Au point de vue

des Amphipodes, celte faune est malheureusement de peu

d'intérêt, les exemplaires_, qui habitent en grand nombre les

oscules des Hippospongia, appartenant tous à deux espèces

fort communes : Lgsianassa longicornis Lucas et Leiicolhoe

spinicarpa (Abildg.).

Je séjournai dans le golfe de Gabès, tant aux mouillages de

la Skhira et de la baie des Surkennis qu'à celui de Sidi-Jamur

(île Djerba), jusqu'au 28 septembre. Puis, après avoir touché

à Sousse, je regagnai Bizerte, où je voulais faire encore

quelques recherches en rade et dans les lacs.

Pendant mon retour à Alger, où j'arrivai le 22 octobre,

j'effectuai encore quelques dragages. Le plus fructueux, au

point de vue spécial qui m'occupe ici, eut lieu sur le plateau

qui sépare le cap Serrât de l'ile de la Galite, par une profon-

deur de 170 mètres. Le chalut ramena dix-sept espèces d'Am-
phipodes. Quatre de ces espèces étaient nouvelles et huit

autres n'avaient jamais été rencontrées en Méditerranée.

Enfin, pendant mon voyage de retour, je profitai des nuits

calmes pour traîner le chalut de surface et pour recueillir les

nombreux animaux pélagiques qui quittent les profondeurs

après le coucher du soleil. Ce mode de pêche, dont les résultats

sont à peu près nuls en été sur la côte d'Algérie, commençait

à devenir fructueux.

La plupart des résultats de ce voyage ont été depuis long-

temps publiés. M. TopsENT (39), a étudié les Spongiaires;

M. Ad. DoLLFUS (19), une partie des Isopodes, les Tanaidœ;

M. Dautzembkrg (17), les Mollusques testacés; M. Joubin (22),

les Céphalopodes. J'adresse ici à ces Messieurs mes meilleurs

remerciements.

Je mentionnerai dans le présent travail, en mêmetemps que

les Amphipodes recueillis en 1892, ceux (jue j'ai trouvés à

Cherchell pendant l'hiver de 1884-1885 et dont une liste pré-

liminaire a déjà été publiée (5), et ceux que j'ai dragués dans
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le golfe de Bône et dans ses environs, à partir de 1899, avec
le petit yacht Melita II. Enfin, j'y joindrai les Amphipodes
dragués dans la baie d'Alger par TIsis, bateau de la Station

zoologique dirigée par M. le professeur Viguier, Amphipodes
que M. Seurat, chef des travaux pratiques de zoologie à la

Faculté des sciences d'Alger, a bien voulu recueillir à mon
intention, et quelques espèces trouvées par mon ami M. Bariteau,

sur la côte de Kabylie.

Le nombre des espèces recueillies est de cent-quarante-deux.

Quatorze de ces formes sont nouvelles pour la science et j'ai

été conduit, au cours de mon travail, à proposer l'établissement

de cinq genres nouveaux.

Liste des stations d'Algérie et de Tunisie

dans lesquelles des Amphipodes ont été obtenus (1

Stn. 10, Cherchell. Recherches sur le littoral pendant l'hiver

de 1884-1885.

Stn. 503, 3 juillet 1892. Alger, ravin de la Femmesauvage,

au bord de TOued Khrenis, sous les pierres.

Stn. 504, 7 juillet 1892. Au large de la côte d'Algérie,

(lat. 37055' N.; longit. 0°40' E.), sur une Tortue {Tkalassochelys

caretta L.).

Stn. 513, 2 août 1892. Au large de la côte d'Algérie

(lat.37°26' N. ; longit. 0°50' E.), sur une Tortue {Tkalassochelys

caretta L.).

Stn. 515, 8 août 1892. Alger, baie de l'Agha, dragage,

sable vaseux^ 10 mètres.

Stn. 516, 8-9 août 1802. Port d'Alger, dans une nasse,

vase molle, 15 mètres.

Stn. 517, 13 août 1892. Cap Tédlès, côte de Kabylie, sur

les Algues du littoral.

Stn. 519, 13 août 1892. Cap Tédlès, filet fin de surface.

(1) Pour la commodité de mes travaux, j'ai réuni, dans une liste générale de

stations, les pèches efiectuées à bord de mes yachts : Actif, sur la côte océanique

de France; Melita, dans l'Atlantique (golfe de Gascogne, côtes d'Espagne et de
' Portugal, Canaries, côtes du Sahai'a et du Sénégal) et dans la Méditerranée

;

Melita il, dans le gohe de Bône et dans ses environs.
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Stn. 520, 13 août 1892. Cap Tédlès, dragage, sable fin,

12 mètres.

Stn. 522, 13-14 août 1892. Mouillage du cap Tédlès, dans

une nasse, sable, 10 mètres.

Sln. 524, 6 août 1892. Au large de Bougie (lat. 36o51' N.
;

longit. 2° 48' E.), filet fin de surface, 6 heures du matin.

Stn. 525, 17 août 1892. Bougie, sur la plage de Sidi-Yaya.

Stn. 526, 18 août 1892. Dans les gorges du Chabet-el-Akra,

au bord d^un ruisseau, sous les pierres.

Stn. 527, 19 août 1892. Bougie, plage de TOued-Marsa, dans

le sable.

Stn. 528, 22 août 1892. Au large du cap Rose (lat. 37° 01' N;
longit. 50 56' E.), filet fin traîné à 10 mètres de profondeur,

8 heures du matin.

Stn. 530, 23 août 1892. Rade de La Galle, chalut, sable et

Posido?ua, 20 mètres.

Stn. 531, 24 août 1892. Au large du cap Roux (lat. 36° 58'

20" N. ; longit. 6" 15' 30" E.), traînage de fauberts sur un fond

de Corail rose, 70 mètres.

Stn. 535, 29 août 1892. Bizerte, au bord du lac salé, sous

les amas de Fosidonia rejetées.

Stn. 537, 3-4 septembre 1892. La Goulette, dans une nasse

mouillée en rade, vase, 6 mètres.

Stn. 538, 4 septembre 1892. Canal de La Goulette à Tunis,

dans les toufTes d'Algues fixées sur les pilotis.

Stn. 540, 4 septembre 1892. Pêche au filet fin dans le lac

de Tunis (salure de l'eau, 55 gr. par litre).

Stn. 541, 7 septembre 1892. Au large du RasDimas (lat. 35°

37' 30" N.; longit. 8» 46' 30" E.), chalut, subie et Posido?iia,

21 mètres.

Stn. 542, 8 septembre 1892. Sur la bouée lumineuse verte,

à l'entrée nord du chenal des Kerkennahs, sur des Alcyonaires.

Stn. 543, 9 septembre 1892. Sfax, sur le banc de sable de-

vant la ville, marée basse, sous les pierres.

Stn. 545, 10 septembre 1892. Plage de Sfax, dans un mor-
ceau de bois rejeté par la mer.

Stn. 546, 11 septembre 1892, Plage au nord de Sfax, sous

les pierres, au niveau des pleines mers.

Stn. 547, 13 septembre 1892. Au large de Maharès (lat. 34°

27' N.; longit. 8° 13' 15" E.), chalut, NuUipores, 22 mètres.

Stn. 549, 14 septembre 1892. Baie des Surkennis, Ras-el-

Freshat, sous les Posidonia rejetées.
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Stn, 551, 15 septembre 1892. Baie des Snrkennis, chalut^

sur Jes fonds de Posidonia du mouillage, 6 à 8 mètres.

Stn. 552, 15 septembre 1892. Baie des Surkenois, dragage
dans le chenal du nord, entre les bancs, sable vaseux et gravier,

10 à 12 mètres.

Stn. 553, 15 septembre 1892. Baie des Surkennis, presqu'île

Khédine, sous les pierres et les Posidonia rejetées.

Stn. 554, 16 septembre 1892. Dragage dans la fosse du
chenal nord, fond de coquilles brisées, 20 mètres.

Stn. 555, 16 septembre 1892. Baie des Surkennis, dans les

Eponges ramenées par le tramail placé dans le chenal par 20

mètres de profondeur.

Stn. 556, 17 septembre 1892. Au large de la Skhira (lat.

34vl5' N.; longit. 7° 48' E.), chalut, sable vaseux, 22 mètres.

Stn. 557, 17 septembre 1892. Golfe de Gabès (lat.34o03' N.;

longit. 1" 53' E.). chalut, sable, 19 mètres.

Stn, 558, 18 septembre 1892. Gabès, au bord de TOued-el-

Bey, petit lac formé par le barrage de l'Oued-Gabès, en amont
de Toasis de Mendel.

Stn. 560, 19 septembre 1892. Golfe de Gabès (lat. 33« 53'

N. ; longit, 7° 52' E.), chalut, sable et Posidonia, 15 mètres.

Stn. 561, 19 septembre 1892. Golfe de Gabès (lat. 33°53'N,;

longit. 7° 55' E,), chalut, sable, 23 mètres.

Stn. 562, 20 septembre 1892. Golfe de Gabès (lat. 34" 02' N.
;

longit. 8" 20' E.), filet fin de surface, 4 heures du matin.

Stn. 563, 20 septembre 1892. Djerba, près du marabout de

Sidi-Jamur, basse mer de syzygie.

Stn. 564, 21 septembre 1892, Marée, même localité que la

précédente,

Stn. 566, 23 septembre 1892, La Skhira, marée basse.

Stn, 567, 24 septembre 1892. La Skhira, marée basse, près

de la pêcherie.

Stn, 568, 25 septembre 1892. Golfe de Gabès (lat. 34° 18' N.;

longit. 8° 18' E.), chalut, Corallines et Éponges, 38 mètres,

Stn. 570, 28 septembre 1892. Sousse, sur les Algues du quai.

Stn. 571, 2 octobre 1892, Au large du cap Farina (lât. 37"

12' N. ; longit. 7^58' E.), filet fin de surface, 11 heures du matin.

Stn. 576, 5 octobre 1892. Bizerte, au bord de l'Oued-Tindja,

qui relie le lac salé au lac d'eau douce, sur les Polysiphonia.

Stn. 577, 7 octobre 1892. Bizerte, dragage dans la rade,

sable et Posidonia, 10 mètres.

Stn, 579, 8 octobre 1892. Au large des Fratelli(lat. 37'2 0' N.
;
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long-it. 7' 04' E.), filet fin traîné à quelques mètres de la sur-

face, au coucher du soleil.

Stu. 580, 9 octobre 1892. Entre la Galite et le cap Serrât

(lat. 37"27' N.; longit. 6° 45' E.), filet fin de surface, 8 heures

du matin.

Stn. 581, 9 octobre 1892. Mêmelocalité, pêche au haveneau,

à la surface, pendant le calme, 9 heures du matin.

Stn. 582, 9 octobre 1892. Entre la Galite et le cap Serrât

(lat. 37^20' N. ; longit. 6° 51' E.), chalut, 170 mètres, vase.

Stn. 584, 11 octobre 1892. Au large du cap de Fer (lat. 37»

37' N. ; longit. 4° 20' E.), filet fin de surface, 6 heures du soir.

Stn. 585, 11 octobre 1892. Au large du cap de Fer (lat. 37°

36' N. ; longit. 4° 18' E.), filet fin de surface, 8 heures 1/2 du

soir.

Stn. 586, 12 octobre 1892. Au large de Djidjelli (lat. 37°

01 'N. ; longit. 3" 27' E.), pêche au haveneau le long du bord.

Stn. 587, 12 octobre 1892. A deux milles au nord de la sta-

tion précédente, mêmemode de pêche.

Stn. 588, 13 octobre 1892. Djidjelli, dragage dans la rade,

sable roux, 23 mètres.

Stn. 589, 13-14 octobre 1892. Djidjelli, dans une nasse

mouillée au pied des roches du phare, par 20 mètres.

Stn. 590, 15 octobre 1892. Djidjelli, canal d'écoulement des

eaux du marais, sur les Algues (eau saumâtre).

Stn. 591, 16 octobre 1892. Au large de Bougie (lat. 36° 56'

IN.; longit. 3° 01' E.), filet fin de surface, 9 à 10 heures du

matin.

Stn. 592, 16 octobre 1892. Mêmelocalité que la précédente,

dans des Salpes à bandes violettes, prises au haveneau le long

du bord.

Stn. 593, 17 octobre 1892. Au nord du cap Carbon (lat. 36°

59' N. ; longit. 2° 48' E.), filet fin de surface, 3 heures du matin.

Stn. 594, 18 octobre 1892. Bougie, dragage en rade de Sidi-

Yaya, vase molle grise, 18 mètres.

Stn. 596, 19 octobre 1892. Golfe de Bougie, chalut, vase,

65 mètres.

Stn. 597, 20 octobre 1892. Plage au sud de Bougie, dans le

sable.

Stn. 599, 18 février 1893. Saint-Eugène, près Alger, sur les

Algues du littoral.

Stn. 600, 10 mars 1893. Alger, baie de Mustapha, sur les

Algues ramenées par la senne.
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Stn. 601, 12 avril 1893. Alger, sur les Algues du littoral.

Stn. 602, 30 avril 1893. Saint-Eugène, près Alger, au bord
d'un ruisseau, à 20 mètres de la mer.

Stn. 603, 19 mai 1893. Saint- Eugène, près Alger, sur les

Algues du littoral.

Stn. 628, 5 juillet 1894. Bône, baie du Fort-Génois, sur les

Algues du littoral.

Stn. 633, 10 juin 1895. Bône, sur les Algues du littoral.

Stn. 652, 20 mai 1897. Bùne, sur une bouée du port.

Stn. 653, 28 mai 1897 Bône, sur une bouée du port.

Stn. 654, 8 juin 1897. Bône, baie du Caroubier, dragage,

vase, 22 mètres.

Stu. 655, 8 juin 1897. Bône, baie du Caroubier, dragage,

sable et Posidonia, 10 mètres.

Stn. 656, 11 juin 1897. Bône, plage Chapuis, dans une
touffe d'Algues.

Stn. 657, 15 juin 1897. Bône, baie du Caroubier, dragage,

sable et Posidotiia, 10 à 12 mètres.

Stn. 658, 19 juin 1897. Bône, baie du Caroubier, dragage,

vase, 20 mètres.

Stn. 659, 19 juin 1897. Bône, baie du Caroubier, dragage,

sable, 15 mètres.

Stn. 660, 26 juin 1897. Bône, au large de la plage Toche,

dragage, vase, 25 à 30 mètres.

Stn. 661, 26 juin 1897. Bôoe, baie du Caroubier, dragage
sable et Posidonia^ 8 à 10 mètres.

Stn. 662, 30 octobre 1897. Bône, dragage dans l'avant- port,

vase molle, 8 mètres.

Stn. 663, 12 mai 1898. Bône, au bout de la digue sud, sur

des Algues brunes.

Stn. 664, 10 juin 1898. Bône, dans la Seybouse, à 5 kilo-

mètres et à 12 kilomètres de l'embouchure, haveneau, au pied

des roseaux.

Stn. 665, 12 juin 1898. Golfe de Bône, près Calle Traverse,

dragage, sable, 10 mètres.

Stn. 666, 13 juin 1898. Bône, plage Luquin, sur les Algues,

Stu. 667, 6 juillet 1898. Bône, plage Luquin, sur les Algues.

Stn. 668, 7 juillet 1898. Bône, cap de Garde, sur les Algues.

Stn. 669, Il juillet 1898. Bône, côte de Sidi-Aïssa, sur les

Algues.

Stn. 670, 28 septembre 1899. Bône, à trois milles dans le
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uortl-est (lu cap de Garde. Filet bathypélagique, 10 heures

du matin, profondeur environ 50 mètres.

Stn. 671, 29 décembre 1899. Bône, à deux milles dans le

nord- est du cap de Garde, filet bathypélagique, 1 heure du

soir, profondeur 60 à 100 mètres.

Stn. 672, 27 mars 1900, Bône, à un mille dans le nord-

ouest du cap de Garde^ filet bathypélagique, 1 heure du soir,

profondeur, 5 à 10 mètres.

Stn. 673, 14 avril 1900. Bône, plage du Caroubier, sur les

Algues.

Stn. 674, 17 avril 1900. La Galle, plage ouest, sous les

pierres recouvrant du gravier.

Stn. 675, 20 avril 1900. La Galle, sur les Algues de l'avant-

port.

Stn. 676, 28 avril 1900. Bône, à un mille dans le nord-

ouest du cap de Garde, filet bathypélagique, profondeur

environ 10 mètres.

Stn. 677, 4 mai 1900. Bône, sur les Algues et dans les^

Rponges fixées aux blocs de béton retires du port.

Stn. 678, 5 mai 1900. Bône, plage du Caroubier, sous les

pierres.

Stn. 679, 19 mai 1900. Bône, plage du Caroubier, sous les

pierres, à 1 mètre au-dessus de la ligne de l'eau.

Stn. 680, 15 juin 1900. La Galle, sur les Algues du chenal,

côté ouest.

Stn. 681, 7 novembre 1900. Bône, à 1 mille dans le nord
du cap de Garde, filet bathypélagique, 10 heures du matin,

profondeur 10 mètres.

Stn. 682, 14 décembre 1900. Golfe de Bône (lat. 36° 38' N.,

longit. 50 42' E.), fauberts (engin des corailleurs), fond de
Corail rose, 65 mètres.

Stn. 683, 17 décembre 1900. Golfe de Bône, près du cap
Rose, filet bathypélagique, profondeur 10 mètres.

Stn. 684, 19 décembre 1900. Dans le nord-ouest du cap
Rose, fauberts, fond de Corail rose, 70 mètres.

Stn. 685, 2 février 1901. Golfe de Bône, dans l'est du port,

chalut et fauberts, vase molle grise, 22 mètres.

Stn. 686, 4 mai 1901. Golfe de Bône, au nord de la plage
du Caroubier, fauberts (engin des corailleurs), roches, 12 mètres.

Stn. 687, 1" juin 1901. Golfe de Bône, au nord de la plage
du Caroubier, fauberts (engin des corailleurs), roches, 12 mètres.
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Stn. 088, 8 jniu 1901. Golfe de Bône, à l'est de la plage du

(>aroubier, chalut et fauberts, vase molle grise, 30 mètres.

Stn. 689, 14 juin 1901. Port de Bône, dragage, sable vaseux

ei Posidonia, 6 mètres.

Stn. 690, 13 juillet 1901. Au large du cap Rose, sur une

Tortue morte.

Stn. 693, 16 juillet 1901. Ile de la Galite (côte nord de Tu-
nisie), au bord d'une mare, dans le village, altitude 100 mètres

environ,

Stn. 696, 16 juillet 1901. Ile de la Galite, sur des Scyllmm
caniciila et un Sçuaiina (nigelns rapportés par les pêcheurs.

Stn. 697, 17 juillet 1901. Ile de la Galite, au bord de la

fontaine de la plage des galets, altitude 20 mètres envirou.

Stn. 698, 17 juillet 1901. Ile de la Galite, sur les Algues.

Stn. 699, 11 janvier 1902. Entre le cap de Garde et la Voile

noire, pêche au filet fin, un peu au-dessous de la surface,

10*> 50 à 11 h 10 du matin.

Stn. 700, 29 janvier 1902. Golfe de Bône, au large du Fort-

Génois, à environ deux milles de terre, filet bathypélagique, à

environ 15 mètres au-dessous de la surface^ 11'' à IP 15 du

matin.

Stn, 701, 4 février 1902. A deux milles dans l'est du cap

de Garde, filet bathypélagique, à environ 20 mètres au-dessous

de la surface. Quatre opérations, entre 11'' du matin et 2'' 15

du soir.

Stn. 702, 7 février 1902. De un k trois milles dans le nord-

est du cap de Garde, filet bathypélagique, à 20-25 mètres

au-dessous de la surface. Quatre opérations, entre 10'' 20 du
matin et 2'' 30 du soir.

Stn. 705, 4 mai 1902. Golfe de Bône, fauberts (engin des

corailleurs), roches, 46 mètres.

Stn. 706, 18 mai 1902. Au large de la Voile noire (ouest du

cap de Garde), sur une épave.

Stn. 707, 18 mai 1902. Au large du cap Axine, près Her-
llor

bord.

Stn. 709, 14 juin 1902. Bône, dragage dans l'avant-port,

sable vaseux et Posidonia, 6 mètres.

Stn. 710, 14 juin 1902. Bône, dragage dans l'avant-port, vase

molle grise, 8 mètres.

Stn, 711, 14 juin 1902. Bône, sur les Algues de la première
bouée noire de l'avant-port.
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Stn. 712_, 21 juin 1902. Bône, dragage clans Tavant-port, vase

molle grise, 8 mètres

Stn. 713, 24-25 juin 1902. Bône, nasse mouillée sur les

roches au nord de la digue du Lion, profondeur environ

5 mètres.

Stn. 716, 4 mai 1903. Bône, dans une pièce de bois épave,

percée par les Tarets.

Stn. 719, 17 février 1904. Bône, baie du Caroubier, dragage,

sable, 10 mètres.

Stn. 720, 15 mai 1904. Golfe de Bône, plage Toche, sur des

Algues, profondeur 2 à 3 mètres.

Stn. 721, 20 mai 1904. Golfe de Bône, baie du Caroubier,

dans les racines de Posidonia, profondeur 3 à 5 mètres.

Stn. 722, 25 mai 1904. Sur des bouées du port de Bône.

Stn. 723, 30 mai 1904. Au large du cap de Garde, sur un

morceau de liège.

Stn. 724, l" juin 1904. Bône, dragage dans Tavant-port,

sable vaseux et Posidonia^ 6 mètres.

Stn. 725, 5 juin 1904. Bône, dans le nord-est du cap de

Garde, chalut, gravier et coquilles brisées, 75 mètres.

Stn. 726, 12 juin 1904. Bône, dans le nord-est du cap de

Garde, chalut, gravier et Algues calcaires, 65 mètres.

Stn. 727, 15 juin 1904. Golfe de Bône, plage Toche, sur des

Algues, profondeur 2 à 3 mètres.

Stn. 728, 17 juin 1904. Golfe de Bône, dans Test du Fort-

Gênois, chalut, vase molle grise, 45 mètres.

Stn. 729, 19 juin 1904. Bône, dans le nord-est du cap de

Garde, chalut, coquilles brisées et Madrépores, 83 mètres.

Stn. 730, 26 juin 1904. Golfe de Bône, plage Chapuis, dans

les Algues et les racines de Posidonia ramenées de 2à 3mètres

de profondeur.

Stn. 731, 27 juin 1904. Golfe de Bône, baie du Caroubier,

sur les Algues du littoral.

Stn. 732, V' juillet 1904. Golfe de Bône, baie du Caroubier,

sur les Algues retirées du fond.

Stn. 732''i% 2 juillet 1904. Golfe de Bône, baie du Fort-

Gênois, dans le byssus des Pinna nobilis ramenées par un plon-

geur, d'une profondeur de 7 à 8 mètres.

Stn. 735, 2 mars 1906. Golfe de Bône, filet fin de surface,

nuit.

Stn. 737, 17 mai 1907. Golfe de Bône, près la plage Chapuis,

dans les paquets de racines de Posidonia retirés du fond.
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Stii. 740, 26 avril 1909. Golfe de Bône, baie du Caroubier,

sur les pierres garnies d'Ulves vertes.

Stn. 741, 1" mai 1909. Djidjelli, plage est, au bord de l'eau,

sous les pierres.

Stu. 742, 4 mai 1909. Hammam-Berda, entre Bône et Guelma,
bains romains, source saline carbonatée, température variant

de 29° à 35° centigrades.

Stn. 743, 19 mai 1909. Bône, jetée sud, sur les Algues.

LYSIANASSIDAE

Nannonyx propinquus nov. sp.

(Fig. 1 du texte et pi. VI, fig. 1 à 8)

Femelle. —Corps obèse, atteignant 3""" de longueur dans la

position où l'exemplaire est figuré. Mésosome et métasome

Fio. 1. —Nannonyx propinquus nov. sp. —Femelle vue du côté gauche.

lisses. Premier segment de l'urosome présentant une petite

dépression dorsale, suivie d'une carène arrondie.

Tête courte dans sa partie dorsale, mais prolongée latérale-

ment par des lobes très développés, subaigus, qui atteignent

l'extrémité du pédoncule des antennes supérieures.
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Plaques coxales remarquablement hautes, celles des quatre

premières paires atteignant à peu près le double de la

hauteur des segments correspondants du mésosome. Plaques

coxales de la cinquième paire beaucoup moins larges que

hautes. Plaques épimérales du dernier segmeut du métasome

terminées en arrière par un angle droit.

Yeux très grands, ovalaires, comprenant chacun une cin-

quantaine d'ocelles.

Antennes supérieures très courtes, ne dépassant pas en lon-

gueur Tensemble de la tête (lobes latéraux non compris) et du

premier segment du mésosome. Premier article du pédoncule

très volumineux, aussi large que long. Ensemble des deuxième

et troisième articles n'atteignant que la moitié de la longueur

du premier article. Flagellum principal n'atteignant que la

moitié de la longueur du pédoncule et composé de quatre arti-

cles. Premier article aussi long que l'ensemble des deux articles

suivants et garni de nombreuses tigelles sensitives. Flagellum

accessoire triarticulé, atteignant la moitié de la longueur du

flagellum principal.

Antennes inférieures à peine plus longues que les antennes

supérieures. Troisième article très développé, un peu plus long

que le cinquième article, qui n'atteint guère plus de la moitié

de la longueur du quatrième. Flagellum à peine plus long que
le dernier article du pédoncule et comprenant cinq articles.

Pièces buccales ne différant pas sensiblement de celles du
type du genre : Nannonyx Goësi (Boeck).

Gnathopodes antérieurs courts, mais robustes. Article basai

volumineux, deux fois aussi long que large. Article méral trian-

gulaire, prolongé le long du bord postérieur du carpe, qui est

également triangulaire et très dilaté à son extrémité. Propode
ovalaire, plus court et plus étroit que le carpe. Dactyle très

petit. Bord postérieur de l'article méral, du carpe et du propode

portant de longues soies spiniformes.

Gnathopodes postérieurs beaucoup plus longs que les gnatho-

podes antérieurs. Article basai un peu rétréci dans sa partie

médiane. Article ischial très développé, atteignant la moitié de
la longueur de l'article basai. Article méral dilaté dans sa

partie distale et finement cilié au bord postérieur. Carpe aussi

long que l'article ischial et finement cilié sur ses deux bords.

Propode beaucoup plus étroit que le carpe et n'atteignant que
la moitié de la longueur de ce dernier article. Bord postérieur
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du pi'opode prolongé inférieurement et formant, avec le dac-
tyle, un petit organe chéliforme.

Péréiopodes robustes, mais très courts. Péréiopodes des deux
premières paires à peine plus longs que leurs plaques coxales.

Article basai presque aussi long que l'ensemble des trois

articles suivants. Article méral dilaté, bord antérieur convexe,

se prolongeant inférieurement le long du carpe. Propode
dépassant d'un tiers la longueur du carpe. Dactyle petit_, légè-

rement courbé.

Péréiopodes de la troisième paire beaucoup plus courts que
les péréiopodes précédents. Article basai plus large que long.

Article méral prolongé en arrière et dépassant l'extrémité du
carpe. Propode atteignant le double de la longueur du carpe.

Dactyle courbé.

Péréiopodes des deux dernières paires de mêmeforme, ceux

de la cinquième paire étant un peu plus longs que les précé-

dents. Article basai à peu près aussi long que large, crénelé

au bord postérieur. Article méral moins fortement prolongé

que cliez les péréiopodes de la troisième paire. Propode attei-

gnant le double de la longueur du carpe. Dactyle petit.

Lobes branchiaux bien développés, plus longs que les

lamelles incubatrices.

Branche externe des uropodes de la première paire un peu

plus courte que le pédoncule, mais notablement plus longue

que la branche interne. Branche interne des uropodes de la

deuxième paire aussi longue que le pédoncule ; branche externe

un peu plus allongée. Uropodes de la dernière paire très

réduits. Branche externe un peu plus courte que le pédoncule

et portant un petit article terminal. Branche interne très grêle,

beaucoup plus courte que la branche externe. Telson aussi

large que long, présentant, au bord distal, une large échan-

crure arrondie, garnie, de chaque côté, d'une forte épine et

d'une soie.

Espèce voisine de Namionyx Goësi (Boeck), des mers de

Norvège, mais, chez cette dernière forme, les yeux sont de

taille moyenne, les plaques épimérales du dernier segment du

métasome sont crénelées au bord postérieur, le propode des

gnalhopodes antérieurs est aussi long que le carpe, l'article

méral des péréiopodes de la troisième paire n'est pas très pro-

longé, le telson ne présente pas d'échancrure au bord distal.

, Provenance. —Stn. 661, golfe de Bône, profondeur 25 mètres.
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Lysianassa longicornis Lucas

(PI. VI, fig. 9)

Lysianassa loiigicoimis Slebbing- (38), p. 39 (1).

Provenance. —Golfe de Bône (Lucas). Stns. 531_, 684, au

large de La Galle. Stns. 556, 557, 561, 568, golfe de Gabès.

Stns. 654, 726, golfe de Bône. Baie d'Alger (Isis). Profondeur

19 à 70 mètres.

Les exemplaires du golfe de Gabès ont été trouvés, en grand

nombre, dans les oscules des Éponges du commerce, Hippo-

spongia eqidîia (Scfhm.), var. elastica Lend.

Couleur. —Chez une femelle ovigère, provenant de la sta-

tion 556, le corps, translucide, était d'un blanc verdâtre, ma-

culé de petites taches jaunes en forme d'étoiles, le flagellum

des antennes était teinté de brun, les yeux étaient d'un brun

rougeâtre et quelques petites taches de mêmecouleur se trou-

vaient sur l'article basai des péréiopodes des deux dernières

paires. Les œufs étaient d'un jaune orangé.

Distribution. —Golfe deNaples (Costa, Della Valle). Adriatique

(Grube, Heller). Villefranche (Alpes-Maritimes), Ile Rousse,

Calvi, Bonifacio (Corse), golfe de Saint-Tropez (Var), baie

d'Alcudia (Majorque), profondeur 10 à 50 mètres (Melita).

Lysianassa ceratina (A. 0. V^alker)

(PI. VI, fig. 10)

Lysianax ceratimts A. 0. Walker (40) p. 200, pl. x, fig. 1 à 8.

Stebbing (38, p. 39) considère, avec quelque doute il est vrai,

L. ceratina comme synonyme de L. longicornis. A mon avis,

les deux formes sont spécifiquement distinctes. Dans un travail

antérieur (9, p. 16, pl. v, fig. 1 et 2), j'ai montré que les an-

tennes étaient bien différentes. D'autre part, Walker (44,

p. 327) a fait observer que le telson, régulièrement arrondi

chez L. longicornis^ était tronqué chez L. ceratina. J'ajouterai

que, chez L. longicornis, le telson (Pl. vi, fig. 9) est beaucoup
plus long que large, tandis qu'il est presque aussi long que
large chez L. ceratina (Pl. vi, fig. 10).

(1) Pour la synonymie, je renvoie le lecteur à l'ouvrage de Stebbing (38), qui est

entra les mains de tous les zoologistes s'occupant de la systématique des Amphipodes.
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Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stn. 517, cap Tédlès. Stn.

551, golfe de Gabès. Stn. 603, Alger. Stns. 666, 731, Bône.
Profondeur à 6 mètres.

DiSTRiHUTiON. —lies Britanniques (A. 0. Walker, Norman).
Jersey, Guernesey (Walker et IIornell, Norman). Grandcamp-
les-Bains, Omonville-la-Rogue, îles Saint- Marcouf, Gran ville

(Gadeau de Kerville). Saint-Vaast-la-IIoiigue (Chevreux et

Bouvier). Perros-Guirec. Roscoff. Côte océanique de France
(Chevreux). Port-Vendres, Cette, Bandol, Saint-Tropez, Saint-

Raphaël, Antibes, Villefranche_, sur les Algues du littoral
;

Porto-Vecchio, Corse, sur Pinna nobilis ; La Luz, Canaria,
marée basse; Dakar, Sénégal, profondeur 5 mètres (Melita).

Mer Rouge, océan Indien (A. 0. Walker).

Couleur. —Mes exemplaires de Bône étaient quelque peu
translucides, d'un gris jauaâtre, avec quelques grandes taches

brunes sur le inésosome et sur le métasome et de nombreuses
petites taches jaunes, en forme d'étoiles, sur tous les segments
du corps et sur l'article basai des péréiopodes des deux der-

nières paires. Les yeux étaient d'un rose pâle.

Lysianassa rispinosa (Délia Valle)

Lysianassa bispinosa Stebbing (38), p. 38.

Provenance. —Stn. 721, golfe de Bône, profondeur 5 à 6

mètres. Deux grandes femelles, mesurant 11 millimètres de
longueur.

DisTRiRUTiON. —Golfe de Naples (Della Valle).

Lysianassa plumosa Boeck.

(PI. YI, fîg. 11 à 20).

Lysimiassa plumosa Stebbing (38), p. 38.

Une femelle de cette espèce a été draguée par la Melita sur

la côte nord de Tunisie.

La présence de L. plumosa en Méditerranée vient à l'appui

de l'opinion de Bâte et Westwood (1, I, p. 74) et de

G. 0. Sars (33, p. 42, pi. xvi, fig. 1), qui assimilent la forme
des mers du nord de l'Europe à l'Amphipode recueilli par
H. Milne-Edwards dans le golfe de Naples et décrit par lui

sous le nom de Lysianassa Coslae (24, p. 365, pi. x, fig. 17).

Cette description est malheureusement très incomplète et
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l'absence d'une dent au bord postérieur du dernier segment

du métasome, sur la figure du mémoire de H. Milne-Edwards,

a engagé Della Valle (18, p. 788), puis Stebbing, à nier l'iden-

tité des deux formes. Ou pourrait objecter à cela que la forme

de l'angle postérieur du dernier segment du métasome, souvent

difficile à voir sans un examen approfondi, semblait de nulle

valeur à l'époque où H. Milne-Edwards écrivait son mémoire

sur les Crustacés Amphipodes, tandis qu'elle est considérée

actuellement comme un caractère d'une grande importance

chez les Amphipodes de la famille des Lysianassidae. Quoi qu'il

en soit, je crois devoir apporter ma contribution à cette ques-

tion si controversée, en décrivant ici la femelle que j'ai prise

sur la côte de Tunisie et en y joignant la description d'un

mâle, dragué par la Melita dans la baie de Villefranche.

Mes exemplaires de la côte océanique de France ne diffèrent

de ceux de la Méditerranée que par leur taille beaucoup plus

grande. Chez tous ces exemplaires, de provenances diverses,

les angles postérieurs du dernier segment du métasome sont

moins prolongés en arrière et le lobe interne des maxilles

antérieures est plus allongé que sur les figures de l'ouvrage

de G. 0. Sars.

Femelle. — Exemplaire ne semblant pas adulte, mesurant

seulement /f^^S de longueur. Corps très comprimé. Tête

beaucoup plus longue que le premier segment du mésosome,

rostre très court, aigu, lobes latéraux prolongés, étroits.

Plaques coxales des quatre premières paires atteignant plus

du double de la hauteur des segments correspondants du mé-

sosome. Plaques coxales de la première paire prolongées en

avant et formant un large lobe arrondi. Plaques coxales de la

quatrième paire profondément échancrées en arrière. Plaques

coxales de la cinquième paire un peu -plus larges que hautes,

lobes subégaux. Angle postérieur des plaques épimérales du

dernier segment du métasome prolongé en arrière et terminé

par un petit crochet aigu.

Yeux assez grands, subréniformes, plus larges dans leur

partie supérieure.

Premier article du pédoncule des antennes supérieures un

peu plus long que large, portant quatre grosses soies ciliées

au bord postérieur, qui se termine inférieureinent par une

petite dent. Deuxième et troisième articles relativement grands,

atteignant presque, à eux deux, la longueur du premier article.

Flagellum principal beaucoup plus court que le pédoncule et
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comprenant sept articles garnis de longues soies sensitives.

Flagellum accessoire biarticulé, ne dépassant pas l'extrémité

du premier article du flagellum principal.

Antennes inférieures un peu plus courtes que les antennes

supérieures. Dernier article du pédoncule à peine plus long

que l'article précédent. Flagellum comprenant seulement

quatre articles.

Lobe interne des maxilles antérieures très développé, attei-

gnant au niveau de la base des dents du lobe externe. Lobe
externe portant six grandes dents crénelées et quatre petites

dents fourchues.

Gnathopodes antérieurs assez développés. Article basai

robuste, un peu plus long que l'ensemble des trois articles

suivants. Propode beaucoup plus long que le carpe. Dactyle

très petit.

Propode des gnathopodes postérieurs subchéliforme, attei-

gnant les deux tiers de la longueur du carpe. Dactyle forte-

ment courbé.

Péréiopodes des deux premières paires assez allongés,

article méral dilaté au bord antérieur et portant, ainsi que le

carpe, quelques longues soies simples au bord postéi'ieur.

Propode beaucoup plus long que le carpe. Dactyle grêle, peu

courbé, atteignant les deux tiers de la longueur du [)ropode.

Péréiopodes des trois dernières paires courts et robustes,

augmentant progressivement en longueur, de la troisième à la

cinquième paire. Article basai très diialé, portant quelques

crénelures au bord postérieur. Article méral plus dilaté dans

les péréiopodes des troisième et quatrième paires que dans

ceux de la cinquième paire. Propode atttMgnant près du double

de la longueur du carpe. Dactyle grêle et allongé, atteignant

les trois quarts de la longueur du propode.

Branches des uropodes de la première paire subégales, un

peu plus courtes que le pédoncule. Branches des uropodes de

la deuxième paire aussi longues que le pédoncule; branche

interne présentant, vers son extrémité, un brusque rétrécisse-

ment, garni d'un cil. Uropodes de la dernière paire beaucoup

plus courts que les uropodes précédents. Branches ne portant

ni soies ni épines. Branche externe uniarticulée, aussi longue

que le pédoncule ; branche interne beaucoup plus courte.

Telson ovalaire, sa largeur égalant les deux tiers de sa

longueur. Bord distal arrondi, n'atteignant pas tout à fait le

milieu du pédoncule des uropodes de la dernière paire,

Mém. Soc. Zool. de Fr., 1910. xxiii —11
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• Male. —Longueur du corps, G""*.

Lobes latéraux de la tête plus étroits et plus allongés que

chez la femelle.

Yeux très grands, quelque peu réniformes, occupant

presque toute la hauteur de la tète.

Antennes supérieures différant un peu de celles de la

femelle. Flagellum principal aussi long que le pédoncule et

composé de neuf articles, Flagellum accessoire triarticulé. plus

long que le premier article du flagellum principal.

Antennes inférieures aussi longues que le coi-ps. Dernier

article du pédoncule beaucoup plus long que l'article précédent.

Bord antérieur du flagellum portant des calcéoles.

Péréiopodes des deux premières paires portant de longues

soies ciliées au bord postérieur de l'article méral, du carpe et

du propode.

Uropodes de la dernière paire beaucoup plus longs que chez

la femelle. Bord interne du pédoncule et de chacune des

branches portant de longues soies ciliées. Branche interne

notablement plus courte que la branche externe.

Provenance. —Stn. 582, côte nord de Tunisie, profondeur

170 mètres.

Couleur. —Chez l'exemplaire de Villefranche, le corps,

translucide, était d'un blanc rosé, maculé de larges taches

d'un jaune brun sur les trois premiers segments du mésosome

et sur le métasome. Les yeux étaient bruns.

Distribution. —Côte occidentale de Norvège (Boeck, G. 0.

Sars). Iles Britanniques (Sp. Bâte, Norman, Robehtson, A. 0.

Walker). Boulonnais (de Guerne, Barrois, Bonnier). Guernesey

(Walker et Hornell, Norman). Jersey, Roscoff. Côte océanique

de France (Chevreux). Baie de Villefranche (Melita).

Perrierella audouiniana (Sp. Bâte)

Perrierella audouiniana Stebbing (38), p. 41.

Provenance. —Stn. 684, au large de La Calle. Stns. 705 et

725, golfe de Bône. Profondeur, 46 à 75 mètres.

Couleur. —Une femelle ovigère, de la station 705, avait le

corps d'un blanc opalescent, teinté de jaune verdàtre sur le

mésosome. Les yeux étaient d'un blanc mat, sur lequel les
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ocelles, peu nombreux, se détachaient en noir. Les œufs étaient
roses.

Distribution. —Norvège (G. 0. Sars). Kattég-at (Meinkrt).
Iles Britanniques (Sp. Bâte, Norman, Robertson, A. 0. Wal-
ker). Pas-de-Calais (Bonnier). Graudcamp-les-Bains (Gadkau
DE Kerville). Saint-Vaast-Ia-Houg-ue (Chevreux et Bouvier).
Jersey (Walker et Hornell). Côte océanique de France (Che-
vreux). Port-Vendres, golfe de Saint-Tropez, baie de Villefran-

che, g-olfe d'Ajaccio, profondeur 40 à 100 mètres, (Melita).

Princesse-Alice, port de Porto-Conte, Sardaigne (Chevreux).

Orchomene HUMiLis (Costa).

Lysianassa humilis Costa (15), p. 172.

Orchomene Batei Stebbing (38), p. 45.

Ppovenance. —Stn. 10, Cherchell. Stn. 517, cap Tédlès.

Stns. 726 et 729, golfe de Bône. Baie d'Alger (Isis). Profon-
deur, à 83 mètres.

Stkbbing met en doute l'identité à'Orchomene humilis (Costa)

et d^Orchomene Batei G. O. Sars, tandis que cette identité est

admise par Della Valle, par Norman et par A. 0. Walker. J'ai été

conduit à me ranger à l'opinion de ces derniers auteurs, non
seulement parce que je ne trouvais pas de différences sensibles

entre mes exemplaires de la Manche et ceux de la Méditer-

ranée, mais aussi parce que j'ai rencontré cet Amphipode dans
plusieurs stations intermédiaires.

Distribution. —Norvège (G. 0. Sars). Iles Britanniques

(Sp. Bate, Norman, Robertson, A. 0. Walker). Le Havre,

Luc-su r-Mer (Chevreux). Saint- Vaast-la-Hougue (Chevreux et

Bouvier). Jersey, Guernesey (Walker et Hornell, Norman).

Grandcamp-les-Bains, Gran ville (Gadeau de Kerville). Roscoff.

Côte océanique de France (Chevreux). Setubal, Cadiz, La Luz
(Cunaria), golfes de Saint-Tropez, de Calvi et d'Ajaccio (Mëlita).

Cannes (A. 0. Walker). Princesse-Alice, au large de Monaco
(Chevreux). Golfe de Naples (Della Valle).

La distribution bathymétrique de cette espèce est extrême-

ment étendue. Elle a été prise par des profondeurs de 1 000
mètres, dans le golfe de Naples, et de 1 474 mètres, au large

de Monaco (13, p. 90).
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Aristias iNEGLECTUS Hansoiî.

Aristias necjlectus Stebbing (38), p. 50.

Provenance. —Baie d'Alger (Isis), 30 à oO mèlres.

Distribution. — Norvège (Boeck, (i. 0. Sars, Norman).

Suède (Bruzelius). Kattégat (Meinert). Iles Shetland (Norman).

Poit-Vendres (Melita). Environs de Monaco, dragages de I'Eider

(exemplaires communiqués par M. Richard). Golfe de Naples

(Della Valle). Adriatique (Grube, Heller).

Socarnopsis nov gen.

Corps comprimé. Plaques coxales très hautes. Antennes de

la femelle subégales, flagellum multiarticulé dans les deux

paires. Epistome débordant sur la lèvre antérieure. Bord tran-

chant des mandibules simple, palpe situé plus près de la base

de la mandibule que le processus molaire. Lobe des maxilles

postérieures très étroit. Lobe externe des inaxillipèdes très

allongé, atteignant presque le milieu du troisième article

du palpe. Gnathopodes antérieurs non subchéliformes, Péréio-

podes des deux dernières paires d'égale longueur. Lobes bran-

chiaux possédant des lobes accessoires des deux côtés. Branches

des uropodes de la dernière paire subégales, branche externe

uniarticulée. Telson profondément fendu.

Genre intermédiaire entre Ichnopus et Socarnes.

Diflère (.VIchnopus par l'absence d'une dent au bord postérieur

des plaques épimérales du dernier segment du métasonie, par

la position du palpe des mandibules, par la forine de la lèvre

postérieure, dont les prolongements postérieurs sont à peine

divergents, par l'absence de spinules au bord interne du dac-

tyle des gnathopodes antérieurs et par ses péréiopodes des

deux deruières paires d'égale taille.

Diffère de Socarnes par la forme de sa lèvre antérieure, par

la grande longueur du lobe externe de ses maxillipèdes, par

ses péréiopodes des deux dernières paires d'égale taille et par

ses lobes branchiaux portant, des deux côtés, des lobes acces-

soires.
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Socarnopsis crenulata nov. sp.

(Fig. 2 du texte et pi. VII, fig-. 1 à 13).

Socarnes Schmardai Chcvreux (11), p. 693.

Femelle. — (iorps comprimé, atteignant .^"""o de longueur,

dans la position où l'exemplaire est figuré. Mésosome et

Fio. 2. —Socarnopsis crenulata nov. gen. et sp. —Femelle vue du côté droit.

métasome lisses. Premier segment de l'urosome présentant une

légère dépression dorsale.

Tête assez volumineuse, beaucoup plus longue que le pre-

mier segment du métasome, portant des lobes latéraux très

développés, largement arrondis au bord distal.

Plaques coxales des quatre premières paires très grandes,

atteignant à peu près le double de la hauteur des segments

correspondants du mésosome. Plaques coxales de la cinquième

paire un peu plus larges que hautes, lobe antérieur beaucoup

plus étroit que le lobe postérieur. Angle postérieur des

plaques épimérales du dernier segment du métasome prolongé

en arrière et largement arrondi.

Yeux très étroits, plus de trois fois aussi hauts que larges.
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affectant un peu la forme de croissants et présentant de nom-

breux ocelles.

Antennes supérieures un peu plus longues que l'ensemble

de la tète et des deux premiers segments du mésosome. Premier

article du pédoncule volumineux, un peu plus long que large.

Deuxième et troisième articles très courts. Flagellum principal

comprenant dix-sept articles. Premier article aussi long que

l'ensemble des quatre articles suivants et garni de cinq ran-

gées transversales de soies. Flagellum accessoire attteignant à

peu près la moitié de la longueur du flagellum principal

et composé de six articles.

Antennes inférieures très grêles, de même longueur que les

antennes supérieures. Dernier article du pédoncule n'atteignant

que la moitié de la longueur de l'article précédent. Flagellum

plus long que le pédoncule et comprenant quinze articles.

Epistome débordant sur la lèvre antérieure, dont il est

séparé par un sinus assez profond.

Mandibules présentant un bord tranchant lisse et arrondi.

Processus molaire très saillant, dentiforme, séparé du bord

tranchant par trois grosses épines. Palpe robuste et allongé,

situé plus près de la base de la mandibule que le processus

molaire; troisième article n'atteignant qu'un peu plus de la

moitié de la longueur de l'article précédent.

Lobes latéraux de la lèvre postérieure étroits. Prolongements

postérieurs courts, à peine divergents, tronqués à l'extrémité.

Lobe interne des maxilles antérieures triangulaire, portant

quelques cils très fins au bord interne et deux soies à l'extré-

mité. Lobe externe obliquement tronqué, armé de sept dents

crénelées. Palpe large et court, finement crénelé au bord

distal.

Lobes des maxilles postérieures longs et étroits. Lobe interne

un peu plus court que le lobe externe et portant une rangée

de soies au bord interne.

Maxillipèdes courts et grêles. Lobe interne obliquement

tronqué au bord distal. Lobe externe atteignant presque le

milieu du troisième article du palpe et crénelé au bord interne.

Palpe modérément développé.

Article basai des gnathopodes antérieurs robuste, presque

aussi long que l'ensemble des quatre articles suivants. Article

ischinl plus large que long, bord antérieur formant une dent

aiguë. Article méral triangulaire. Propode aussi long que le

carpe, non subchéliforme, bord postérieur concave dans son
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tiers inférieur. Dactyle court., presque droit, portant'uuc petite

dent au bord interne.

Gnathopodes postérieurs beaucoup plus longs que les gna-

thopodes pré3édents. Article ischial atteignant un peu plus de

la moitié de la longueur de Tarticle basai. Carpe aussi long

que l'article ischial, Propode atteignant à peine la moitié de la

longueur du carpe, un peu plus long que large, dilaté à l'ex-

trémité, mais ne présentant pas de prolongement de l'angle

inféro-postérieur.

Péréiopodes des deux premières paires assez allongés. Articles

médians portant de longs cils au bord postérieur. Article méral

prolongé le long du bord antérieur du carpe. Propode plus

long que le carpe. Dactyle légèrement courbé, n'atteignant pas

tout à fait la moitié de la longueur du propode.

Péréiopodes de la troisième paire courts, mais robustes. Article

basai plus large que haut, crénelé au bord postérieur. Article

méral fortement dilaté en arrière et se prolongeant jusqu'au

milieu du bord postérieur du carpe. Propode atteignant le

double de la longueur du carpe. Dactyle légèrement courbé.

Péréiopodes des deux dernières paires beaucoup plus longs

que les péréiopodes précédents, d'égale taille, ne différant en-

tre eux que par la forme de leur article basai, qui présente un

bord postérieur droit, dans les péréiopodes de la quatrième

paire, tandis qu'il est largement arrondi dans les péréiopodes

suivants. Bord postérieur de l'article basai crénelé. Article méral

et carpe plus grêles que dans les péréiopodes de la troisième

paire. Carpe atteignant les deux tiers de la longueur du

propode.

Lobes branchiaux très développés, portant, des deux côtés,

des lobes accessoires.

Branches des uropodes de la première paire d'égale taille,

un peu plus courtes que le pédoncule. Uropodes de la

deuxième paire n'atteignant pas tout à fait l'extrémité des

uropodes précédents ; branches d'égale taille, aussi longues

que le pédoncule. Uropodes de la dernière paire ne dépassant

pas l'extrémité des uropodes précédents. Branches étroitement

lancéolées, portant quelques soies. Branche externe uniarticulée,

à peine plus longue que la branche interne.

Telson deux fois aussi long que large, fendu sur les deux

tiers de sa longueur. Lobes très divergents, terminés par une

petite échancrure garnie d'une épine.
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^XLE. —^ Premier segment de l'urosome présentant une

profonde dépression dorsale. Lobes latéraux de la tête plus

étroits et plus allongés que chez la femelle. Yeux plus larges.

Antennes supérieures ne différant de celles de la femelle que

par leur llagellum accessoire un peu plus allongé, comprenant

sept articles, et par la présence de calcéoles au bord posté-

rieur du flagellum principal.

Antennes inférieures plus longues qne le corps. Pédoncule

très robuste, le dernier article n'étant qu'un peu plus court

que l'article précédent. Articles du flagellum portant des

calcéoles au bord antérieur.

Branches des uropodes de la dernière paire portant des

soies plus longues et plus nombreuses que chez la femelle.

Autres appendices ne différant pas de ceux de la femelle.

Dans une liste d'Amphipodes du littoral de la Corse (11, p. 693),

j'ai assimilé, par erreur, l'espèce décrite ci-dessus à une forme

de l'Adriiitique, Anonyx Schmardae Heller (20, p. 21, pi. ii,

fig. 29 à 33), Chez ce dernier Amphipode, la taille est plus

grande (7 à 8°""), les yeux, oblongs, sont de taille moyenne, le

premier article du pédoncule des antennes supérieures se pro-

longe pour former une petite dent, le premier article du flagel-

lum de ces antennes est plus long que le pédoncule, les péréio-

podes de la dernière paire sont plus longs que les péréiopodes

précédents, les branches des uropodes de la dernière paire

sont bordées d'épines, le telson n'est fendu que jusqu'en son

milieu.

Della Valle (18, p. 803, pi. v, fig. 4 et pi. xxvn, fig. 23 à

32) a décrit, sous le nom d'Ichnopiis Schmardae (Heller), un

mâle de Lysianasside qui ne me semble pas pouvoir être assi-

milé à l'espèce de Hkller, mais qui diffère encore davantage

du mâle de Socarnopsis crenulata. Chez l'xXmphipode du golfe

de Naples, les lobes latéraux de la tête ne sont pas prolongés,

les plaques coxales sont beaucoup moins hautes, les yeux sont

de forme différente, il n'existe pas de dent à Tarticle ischial

des gnathopodes antérieurs, non plus qu'au bord interne du
dactyle de ces gnathopodes ; le propode des gnathopodes posté-

rieurs est de forme différente^ l'article basai des pattes des

trois dernières paires n'est pas crénelé, les branches des uro-

podes de la dernière paire sont absolument glabres.

Provenance. —Stn. 522, cap Tédlès. Stn. 582, côte nord de

Tunisie. Stn. 589, Djidjelli. Côte de Kabylie, nombreux exem-
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plaires dévorant un Poissou pris au palaocre (envoi de M. Ba-
riteau). Profondeur, 10 à 170 mètres.

DiSTiiiBUTiois. —Salins d'IIyères, cap d'Antibes, Ile-Rousse

(Corse), nasse, protondeur 6 à 15 mètres (Melita).

Couleur. —Chez les exemplaires des Salins d'Hyères et du
cap d'Antibes, le cojps et les appendices, translucides, étaient

d'un blanc opalescent, sans taches; les yeux étaient d'un rouge
vif.

HiPPOMEDONDENTICULATUS (Sp. Bâte).

Hippomedon denticulatiis Stebbing (38), p. 59.

Provenance. —Stn. o56, golfe de Gabès. Stns. 661, 688,

729, golfe de Bône. Profondeur 10 à 83 mètres.

Couleur. —Chez les exemplaires de la station 661, le corps,

translucide, était d'un blanc opalescent, avec quelques taches

rouges sur l'urosome. Les yeux étaient rouges.

Distribution. — Norvège (Boeck, G. 0. Sars, Norman).

Suède (Bruzelius). Mer du Nord, Skagerrak (Reibisch). Iles

Britanniques (Sp. Bâte, Robertson,, Norman, A. 0. Walker).

Jersey (Norman). Côte océanique de France (Chevreux). Détroit

de Gibraltar et au large de Tetouan, dans les nasses de la

Princesse- Alice (Chevreux). Golfe de Naples (Costa, Della Valle).

ScoPELOCHEiRus HoPEi (Costa).

Scopelocheirus Hopei Stebbing (38), p. 62.

Provenance. —Stn. 582, côte nord de Tunisie. Stn. 726,

golfe de Bône. Profondeur 65 à 170 mètres.

Distribution. — Norvège (G. 0. Sars). Suède (Bruzklius).

Mer du Nord (Reibisch). lies Britanniques (Norman, A. 0.

Walker). Jersey (îVorman). Côte océanique de France (Che-

vreux). Fosse du cap Breton, près Bayonne (Norman). Golfe

de Naples (Costa, Della Valle). Princesse-Alice, près l'île de

Monte Cristo (Chevreux).

Aroui (1) nov, gen.

Corps robuste, peu comprimé. Pédoncule des antennes

supérieures très volumineux. Antennes inférieures beaucoup

(1) Nomarabe du Mouflon à manchettes [Ovis tragelaphus Desm.). Allusion aux
longues soies dont le type du genre est orné.
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plus longues que les antennes supérieures. Epistome ne débor-

dant pas sur la lèvre antérieure. Processus molaire des

mandibules dentiforme, très saillant, palpe peu développé,

plus court que le corps de la mandibule. Lobe interne des

maxilles antérieures triangulaire, portant une rangée de soies

ciliées, lobe externe armé d'épines striées, palpe large et court.

Maxilles postérieures très développées, lobe interne portant de

nombreuses soies au bord distal et au bord interne, lobe

externe plus court et plus large que le lobe interne et portant,

au bord distal, une épaisse rangée de soies d'une longueur

inusitée. Lobe interne des maxillipèdes atteignant Textrémité

du deuxième article du palpe, dernier article du palpe dacty-

liforme, assez court. Gnathopodes antérieurs grêles, propode

terminé par des touffes de soies, dactyle rudimentaire.

Gnathopodes postérieurs plus longs et plus robustes que les

gnathopodes antérieurs, propode chéliforme. Articles basai et

méral des péréiopodes de la troisième paire très dilatés.

Péréiopodes des deux dernières paires d'égale taille. Uropodes

de la dernière paire dépassant à peine les uropodes précédents,

branche externe biarticulée, plus longue que la branche interne.

Telson assez large, profondément fendu.

Très voisin de Scopelochelrus Sp. Bâte, mais, dans ce dernier

genre, l'épistome déborde sur la lèvro antérieure, le palpe des

mandibules est très développé, le lobe externe des maxillipèdes

est loin d'atteindre l'extrémité du deuxième article du palpe,

dont le quatrième article est long et grêle, les gnathopodes

antérieurs et postérieurs sont de même longueur, les péréio-

podes de la dernière paire sont les plus longs, le telson est

étroit.

Aroui setosus nov. sp.

(Fig. 3 du texte et pi. VII, fig. U à 27).

Femelle. —Corps obèse, atteignant 7°"° de longueur dans la

position où l'exemplaire est figuré. Mésosome et métasome

lisses. Premier segment de l'urosome présentant, au bord dorsal,

une profonde et étroite échancrure, suivie d'une carène arrondie.

Tête beaucoup plus longue que le premier segment du méso-

some. Lobes latéraux saillants, subaigus à leur extrémité.

Plaques coxales des quatre premières paires un peu plus hautes

que les segments correspondants du mésosome et garnies, au

bord inférieur, d'une épaisse rangée de soies. Plaques coxales
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de la première paire prolongées en avant pour former un lobe

arrondi, atteignant presque l'extrémité des lobes latéraux de
la tète. Plaques coxales de la quatrième paire profondément
échancrées en arrière. Plaques coxales de la cinquième paire

plus larges que hantes, à peine échancrées au bord inférieur,

bord postérieur ondulé. Angle postérieur des plaques épimérales

du dernier segment du métasome un peu prolongé en arrière

et largement arrondi.

Yeux grands, ovales, près de deux fois aussi hauts que larges.

Antennes supérieures aussi longues que l'ensemble de la

tète et du premier segment du mésosome. Pédoncule très volu-

mineux. Premier article aussi large que long, deuxième et

FiG. 3. —Aroui setostis nov. gen. et sp. —Femelle vue du côté droit.

troisième articles très courts. Flagellum atteignant près du
double de la longueur du pédonculeet comprenant dix articles.

Premier article aussi long que l'ensemble des trois articles sui-

vants et garni de nombreuses soies. Flagellum accessoire tri-

articulé. Premier article beaucoup plus long que l'article

correspondant du flagellum principal et atteignant deux fois la

longueur de l'ensemble des articles suivants.

Antennes inférieures atteignant près de la moitié de la lon-

gueur du corps. Premier article du pédoncule très développé.

Dernier article beaucoup plus long que l'article précédent.

Flagellum composé d'une trentaine d'articles.

Epistome ne débordant pas sur la lèvre inférieure.

Mandibules robustes. Bord tranchant droit. Processus molaire
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étroit et allongé, dentiforme. Palpe un peu plus court que le

corps de la mandibule et fixé à peu près an niônie niveau que

le processus molaire. Deuxième article dilaté dans sa partie

proximale. Troisième article atteignant les deux tiers de la

longueur de l'article précédent.

Lèvre postérieure présentant des prolongements postérieurs

grêles et divergents.

Lobe interne des maxilles antérieures triangulaire, portant

onze soies ciliées au bord interne. Lobe externe armé d'un

rang d'épines striées au bord distal. Palpe bien développé,

dilaté à son extrémité,, qui est garnie d'épines fourchues.

Maxilles postérieures remarquablement développées. Lobe

interne ovalaire, garni de soies au bord distal et au bord

interne. Lobe externe plus court que le lobe interne, mais plus

large et fortement dilaté à son extrémité. Bord distal garni

d'une épaisse rangée de soies très fines et beaucoup plus

longues que le lobe qui les porte.

Lobe interne des maxillipèdes très large, obliquement tron-

qué au bord distal. Lobe externe très développé, atteignant

l'extrémité du deuxième article du palpe et portant une rangée

d'épines au bord interne. Palpe assez grêle, quatrième article

dactyliforme, n'atteignant que la moitié de la longueur de

l'article précédent. '

Gnathopodes antérieurs assez grêles. Article basai aussi long

que l'ensemble des trois articles suivants. Propode atteignant

à peu près la longueur du carpe et terminé, comme chez les

Scopelocheirus, par des toufîés de soies qui cachent un dactyle

rudimentaire.

Gnathopodes postérieurs beaucoup plus longs et plus robustes

que les gnathopodes antérieurs. Article basai dilaté dans sa

partie distale. Article ischial plus long que l'article méral.

Propode atteignant les deux tiers de la longueur du carpe,

fortement dilaté dans sa partie distale et prolongé au bord

postérieur, de façon à former, avec le dactyle, un petit organe

chéli forme.

Péréiopodes des deux premières paires très courts. Article

méral présentant un bord antérieur fortement convexe. Pro-

pode atteignant près du double de la longueur du carpe. Dac-

tyle peu développé.

Péréiopodes de la troisième paire un peu plus courts que
les péréiopodes précédents, mais très robustes. Article basai

beaucoup plus large que long, portant une épaisse rangée de soies
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sur ses bords antérieur et postérieur. Article ischial cilié au bord
antérieur. Article méral très volumineux, aussi large que long,

fortement dilaté en arrière, bord antérieur finement cilié et

portant quatre épines, bord postérieur garni de longues soies

dans sa partie médiane. Carpe court, portant quatre épines au
bord antérieur. Propode notablement plus long que le carpe.

Dactyle gros et court.

Péréiopodes de la quatrième paire un peu plus longs que les

péréiopodes précédents. Article basai moins large que long.

Articles suivants portant quelques petites épines et quelques

soies. Carpe et propode d'égale longueur.

Péréiopodes de la cinquième paire à peine aussi longs ijue

les péréiopodes précédents, dont ils diffèrent seulement par

leur article basai, qui est aussi large que long et crénelé au

bord postérieur.

Lobes branchiaux simples, extrêmement développés, aussi

longs, dans les gnathopodes postérieurs, que l'ensemble des

articles basai, ischial et méral.

Pédoncule des uropodes des deux premières paires portant

de nombreuses épines au bord postérieur. Branches subégales,

plus courtes que le pédoncule. Uropodes de la dernière paire

dépassant à peine l'extrémité des uropodes précédents. Branche

externe biarticulée, portant deux épines au bord externe.

Branche interne un peu plus courte que la branche externe et por-

tant deux épines au bord externe et huit longues soies ciliées

au bord interne.

Telson un peu plus long que large, fendu sur les quatre

cinquièmes de sa longueur, chacun de ses lobes étant terminé

par une petite échancrure garnie d'un cil et d'une épine.

Mâle. —Dimorphisme sexuel peu prononcé. Premier article

du flagellum des antennes supérieures plus allongé, aussi long

que l'ensemble des quatre articles suivants. Antennes infé-

rieures dépassant un peu la moitié de la longueur du corps.

Flagellum garni de calcéoles dans les antennes des deux paires.

Bord interne de la branche interne des uropodes de la der-

nière paire portant une vingtaine de soies ciliées.

Provenance. —Stn. 726, au large de Bône, profondeur

65 mètres. Nombreux exemplaires, sur des Oursins [Spatangus

sp.).

Couleur. — Ces Amphipodes étaient colorés en gris rosé,
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comme les Spatangues dont ils sont commensaux. Les yeux

étaient d'un rouge orangé.

Tryphosa minima nov. sp.

(Fig. 4 du texte et pi. Vlll, fig. 1 à 14).

Femelle, —Corps très comprimé, mesurant 2""" 5 de lon-

gueur dans la position où l'exemplaire est figuré. Mésosome et

métasome lisses. Premier segment de l'urosome terminé en

arrière par une carène dorsale arrondie, qui déborde un peu

sur le segment suivant.

ïête un peu plus longue, au bord dorsal, que le premier

Fio. 4. —Tryphosa minima nov. sp. —Femelle vue du côté droit.

segment du mésosome. Lobes latéraux très développés,

largement arrondis.

Plaques coxales très hautes, celles de la quatrième paire

atteignant trois fois la hauteur du segment correspondant du
mésosome. Plaques coxales de la première paire triangulaires,

portant quelques petites épines à l'angle inférieur et au bord
postérieur. Plaques coxales de la cinquième paire aussi larges

que hautes. Angle postérieur des plaques épimérales du dernier

segment du métasome un peu prolongé en arrière, presque
droit.
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Yeux grands, étroitement ovales, comprenant de nombreux
ocelles.

Antennes supérieures aussi longues que l'ensemble de la tête

et des deux premiers segments du métasome. Premier article

du pédoncule un peu plus long que large, atteignant le double
de la longueur de l'ensemble des deux articles suivants.

Flagellum principal aussi long que le pédoncule et composé
de onze articles portant des tigelles sensitives. Flagellum
accessoire n'atteignant pas tout à fait la moitié de la longueur

du flagellum principal et comprenant quatre articles.

Antennes inférieures un peu plus longues que les antennes

supérieures. Dernier article du pédoncule n'atteignant que la

moitié de la longueur de l'article précédent. Flagellum com-
prenant neuf articles.

Epistome ne débordant pas sur la lèvre antérieure.

Dernier article du palpe des mandibules très court, n'attei-

gnant pas la moitié de la longueur de l'article précédent.

Lobe externe des maxilles antérieures carrément tronqué.

Autres pièces buccales ne différant pas sensiblement de celles

de Trijphosa Sarsi Bounier (= T. nana G. 0. Sars (33), p. 76,

pi. XXVII, fig. 1).

Gnathopodes antérieurs grêles et allongés. Propode un peu
plus court que le carpe, bord palmaire légèrement écbancré,

formant un angle obtus avec le bord postérieur. Dactyle

robuste, fortement courbé, portant une petite dent au bord

interne.

Gnathopodes postérieurs un peu plus longs que les gnatho-

podes antérieurs. Bord antérieur de l'article ischial armé d'une

petite dent obtuse. Propode atteignant un peu plus de la moitié

de la longueur du carpe et se prolongeant en arrière, pour
former un petit organe chéliforme avec le dactyle.

Péréiopodes des deux premières paires assez allongés.

Article méral et propode d'égale longueur. Dactyle atteignant

la moitié de la longueur du propode.

Péréiopodes des troisième et quatrième paires mutilés, les

péréiopodes de la quatrième paire devant être plus long» que

les péréiopodes suivants, à en juger par le grand développement

de leur article méral. Article basai des péréiopodes de la

cinquième paire plus long que l'ensemble des articles suivants.

Bord postérieur crénelé. Article méral dilaté, un peu prolongé

en arrière le long du bord postérieur du carpe. Propode
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presque aussi long que l'ensemble des deux articles précédents.

Dactyle atteignant la moitié de la longueur du propode.

Uropodes robustes et très courts. Branche externe des

uropodes de la dernière paire biarticulée, aussi longue que le

pédoncule. Branche interne très grêle, un peu plus longue que

le premier article de la branche externe.

ïelson plus long que large, fendu sur les quatre cinquièmes

de sa longueur, portant deux paires d'épines marginales et

une paire d'épines terminales.

Espèce voisine de Tryphosa insignis Bonnier, draguée par le

Caudan dans le golfe de Gascogne, par une profondeur de

950 mètres (2, p. 619, pi. xxxvi, fig, 1), mais s'en distin-

guant par la forme des lobes latéraux de la tète, par la forme

de l'angle postérieur des plaques épimérales du dernier segment

du métasome, par le lobe externe, carrément tronqué, de ses

maxilles antérieures et, à en juger d'après la figure du mé-
moire de BoNMER, par ses uropodes postérieurs plus réduits.

Provenance. —Stn. 599, Saint Eugène, près Alger. Une
femelle, portant sept œufs entre ses lamelles incubatrices.

On n'a signalé, jusqu'ici, l'habitat en Méditerranée d'aucun

Amphipode du genre Tryphosa. J'en ai dragué, en baie de

Villefranche, une autre espèce, très remarquable par les créne-

lures qui garnissent l'angle postérieur des plaques épimérales

du dernier segment du métasome.

Tmetonyx ExiGUUs (Chcvreux).

Tmetonyx exiguiis Stebbing (38), p. 720.

Provenance. — Stn. 522, cap Tédlès. Stn. 713, Bône. Pro-

fondeur 5 à 10 mètres.

Distribution. —Salins d'Hyères (Var). Cap d'Antibes, baie

de Villefranche (Alpes-Maritimes). Ile Rousse (Corse). Profon-

deur, 6 à 20 mètres (Melita).

Couleur. —Les exemplaires du cap d'Antibes étaient d'un

blanc jaunâtre translucide, avec quelques petites taches d'un

rouge vif sur le mésosome et sur le métasome. Les yeux étaient

rouges.

Lepidepecreum longicorne (Bâte et Westwood).

Lepidepecreiun longicorne Stebbing (38), p. 80.

Provenance. —Stns. 654, 658, 660, 662, 666, 686, golfe de

Bône. Profondeur à 30 mètres.
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Couleur. — Chez un mâle de la station 654, le corps, trans-

lucide, était d'uu blanc violacé, lég-èrement teinté de jaunâtre
sur le mésosome. Quelques petites taches d'un rouge brun
existaient sur la carène dorsale et sur les segments du méso-
some et du niétasome. Le flagellum des antennes supérieures
était d'un roug-e brun, les yeux, d'un rouge vif.

Distribution. —Norvège méridionale (G. 0. Sars). Dane-
mark (Meinert). Mer du Nord (Reibisch). Helgoland (Soko-
LOwsKi). Iles Britanniques (Sp. Bâte, Norman, A. 0. Walker).
Jersey, Guernesey (Walker et Hornell, Norman). Côte océa-
nique de France (Chkvreux). Setubal (Melita). La Spezzia

(G. 0. Sars). Cap d'Antibes (Melita).

STEGOCF.PHALIDAE

Stegocephaloides christianiensis (Boeck)

(Fig. 5 du texte et pi. VJII, fig. 15 à 28).

Stegocephaloides christianieîisis Stebbiog (38), p. 92.

Je rapporte, avec quelque hésitation, à cette espèce un
Anqihipode dont j'ai dragué un unique exemplaire sur la côte

de Tunisie et dont je donne ici la description.

Femelle. —Corps très obèse, mesurant 4°"° de longueur.

Bord dorsal de la tête plus court que le premier segment du
mésosome, lobes latéraux prolongés, aigus. Plaques coxales de

la première paire triangulaires. Plaques coxales de la quatrième

paire presque aussi larges que hautes. Plaques coxales de la

sixième paire quadrangulaires, rétrécies inférieurement, moins

larges que hautes. Angle postérieur des plaques épimérales

du dernier segment du métasome prolongé en arrière, aigu,

échancré à l'extrémité.

Organes de vision non apparents.

Antennes supérieures aussi longues que l'ensemble de la tête

et du premier segment du mésosome. Premier article du pédon-

cule un peu plus large que long. Ensemble des deux articles

suivants atteignant les trois quarts de la longueur du premier

article. Flagellum composé d'un premier article très allongé,

finement cilié, atteignant presque la longueur du premier article

du pédoncule, suivi de deux articles assez courts et d'un qua-

trième article spiniforme, beaucoup plus long que l'ensemble

des deux articles précédents. Deuxième article portant une longue

Méin. Soc. Zool. de Fr., 1910. xxm—12
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épine^ fixée à l'extrémité de son bord interne. Flagellum acces-

soire uniarticulé, n'atteignant pas tout à fait la moitié de la

longueur du premier article du flagellum principal.

Antennes inférieures un peu plus longues que les antennes

supérieures. Dernier article du pédoncule aussi long que l'article

précédent. Flagellum plus long que le dernier article du pédon-

cule et composé de huit articles.

Lèvre antérieure bilobée, lobes très inégaux.

Lobe tranchant des mandibules armé de neuf dents. Lobe

accessoire de la mandibule gauche finement denticulé.

Lobes latéraux de la lèvre postérieure surmontés d'une dent

Steqocephaloides clirisLianiensis (Boeck). —Femelle vue du côté gauche.

recourbée, crénelée à l'extrémité. Prolongements postérieurs

peu divergents.

Lobe interne des maxilles antérieures très développé, portant

douze soies ciliées au bord distal. Lobe externe armé de nom-
breuses épines crénelées. Palpe uniarticulé, ne dépassant pas

l'extrémité du lobe externe, terminé par trois épines barbelées.

Lobe interne des maxilles postérieures très large ; lobe ex-

terne étroit, un peu plus court que le lobe interne et portant,

au bord distal, huit épines longues et grêles, terminées par un

crochet aigu.

Maxillipèdes larges et courts. Lobe interne profondément

échancré au bord distal. Lobe externe très développé, crénelé

au bord interne. Palpe grêle.
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Gnathopodes antérieurs assez allongés. Article basai aussi

long- que l'ensemble des cinq articles suivants. Propode non
subchéliforme, beaucoup plus long que le carpe. Dactyle très

petit, n'atteignant que le tiers de la longueur du propode,
Gnathopodes postérieurs ne différant des gnathopodes anté-

rieurs que par les dimensions de leur article basai, qui est plus

court et n'atteint pas la longueur de Tensemble des quatre
articles suivants.

Péréiopodes des deux premières paires robustes. Article

méral et propode d'égale taille, un peu plus longs que îe

carpe.

Article basai des péréiopodes de la troisième paire étroit,

un peu dilaté dans sa partie distale et presque aussi long que
l'ensemble des quatre articles suivants.

Article basai des péréiopodes de la quatrième paire plus

court, mais un peu plus large, que celui des péréiopodes pré-

cédents. Propode plus allongé. Dactyle long et grêle, atteignant

la moitié de la longueur du propode.

Article basai des péréiopodes de la dernière paire beaucoup
plus long que large, crénelé au bord postérieur. Lobe prolongé

inférieurement pour former un angle un peu arrondi, qui

atteint au niveau de l'extrémité de l'article méral.

Uropodes des deux premières paires atteignant au même
niveau. Uropodes de la dernière paire n'atteignant pas tout à

fait l'extrémité des uropodes précédents ; branches subégales,

plus longues que le pédoncule et ne portant ni soies ni épines.

Telson ovalaire, fendu sur un peu plus de la moitié de sa

longueur.

Cet Amphipode ne diffère du S. christianiensis, des mers de

Norvège, que par les dimensions relatives des articles du
pédoncule des antennes supérieures et par la fente un peu plus

prononcée du telson. Ces légères différences, constatées sur un
exemplaire unique, ne m'ont pas semblé suffisantes pour l'éta-

blissement d'une nouvelle espèce.

Provenance. —Stn. 582, côte nord de Tunisie, profondeur

170 mètres.

Distribution. —Norvège (G. 0. Sars, Norman). Danemark
(Meinert). Iles Britanniques (Robertson, Norman, A. 0. Wal-
ker). Golfe de Gascogne, profondeur 160 et 180 mètres

(Melita).
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AMPELISCIDAE

Ampelisca BREvicoRNis (Gosta).

Ampelisca brevicornis Stebbing (38), p. 100.

Provenance. —Stn. 594, golfe de Bougie. Stns. 654, 662,

685, 688, 728, golfe de Bône, profondeur 8 à 45 mètres.

Couleur. —Chez les exemplaires de la station 685, les mâles

étaient d'un blanc rosé translucide, avec quelques petites taches

noires en forme d'étoiles sur les plaques coxales et sur le

métasome et quelques petites taches d'un jaune d'or sur la

tète et sur les gnathopodes. Une grande tache rouge_, de forme

ronde, existait de chaque c6té du bord postérieur de la tête.

Les femelles présentaient une teinte générale moins claire,

jaunâtre, et ne possédaient pas de taches rouges sur la tête.

Distribution. —Norvège (G. 0. Sars). Suède (Lilljeborg).

Kattégat (Meinert). Mer du Nord (Rkibisch). Helgoland (Soko-

lowsky). Hollande (Hoek). Iles Britanniques (Sp. Bâte, Robert-

son, Norman, A. 0. Walker). Saint- Yaast-la-Hougue (Cbevreux

et Bouvier). Jersey (Walker et Hornell). Guernesey (Norman).

Perros-Guirec, Roscofï. Cote océanique de France (Chevreux).

Golfe de Gascogne (Cbevreux). Setubal (Melita). Côte du Sé-

négal (Melita). Cap de Bonne-Espérance (Stebbing). Ceylan

(A. 0. Walker). Golfe de Naples (Costa, Della Valle)-. Port-

Yendres (Melita).

Ampelisca rubella Costa.

Ampelisca rubella Stebbing (38). p. 104.

Provenance. —Stn. 666, golfe de Bône, littoral.

Distribution. — Saint-Jean-de-Luz (Chevreux). Golfe de

Naples (Costa, Della Valle). Port-Vendres, cap d'Antibes

(Melita).

Couleur. —Chez un exemplaire du cap d'Antibes, le corps,

à peine translucide, était d'un blanc rosé, avec quelques

taches rougeâtres sur les plaques coxales des quatre premières

paires. Les yeux, très petits, étaient d'un rouge foncé.

Ampelisca serraticaudata Chevreux.

Ampelisca serraticaudata Stebbing (38), p. 107.

PHOVENA^CE. —Stn. lOj, Cherchell. Stn. 735, Bône, surface.
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Distribution. — Baie Confitale (Ganaria), cap d'Antibes

(Melita).

Ampelisca diadema Costa.

AmpelUca diadema Stebbing- (38), p. 107.

Provenance. — Stn. 515, baie d'Alger. Stn. 684, au large

du cap Rose. Stn. 725, au large du cap de Garde. Profondeur

10 à 75 mètres.

Distribution. — Norvège (Boeck, G. 0. Sars, Norman).

Suède (G. 0. Sars). Helgoland (Sokolowsky). Iles Britanniques

(Robertson, Norman). Guernesey (Norman). Côte océanique de

France (Chevreux). Golfe de Naples (Costa, Della Valle). Baie

de Villefranche, ile Rousse, Ajaccio, Bonifacio (Melita).

Cannes (A. 0. Walker).

Ampelisca typica Sp. Bâte.

(PI. IX, fig. 1 à 8).

Ampelisca typica Stebbing (38), p. 109.

Femelle. — Longueur d'une femelle ovigère, de la sta-

tion 688 :
5'"". Premier segment de l'urosome portant une

carène dorsale anguleuse.

Tête à peu près aussi longue que l'ensemble des trois pre-

miers segments du mésosome et tronquée presque carrément

au bord antérieur.

Plaques coxales de la première paire dilatées dans leur

partie distale. Plaques coxales de la quatrième paire beaucoup

moins larges que hautes, échancrure postérieure peu profonde.

Plaques épimérales du dernier segment du métasome terminées

en arrière par un angle droit.

Yeux inférieurs situés tout près du bord antérieur de la tête.

xA.ntenues supérieures un peu plus courtes que Tensemble

de la tête et du premier segment du mésosome, leur extrémité

n'atteignant pas le milieu du dernier article du pédoncule des

antennes inférieures. Deuxième article du pédoncule beaucoup

plus long que le premier article. Flagellum aussi long que

le pédoncule et comprenant cinq articles.

Antennes inférieures n'atteignant pas tout à fait la moitié de

la longueur du corps. Quatrième et cinquième articles du
pédoncule d'égale taille. Flagellum comprenant dix -sept

articles.
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Gnathopodes antérieurs peu développés. Propode un peu

plus court que le carpe.

Gnathopodes postérieurs plus grêles et beaucoup plus longs

que les gnathopodes antérieurs. Propode n'atteignant pas tout

à fait la moitié de la longueur du carpe. Dactyle grêle,

presque droit.

Dactyle des péréiopodes des deux premières paires plus

long que l'ensemble du carpe et du propode.

Dactyle des péréiopodes des troisième et quatrième paires

triangulaire, aigu.

Article basai des péréiopodes de la dernière paire plus long

que Tensemble de tous les articles suivants ; lobe s'étendant

inférieurement un peu au delà de l'extrémité de l'article ischial.

Propode et dactyle d'égale taille, un peu plus longs que l'en-

semble de l'article méral et du carpe.

Branches des uropodes de la dernière paire n'atteignant pas

tout à fait le double de la longueur du pédoncule. Branche

externe épineuse sur ses deux bords. Branche interne portant

une longue épine distale et quelques petites épines au bord

interne.

Telson deux fois aussi long que large, fendu sur les trois

quarts de sa longueur, chacun de ses lobes portant une rangée

de trois épines médianes et deux épines terminales.

Majle. —Plaques épimérales du dernier segment du méta-

some régulièrement arrondies en arrière. Carène du premier

segment de l'urosome plus élevée que chez la femelle et pré-

cédée et suivie d'une profonde dépression dorsale.

Antennes supérieures un peu plus longues que le pédoncule

des antennes inférieures. Antennes inférieures aussi longues

que le corps.

Branches des uropodes de la dernière paire garnies, sur leurs

bords contigus, d'une rangée de longues soies ciliées.

Provenance. —Stns. 515, 516, Alger. Stns. 654, 658, 660,

661, 688, golfe de Bône. Stn. 725, au large du cap de Garde.

Profondeur 10 à 75 mètres.

Espèce nouvelle pour la Méditerranée.

Distribution. —Côtes occidentale et méridionale de Norvège

(BoECK, G. 0. Sars, Norman). Suède, Kattégat (G. 0. Sars).

Skagerrak (Reibisch). Iles Britanniques (Sp. Bate, Norjlan,

A. 0. Walker). Jersey (Walker et Hornell). Guernesey (Norman).

Trégastel (Gôtes-du-Nord). Côte océanique de France (Che-

VREUx). Setubal (Portugal), baie de Villefranche (Melita).
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Ampelisca tenuicornis Lilljeborg

(PI. IX, fig. 9 à 16).

Afnpelisca tenuicornis Stebbing (38), p. 110.

Femelle. —Longueur du corps, 4"". Premier segment de

Furosotne présentant une très légère dépression dorsale, suivie

d'une petite carène arrondie.

Tête plus longue que l'ensemble des trois premiers segments

du mésosome, courbée en avant, obliquement tronquée à

l'extrémité.

Bord antérieur des plaques coxales de la première paire

concave dans sa partie proximale. Plaques coxales de la qua-

trième paire profondément échancrées en arrière. Angle pos-

térieur des plaques épimérales du dernier segment du méta-

some peu prolongé en arrière, presque droit.

Antennes supérieures n'atteignant pas tout à fait le milieu du
dernier article du pédoncule des antennes inférieures. Deuxième
article du pédoncule un peu plus long que le premier article.

Flagellum composé de huit articles. Yeux inférieurs situés un
peu en arrière de l'angle inférieur de la tête.

Antennes inférieures aussi longues que le corps. Quatrième

et cinquième articles du pédoncule très allongés, d'égale taille.

Propode des gnathopodes antérieurs un peu plus court que
le carpe et très dilaté en son milieu. Propode des gnatho-

podes postérieurs atteignant un peu plus de la moitié de la

longueur du carpe.

Dactyle des péréiopodes des deux premières paires aussi

long que l'ensemble du carpe et du propode.

Article basai des péréiopodes de la dernière paire un peu

plus court que l'ensemble des cinq articles suivants et n'attei-

gnant pas tout à fait l'extrémité de l'article ischial. Article

ischial très développé, aussi long que le propode. Dactyle un

peu plus court que le propode.

Branches des uropodes de la dernière paire n'atteignant pas

tout à fait le double de la longueur du pédoncule. Branche ex-

terne un peu plus étroite que la branche interne et portant cinq

soies au bord interne et trois petites épines au bord externe.

Branche interne portant quelques soies au bord externe.

Telson étroit, un peu rétréci dans sa partie antérieure et

fendu sur les trois quarts de sa longueur, chacun de ses lobes

ne portant que deux petites épines distales.
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Malk. —Carène dorsale du premier seg-ment de l'iirosome h

peine plus accentuée que chez la femelle.

Antennes supérieures atteignant Textrémité du pédoncule des

antennes inférieures.

Antennes inférieures notablement plus longues que le corps.

Cette forme, que je considère commeune variété du type du

nord de l'Europe, en diffère par sa taille beaucoup plus petite,

par ses antennes supérieures ud peu plus courtes, par l'article

ischial de ses péréiopodes de la dernière paire plus développé

et par son telson moins épineux.

Provenance. —Stn. 552, golfe de Gabès. Stns. 658, 660,

661, golfe de Bône. Profondeur 10 à 30 mètres.

Espèce nouvelle pour la Méditerranée.

Distribution. —Côtes occidentale et méridionale de Norvège

(G. 0. Sars, Norman). Suède (Lilljeborg). Danemark (Meinert).

Mer du Nord (Reibisch). Helgoland (Sokolowsky). Iles Britan-

niques (Sp. Baie, Norman, Robertson, A. 0. Walker). Jersey,

Guernesey (Walker et Hornell, Norman). Omonville-la-Rogue

(Gadeau de Kkrville). Perros-Guirec (Côles-du-Nord). Côte

océanique de France (Chevreux).

HAUSTORIIDAE

Batbyporeia megalops nov. sp.

(Fig-. 6 du texte et PI. X, fig. là 11).

Mâle. —Corps robuste, modérément comprimé, atteignant
tj mm

jjg longueur dans la position où l'exemplaire est figuré.

Métasome très développé, presque aussi long que le mésosome.
Tête aussi longue que l'ensemble des deux premiers segments

du mésosome. Lobes latéraux peu prolongés, arrondis.

Plaques coxales de la première paire moins prolong-ées en
avant que chez les autres espèces du genre Bathyporeia.

Plaques coxales des trois paires suivantes un peu plus hautes

que les segments correspondants du mésosome. Plaques coxales

des trois premières paires portant une petite dent à Tangle
inféro-postérieur. Angles postérieurs du troisième segment du
métasome à peine prolongés en arrière, largement arrondis.

Premier segment de l'urosoine présentant une profonde dépres-
sion dorsale, suivie d'un renflement qui porte une paire de
soies et une paire d'épines.
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Yeux très grands, réaiformes, occupant presque toute la

hauteur de la tète et se touchant à sou sommet.

Antennes supérieures aussi longues que l'ensemble des quatre

premiers segments du mésosome. Premier article du pédoncule

atteignant près de trois fois la longueur de l'ensemble des

deux articles suivants. Premier «-t deuxième articles portant de

petites épines. Flagellun) un peu plus court que le pédoncule

et composé de dix articles portant des calcéoles au bord anté-

rieur et de longues tigelles sensitives au bord postérieur. Fla-

Fn. 6. —Bathyporei a megalops nov sp. —Mâle vu du côté droit.

gellum accessoire biarticulé, aussi long que Tensemble des

quatre premiers articles du flagellum principal.

Antennes inférieures beaucoup plus longues que le corps

Quatrième article du pédoncule plus gros et plus long que le

cinquième article. Flagellum grêle, chacun de ses articles por-

tant une calcéole et une petite soie au bord antérieur.

Gnathopodes antérieurs grêles et courts. Article basai con-

tourné, très dilaté à son extrémité. Propode ovalaire, presque

aussi long que le carpe. Dactyle fortement courbé.

Gnathopodes postérieurs très robustes, atteignant le double

de la longueur des gnathopodes antérieurs. Article basai for-

tement dilaté dans sa partie distale et portant, à l'extrémité du
bord postérieur, quatre longues soies ciliées. Carpe presque
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aussi long- que l'article basai. Propode atteignant les deux tiers

de la longueur du carpe.

Péréiopodes des deux premières paires plus courts que les

gnathopodes postérieurs. Article méral très dilaté. Carpe attei-

gnant à peine les deux tiers de la longueur du propode.

Article basai des péréiopodes de la troisième paire garni de

soies spiniformes sur ses bords antérieur et postérieur. Article

méral très dilaté en son milieu, beaucoup plus long que l'en-

semble des deux articles suivants et portant de longues soies

ciliées au bord antérieur et deux grandes épines au bord pos-

térieur. Propode plus court que le carpe.

Article basai des péréiopodes de la quatrième paire un peu
plus long que large, n'atteignant pas la moitié de la longueur

de l'ensemble des articles suivants. Article méral portant deux

grandes épines à l'extrémité du bord antérieur et trois épines

au bord postérieur. Propode un peu plus long que Tarticle

méral. Dactyle rudimentaire, caché au milieu de la touffe de

longues épines qui l'entourent.

Péréiopodes de la dernière paire de même longueur que les

péréiopodes précédents. Article basai modérément dilaté, près

de deux fois aussi long que large, beaucoup plus court que la

moitié de la longueur de l'ensemble des articles suivants. Pro-

longement de l'article ischial formant une dent remarquable-

ment longue et aiguë. Carpe et propode d'égale longueur.

Dactyle rudimentaire.

Branche interne des uropodes des deux premières paires

plus courte que la branche externe. Branche interne des uro-

podes de la dernière paire un peu plus longue que large, por-

tant trois épines distales. Branche externe biarticulée, portant,

au bord interne, une rangée de longues soies ciliées. Bord
externe ne portant ni soies ni épines. Deuxième article attei-

gnant le tiers de la longueur du premier.

Telson plus long que large, fendu jusqu'à sa base, chacun

de ses lobes portant un groupe de trois épines au milieu du
bord externe et sept épines distales.

Femelle inconnue.

Cette espèce se distingue de presque toutes les autres formes

connues du genre Bathyporeia par la grandeur de ses yeux.

Seul, le mâle de B. ginllia?nsoniana possède des yeux presque

aussi grands, mais il est bien différencié de la forme nouvelle

par la petite dent qui existe à l'angle postérieur des plaques
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épimérales du dernier segment du métasome. Le prolongement
dentiforme aigu de l'article ischial des péréiopodes de la der-

nière paire est aussi un caractère spécifique bien net.

ProveiNANce. —Stn. 665, golfe de Bône, profondeur 10 mètres.

Deux mâles.

Urothoe pulchella (Costa).

Urothoe jmlchella Stebbing (38), p. 130.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stns. 659, 661, 682,

golfe de Bône. Profondeur à 65 mètres.

Distribution. —Firth of Forth (Stebbing, Th. Scott, Nor-

man). Jersey (Walker et Hornell, Norman). Perros-Guirec

(Côtes-du-Nord). Roscoff, Morgat (Finistère). Côte océanique

de France (Chevreux). Téuérife, Canaria, Dakar (Melita).

Princesse-Alice, rade de Melilla (Chevreux). Cap d'Antibes

(Melita).'

PHOXOCEPHALIDAE

Paraphoxus maculatus (Chevreux).

(Pi X, fig. 12-13).

Paraphoxus maculatus Stebbing (38), p. 138 et p. 723.

Provenance. —Stn. 582, côte nord de Tunisie, profondeur

170 mètres. Une femelle mesurant 2"™ 6 de longueur.

Distribution. —Une femelle de 3 milHmètres de longueur,

draguée par I'Hirondelle dans le golfe de Gascogne, par une

profondeur de 180 mètres.

J'ai figuré ici les péréiopodes des troisième et quatrième

paires, qui étaient mutilés chez l'exemplaire de l'Océan.

Metaphoxus pectinatus a. 0. Walker

(PI. IX, fig. 19 et 20)

Metaphoxus pectinatus Stebbing (38) p. 139.

Provenance. —Stn. 557, golfe; de Gabès. Stn. 684, au large de

La Calle. Profondeur 19 à 70 mètres.

Distribution. —Iles Britanniques, Guernesey (Norman, A. 0.

Walker). Perros-Guirec (Côtes-du-Nord). Côte océanique de

France (Chevreux). Ile Rousse, Ajaccio (Corse), baie de

Villefranche (Melita). Cannes (A. 0. Walker).

Couleur. —Chez mes exemplaires de la baie de Villefranche,
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les mâles avaient le corps d'un rouge orangé, les yeux d'un

brun rougeâtre. Le corps des femelles était d'un jaune verdâ-

tre, leurs œufs étaient rouges. Les exemplaires de Perros-Guirec

avaient le corps d'un rouge orangé, les yeux rouges ; tous les

appendices, translucides, étaient d'un blanc violacé.

Dansun mémoire récemment paru, Patience (31, p. 116, pi. m
et pi. iv), ayant eu occasion d'étudier de nombreux exemplaires

de Metaphoxus pectinatus et de Metaphoxus Fultoni, a été

amené à conclure de leur examen que le dernier de ces deux

Amphipodes n'était autre qu'un stade de développement du
premier. A. 0. Walker, dans une lettre annexée au mémoire
de Patience, discute ces conclusions et présente d'excellents

arguments pour la séparation spécifique des deux formes.

Je suis absolument de son avis.

L'une des pêches de Patience dans le Firth of Glyde lui a

procuré 50 mâles de M. pectinatus et 47 mâles de M. Fultoni.

Une autre pêche a ramené 6 mâles de M. pectinatus et 12

mâles et 2 femelles de M. Fultoni. Ces pèches ont été effectuées

au filet fin entre deux eaux, à environ une brasse du fond.

Dans ces conditions, on ne pouvait capturer que des mâles et

je suis très porté à croire que les deux femelles de la dernière

pêche ont été prises â un moment où le filet a effleuré le fond.

Puisque les deux espèces sont très communes dans la localité

explorée, un dragage sur le fond aurait sûrement ramené de

nombreux exemplaires des deux sexes et de tout âge de ces

Amphipodes et l'examen des jeunes eût permis de trancher la

question.

On a vu plus haut que j'ai pris des exemplaires de

M. pectinatus en de nombreuses localités des côtes de France.

Au cours de l'été de 1903, en cherchant, à marée basse, dans le

sable vaseux de la rade de Perros-Guirec, j'ai trouvé 37 exem-
plaires de M. pectinatus'. 8 mâles, 12 femelles et 17 jeunes.

Quelques-uns de ces derniers sont très petits. J'ai figuré ici

(pi. IX, fig. 19 et 20) les gnathopodes de l'un de ces jeunes

Amphipodes, qui mesurait 1""° 3 de longueur. Ils ne diffèrent

pas sensiblement de ceux des adultes. J'ai fait la même cons-

tatation en examinant de jeunes spécimens de M. pectinatus

dragués dans la baie du Groisic en même temps qu'une

cinquantaine d'adultes des deux sexes.

J'ai figuré également (pi. ix, fig. 17 et 18) les gnathopodes
d'un jeune exemplaire de M. Fultoni, de 1°""4 de longueur,

dragué à Antibes.
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Metaphoxus Fultoni (Th. Scott).

(PI. IX, fig. 17-18).

Metaphoxus FuUoiii Stebbing (38), p. 139.

Provenance. —Sto. 582, côte nord de Tunisie, profondeur

170 mètres.

Distribution. — lies Britanniques (Th. Scott, Robertson,

Norman). Jersey, Guernesey (Norman, Walker et Hornkll).

Luc-sur-Mec (Calvados). Roscoff (Finistère). Côte océanique de

France (Cuevreux). Golfe de Saint-Tropez, cap d'Antibes, baie

de Villefranche (Melita). Cannes (A. 0. Walker).

Couleur. —Les exemplaires de la baie de Villefranche

avaient le corps d'un blanc translucide, sans taches ; les yeux

étaient rouges.

Harpinia crenulata Boeck.

(PI. X, fig-. 14 et 15)

Haiyinia crenulata Stebbing (38), p. 141.

Provenance. — Sln. 725, au large de Bône, profondeur

75 mètres.

Distribution. —Norvège (Boeck, G. 0. Sars, Schneider,

Norman). Suède (G. 0. Sars). Danemark (Meinert). Iles Bri-

tanniques (Norman, A. 0. Walker). Roscofl" (Finistère). Côte

océanique de France (Chevreux). Golfe de Gascogne, par

950 mètres de profondeur (Bonnier). Baie de Villefranche, golfe

d'Ajaccio (Melita). Cannes (A. 0. Walker).

Harpinia pectinata G. 0. Sars.

(PI. X, fig. 16 et 18)

Harpinia pectinata Stebbing (38), p. 142.

Provenance. —Stns. 515 et 516, Alger. Stn. 719, golfe de

Bône. Profondeur, 10 à 15 mètres.

Distribution. —Norvège (G. 0. Sars, Norman). Suède (G.

0. Sars). Mer du Nord (Reibisch). Ouest de l'Irlande (Porcu-

pine). Guernesey (Norman), (^ôte océanique de France (Che-

vreux). Cote du Sahara, baie de Villefranche (Melita).
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Harpinia Délia Vallei nov. nom,

(PI. XI, fig. 1 à 8)

Harpinia neglecta Délia Valle (18), p. 747, pi, v, fig. 6,

pi. XXXV, fig. 1 à 18, et pi. Lx, fig. 19.

Dans un travail antérieur (10, p. 36), j'ai admis l'identité de

l'Amphipode décrit par Dklla Valle, comme étant VHarpinia

neglecta G. 0. Sars, et de Tespèce du nord de l'Europe ainsi

nommée par le savant professeur norvégien. Un examen plus

attentif de la forme méditerranéenne m'a conduit à la consi-

dérer comme distincte, et je propose pour elle le nom à'Har-

pinia Délia Vallei. Je signalerai simplement ici les caractères

qui différencient les deux formes.

Chez une grande femelle ovigère d'Harpinia Délia Vxilleiy

mesurant 5°""4 de longueur :

Les angles postérieurs de la tête se terminent par un crochet

moins allongé en avant que chez H. neglecta.

La partie dorsale du métasome est couverte de petites soies,

comme chez l'espèce voisine, mais quelques longs cils existent

parmi ces soies.

L'angle postérieur des plaques épimérales du dernier seg-

ment du métasome est de forme un peu différente et se termine

par un crochet plus court et plus recourbé.

Les plaques coxales des trois premières paires portent une

petite dent à l'angle inféro-postérieur.

Les gnathopodes sont de forme un peu différente. Le propode

des gnathopodes antérieurs est presque ovalaire, le bord pal-

maire formant un angle extrêmement obtus avec le bord pos-

térieur. Le propode des gnathopodes postérieurs est nettement

quadrangulaire. Dans les deux paires de gnathopodes, le bord
palmaire est un peu plus court que le bord postérieur.

Le bord postérieur de l'article basai des péréiopodes de la

dernière paire présente de nombreuses petites crénelures,

garnies chacune d^un long cil.

Le premier article de la branche externe des uropodes de la

dernière paire porte cinq épines au bord interne. Le deuxième
article n'atteint que le tiers de la longueur du premier.

Provenance. —Stn. 594, golfe de Bougie, profondeur 18 mètre».

Distribution. —Golfe de Naples (Della Valle). Golfes de

Saint-Tropez, de Villefranche et d'Ajaccio (Melita).
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Commeplusieurs autres espèces méditerranéennes, tiarpinia

Délia Vallei remonte dans l'Océan jusqu'à la côte sud-ouest de
France. La Melita l'a draguée dans la rade de Saint-Jean-de-

Luz. Cette forme ne semble pas dépasser l'embouchure de la

Gironde et c'est la véritable H. antennaria Meinert (= H.
neglecta G. 0. Sars) que j'ai draguée dans la baie de Concar-
neau (8, p. 477) et que I'IIihondelle a draguée près de. Belle-

Ile (10, p. 36).

AMPHILOCHIDAE

Amphiloghus neapolitanus (Délia Valle).

Amphilochus neapolitamis Stebbing (38), p. 150.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stn. 517, cap Tédlès.

Stn. 547, golfe de Gabès. Stn. 551, baie des Surkennis. Stns.

677 et 689, port de Bône. Profondeur à 22 mètres.

Couleur. —Le dragage de la station 689 a ramené cent-

soixante-cinq exemplaires de cette espèce. Leur couleur était

très variable. Beaucoup d'entre eux avaient le corps d'un vert

jaunâtre, avec les plaques coxales des quatre premières paires

d'un jaune orangé, maculé de petites taches brunes. Les plaques

coxales suivantes, l'urosome et tous les appendices étaient d'un

blanc opalescent, le métasome était rayé et tacheté de jaune.

D'autres exemplaires étaient d'un rose violacé, finement ponc-

tué de rouge vif. Tous les exemplaires avaient les yeux bruns.

Chez les exemplaires de la station 677, la tète et les quatre

premiers segments du mésosome étaient verdâtres, avec des

raies transversales d'un brun violacé. L'urosome était d'un vert

olivâtre. Les yeux et tous les appendices étaient roses.

Distribution. —Naples (Della Valle). Villefranche, Antibes,

Caiiûes, Saint-Raphaël, Saint-Tropez, Sanary, Cette (Melita).

Hyères, Ceylan (A. 0. Walker). Canaria, côte du Sahara

(Melita). Côte océanique de France (Chevreux). Roscofï. Mer
du Nord (Reibisch).

On sait qu€ cette espèce diffère surtout des formes voisines

par la grande longueur du prolongement du carpe des gnatho-

podes postérieurs. Tous mes exemplaires, quelle que soit leur

taille, présentent ce caractère et, chez de très jeunes spécimens,

mesurant 1""" de longueur, le prolongement du carpe atteint,

comme chez les adultes, l'extrémité du bord postérieur du

propode.
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Amphilochus brunneus Délia Valle.

Amphilochus melanops A. 0. Walker (41), p. 298, pi. xviii,

fig. 12 et pi. XIX, fig. 13 à 15.

Amphilochus bnmneus Stebbing (38), p. 151.

Provenance. —Stn. 515_, Alger. Stns. 657 et 686, Bôae.

Profondeur 10 à 12 mètres.

Couleur. —Les exemplaires de la station 657 avaient les

segments antérieurs du mésosome et le métasome d'un brun

verdâtre ; les segments postérieurs du mésosome et l'urosome

étaient blancs.

Distribution. —Liverpool (A. 0. Walker). Jersey, Guernesey

(A. 0. Walkkr, Norman). Setub.il (Portugal), Ajaccio, Caivi

(Corse), Villefrauche, Antibes (Mklita). Naples (Della Valle).

Les exemplaires de Calvi avaient le corps d'un brun foncé,

tacheté de blanc ; les yeux étaient roses. Les exemplaires

d' Antibes avaient le corps d'un jaune pâle, tacheté de brun

foncé.

Chez mes exemplaires, la longueur du prolongement du
carpe des gnathopodes postérieurs n'est pas constante. Elle

varie entre la moitié et les deux tiers de la longueur du bord

postérieur du propode. C'est ce qui m'a conduit à assimiler

A. melanops à A. brunneus, la longueur du prolongement du
carpe étant le principal caractère distinetif des deux formes

(A. 0. Walker, 42, p. 301).

Amphilochoides serratipes (Norman).

Amphilochoides serratipes Stebbing (38), p. 723.

Provenance. —Stn. 582, côte nord de Tunisie, profondeur

170 mètres.

Distribution. —Norvège (G. 0. Sars), Shetland (Norman).

Mer du INord (Reibisch). Iles Britanniques (Norman, Robertson,

A. 0. Walker). Côte océanique de France (Chevreux).

Amphilochoides longimanus (Chevreux).

Amphilochoides loiigimahus Stebbing (38), p. 723.

Provenance. — Stn. 582, côte nord de Tunisie, profondeur

170 mètres.
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Distribution. -- Golfe de Gascogne (Chevreux).

Cette espèce diffère bien nettement des autres formes connues
du genre Ampliilochoides par ses yeux énormes, par la grande
longueur du premier article du pédoncule de ses antennes
supérieures, relativement aux dimensions des articles suivants,

et par le manque d'une dent à la base du bord interne du
dactyle des gnatliopodes. 11 ne m'est malheureusement pas
possible de compléter la description de cette rare espèce, les

péréiopodes des trois dernières paires et les uropodes de Ja

dernière paire étant mutilés chez les deux exemplaires de la

station 582, de même que chez runi(pie exemplaire du golfe

de Gascogne.

GiTANA Sarsi Boeck.

(PI. XI, fig. 9à 10).

Gitana Sarsi Stebbing (38), p. 155.

Provenanck. — Stn. 658, golfe de Bône. Profondeur,

20 mètres.

Distribution. —Spitzberg, Norvège (G. 0. Sars). Kattégat

(Meinert). Iles Britanniques (Norman, Robertson, Stebbing,

G. 0. Walker). Côte française de la Manche (Chevrkux et

BouviKR, Gadeau de Kerville). Côte océanique de France (Che-

vreux). Golfe de Gascogne (Chevreux). Naples (Della Valle).

Port-Vendres, Antibes (Melita). Cannes (A. 0. Walker).

Chez mes exemplaires méditerranéens, les plaques coxales

de la deuxième paire ne présentent que deux dents, au lieu de

trois, au bord distal et le dactyle des gnatliopodes n'est pas

cilié au bord interne. Ce sont les seules différences que j'ai

constatées entre eux et la forme de TOcéan
;

je ne les crois

pas suffisantes pour motiver la création d'une espèce nouvelle.

Peltocoxa Marioni (iatta

(PI. XI, fîg-. 11 et 12).

Peltocoxa Marioni Stebbing (38), p. 160.

Provenance. — Stn. 551_, golfe de Gabès. Stns. 655, 657,

659, 661, 686, golfe de Bône. Profondeur, 6 à 15 mètres.

Distrihution. —lies Britanniques (Stebbing, Norman, Ro-

bertson, A. 0. Walker). Jersey (iNorman). Côte océanique de

France (Chevreux) Côte du Sahara (Melita). Golfe de Marseille

.Méin. Soc. Zûol. de Fr., 1910. xxiu-13
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(Catta). Cannes (Chkvreux). Golfe de Naples (Délia Vallk). Cap

d'Antibes, baie de Villefranche (Melita).

Cette espèce est assez commune dans le golfe de Bône et le

dragage de la station 657 en a ramené 31 exemplaires. Ledimor-

phisme sexuel, peu accentué, ne porte que sur la forme du

propode des gnathopodes postérieurs^ dont le bord palmaire

est légèrement convexe chez la femelle, tandis qu'il est un peu

concave chez le mâle, mais les deux sexes se difiérencient très

nettement par leur coloration. La femelle est d'un jaune clair

maculé de brun. Le corps du mâle est d'un jaune verdâtre,

avec de grandes taches noirâtres, et les plaques coxales de la

quatrième paire sont moitié jaunes et moitié noires. Cette

couleur noire^ très rare chez les Amphipodes, persiste après

un long séjour dans l'alcool et les sexes sont encore recon-

naissables à leur coloration chez mes exemplaires dragués

en 1897.

LEUCOTHOIDAE

Leucothoe spiiMCARPA (Abildgaarcl).

Leiicothoe spinicarpa Stebbing (38), p. 165.

Provenance, —Stn. 541, côte est de Tunisie. Stns. 547, 551,

556, 557, 560, 561, 563, 568, golfe de Gabès, dans les ©seules

des Eponges. Stns. 705, 7-26, golfe de Bône. Profondeur à

65 mètres.

Distribution. —Groenland (Hansen). Norvège (Boeck, G. 0.

Sars, Norman). Danemark (Abildgaard, Meinert). Iles Britan-

niques (Montagu, Leach, Norman, Th. Scott. A. 0. Walker).

Iles Anglo-Normandes (K'Ehler, Walker et Hornell, Norman).

Côtes françaises de la Manche et de lOcéan (Chevreux). Baie

de Vigo (Melita). Açores (Barrois). Nouvelle Angleterre (Hol-

mes). Baie d'Alcudia (Majorque) Port-Vendres, Saint-Tropez,

Villefranche (Melita). Corse (Chevreux). Princesse- Alice, port

de Porto Conte, Sardaigne (Chevreux). Mer Bouge, océan

Indien (A. O. Walker).

Leucothoe incisa Robertsou

(PI. XI, fig. 13 à 17).

Leucothoe incisa Stebbing (38), p. 167.

Je ne puis me ranger à l'opinion de Norman (26, p. 47) et

de Reibisch (32, p. 179), qui assimilent Leucothoe incisa Rob.
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à Leucothoe LUljebovgt Boeck. J'ai eu occasion d'examiner un
grand nombre d'exemplaires de la première de ces deux
espèces, exemplaires recueillis tant sur la côte d'Algérie (jue

sur les cotes françaises de la Manche et de l'Océan, et je n'ai

aucun doute sur sa validité. Il m'a été possible de comparer
celte forme aux exemplaires de L. Lilljeborgi que j'ai dragués
sur la côte méditerranéenne de France et dont j'ai figuré ici

quelques caractères dislinctil's (PI. xi, fig. 18 à 20). Eu dehors
de caractères d'une importance secondaire, tels que la forme
et le nombre des dents qui garnissent le propode des gnatho-
podes, il est facile de distinguer les deux espèces par l'examen
des gnathopodes postérieurs, des plaques coxaies de la qua-
trième paire et du telson. Bien entendu, il importe de comparer
entre eux des animaux ailultes, c'est à-dire des mules de grande
taille, présentant bien les caractères sexuels du genre, ou
mieux, des femelles ovigères.

Chez L. incisa, le bord antérieur du propode des gnathopodes
postérieurs se prolonge pour former une petite dent qui dé-

borde sur l'extrémité du dactyle. Cette dent a été figurée par
Stebbiisg (36, pi. X, fig. gn. 2). Il n'en existe aucune trace

chez L. Lilljeborgi.

Chez L. incisa., l'angle inféro-antérieur des plaques coxaies

de la quatrième paire est arrondi. Cet angle est aigu chez

L. Lilljeborgi.

Le telson de L. incisa est exactement deux fois aussi long

que large. Le telson de L. Lilljeborgi est beaucoup plus court

et sa largeur atteint les deux tiers de sa longueur.

Provenance. —Stn. 588, rade de Djidjelli. Stn. 594, rade de

Bougie. Stns. 685, 686, 719, golfe de Bône. Stn. 710, port de

Bône. Prolondeur, 8 à :^3 mètres.

Couleur. —Chez les exemplaires de la station 685, le corps,

translucide, était d'un blanc verdàtre. Quelques petites taches

d'un rouge vif existaient sur les plaques coxaies et quelques

raies transversales de mêmecouleur se trouvaient sur les seg-

ments du mésosome et du métasome. Les yeux étaient rouges.

Distribution. —Firth of Clyde (Robertscn). Grandcamp-les-

Bains, Jersey, Perros-Guirec, Roscoff. Côte océanique de France

(Chevreux). Port de Mahon, Iles Baléares (Melita).
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Lelcothoe RicHiARUii Lessoiia.

Leucolhoe RicJdardii Stebbiiig- (38), p. 107.

Provenance. —Stns. 731 et 737, golfe de Bône, littoral.

Couleur. —L'exemplaire de la station 731 avait la tête et

le inésosoine d'un blanc jaunâtre, les troisième, quatrième, cin-

quième et sixième segments du mésosome étant rayés trans-

versalement de rouge vif. Le métasome était maculé de taches

roses. Le pédoncule des antennes supérieures était rose, les

yeux, d'un rouge orangé. Chez l'exemplaire de la station 737,

le corps_, translucide, était d'un blanc rosé. Les troisième, qua-

trième et cinquième segments du mésosome étaient entièrement

d'un rouge vif_, ainsi que les antennes et le carpe des gnalho-

podes postérieurs. Les yeux étaient roses.

Distribution. —Gênes (Lessona). Naples (Dklla Valle).

STEiNOTHOIDAE

StENOTHOEMONOCULOIDES(Mout.)

Stcnothoe monoculoides Stebbing (38), p. 196.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stn.520, cap Tédlès. Stus.

628, 65o, 686, golfe de Boue. Stn. 698, La Galite. Profondeur

à 12 mètres.

Distribution. —Côtes occidentale et méridionale de Norvège

(G. 0. Sars). Kattégat (Meinert). Iles Britanniques (Sp. Bate,

Norman, Robertson, A. Walker). Iles Anglo-Normandes

(KoEULER, Walker et Hornell, Norman) Le Havre, Saint-Lunaire

(Chevueux). Grandcamp-les-Bains (Gadeau de Kerville). 8aint-

Vaast-la-llougue (Chevreux et Bouvier). Cherbourg, Perros-

Guirec, Roscotf. Côte océanique de France (Chevreux). Açores

(Chevreux. Barrois). Ténérife, Canaria (Melita). Côte méditer-

ranéenne de France : Cette, Bandol, Sanary, Sainte-Maxime,

cap d'Anlibes, Yillefranche (Melita). Ceylan (A. 0. Walker).

La forme typique, qui habite, en Méditerranée comme dans

l'Océan, sur les Algues du littoral, atteint environ 3 millimètres

de longueur. J'ai dragué (Stns. 655 et 686) de nombreux

exemplaires, parmi lesquels se trouvaient beaucoup de femelles

ovigères, d'une petite forme dont la longueur variait entre

1 millimètre et l'^'^S. Je l'avais prise, tout d'abord, pour une

espèce nouvelle, mais un examen attentif ne m'a montré
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aucune différence entre elle et la forme bien connue du littoral.

Ces petits Aniphipodes étaient d'un blanc violacé trans-
lucide, avec une tache rouge au centre des plaques coxales de
la quatrième paire. J'en ai pris quelques exemplaires dans
l'Océan, aux environs du Groisic, en traînant des fauberts sur
le plateau rocheux de Basse-Kikerie, par une profondeur de
18 mètres.

Stenothoe spinimana nov. sp.

(Fig-. 7 du texte et pi. XII, fig. 1 à 12).

Femklle. — Corps modérément comprimé, mesurant 3"""5

de longueur dans la position où l'exemplaire est figuré.

Fig. 7. —Stenothoe siiinimana nov. sp. —Femelle vue du côté droit.

Tête aussi longue que l'ensemble des deux premiers seg-

ments du mésosome. Lobes latéraux peu saillants, subaigus.

Plaques coxales des deuxième et troisième paires bien

développées, d'égale taille. Plaques coxales de la quatrième

paire une fois et demie aussi longues que hautes. Angle pos-

térieur des plaques épimérales du dernier segment du méta-
some fortement prolongé en arrière, subaigu à l'extrémité.

Yeux assez grands, arrondis,.

Antennes supérieures aussi longues que l'ensemble de la

tête et des cinq premiers segments du mésosome. Premier

article du pédoncule assez volumineux, un peu plus long que
l'ensemble des deux articles suivants. Flagellum atteignant

plus du double de la longueur du pédoncule et comprenant

vingt-quatre^articles.
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Antennes inférieures de même longueur que les antennes

supérieures. Dernier article du pédoncule presque aussi long-

que l'article précédent. Flagellum comprenant vingt articles.

Pièces buccales conformes aux caractères du genre Steno-

thoe. Lobe interne des maxillipèdes atteignant le quart de la

longueur de l'article contigu.

Gnatbopodes antérieurs relativement robustes, Arlicle basai

aussi long que Tensemble du carpe et du propode. Prolonge-

ment de l'article méral n'atteignaut pas tout à fait l'extrémité

du carpe, qui est court et triangulaire. Propode atteignant

près du double de la longueur du carpe et remarquable par

les grandes soies spiniformes qui existent sur sa face exteriie,

au voisinage et vers le milieu du bord antérieur. Bord pal-

maire très oblique, à peine distinct du bord postérieur. Dac-

tyle robuste, atteignant un peu plus de la moitié de la lon-

gueur du propode.

Article basai des gnathopodes postérieurs à peine courbé,

d'égale largeur dans toute son étendue. Article méral trian-

gulaire, extrémité distale aiguë. Lobe postérieur du carpe peu

prolongé, n'atteignant pas l'extrémité de l'article métal.

Propode subovale, un peu plus de deux fois aussi long que

large. Dactyle modérément courbé, atteignant les deux tiers de

la longueur du propode.

Péréiopodes robustes, modérément allongés, garnis de nom-

breuses épines. Arlicle basai des péréiopodes de la troisième

paire non lobé. Lobe de l'article basai des péréiopodes des

deux dernières paires ne présentant pas de crénelures au

bord postérieur. Article méral dilaté, prolongé inférieuremenl.

Propode très développé, près de deux fois aussi long que le

carpe, un peu dilaté à son extrémité. Dactyle robuste et

courbé, atteignant plus de la moitié de la longueur du propode.

Uropodes des deux premières paires armés de nombreuses

épines. Branches des uropodes de la première paire subégales,

un peu plus courtes que le pédoncule. Branches des uropodes

de la deuxième paire d'égale taille, aussi longues c(ue le

pédoncule. Pédoncule des uropodes de la dernière paire armé

de cinq épines" et atteignant les deux tiers de la longueur de

la branche. Premier article de la branche armé de trois épines.

Deuxième article de la longueur du premier.

Telson ovalaire, un peu aigu à l'extrémité, armé de quatre

paires d'épines latérales.
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Pkovenanck. — Stii. 10, Cherchell. Stns. 628, 656, Bône.
Stn. 698, L;i Galite. Littoral.

Distribution. —Côte méridionale de France : Port- Vendras,
Antibes, Villefranche (Mklita).

Stenothoe dentimana nov. sp.

(Fig-. S du texte et pi. XII, fig-. Kî à 23).

Fkmkllk ovigère. —Corps assez fortement comprifné, me-
surant 3™'"2 de longueur dans la position où l'exemplaire est

figuré. Téguments minces et peu consistants.

Femelle vue du côté gauche.

Tète beaucoup plus courte que l'ensemble des deux pre-

miers segments du mésosome et portant un rostre assez sail-

lant. Lobes latéraux peu prononcés, arrondis au bord distal.

Plaques coxales de la troisième paire beaucoup plus grandes

que les plaques coxales de la deuxième paire. Plaques coxales

de la quatrième paire modérément prolongées en arrière, à

peine plus longues que hautes. Angle postérieur des plaques

épiniérales du dernier segment du métasome fortement pro-

longé en arrière, subaigu.

Yeux petits, arrondis, assez éloignés du bord antérieur de

la tète.

Antennes supérieures un peu plus longues que l'ensemble



200 KU. CBKVREUX

de la lêle et du mésosome. Premier article du pédoncule aussi

long- que la tète et atteignant les trois quarts de la longueur

du deuxième article. Flag-ellum deux fois aussi long que le

pédoncule et comprenant quinze articles très allongés, presque

glabres.

Antennes inférieures beaucoup plus courtes que les antennes

supérieures. Dernier article du pédoncule un peu plus long

que l'article précédent. Flagellum composé de dix articles.

Lobe interne des maxillipèdes atteignant près de la moitié

de la longueur de l'article contigu.

Gnathopodes antérieurs assez grêles. Article méral prolongé

seulement jusqu'au milieu du carpe. Propode de la longueur

du carpe, ovalaire, deux fois aussi long que large. Dactyle

grêle, à peine courbé.

Gnathopodes postérieurs très robustes. Bord antérieur de

l'article basai formant un angle droit avec le bord inférieur.

Propode très développé, plus long que l'article basai, très

large à la base, étroit à l'extrémité. Bord postérieur très

court. Bord palmaire irrégulièrement denticulé. Bord antérieur

se prolongeant pour former une petite dent qui déborde sur

la base du dactyle. Dactyle irrégulièrement courbé, aussi long-

que le bord palmaire.

Péréiopodes de la première paire un peu plus longs et plus

grêles que les péréiopodes de la deuxième paire. Article méral

et propode d'égale taille. Bord postérieur du carpe et du

propode épineux.

Péréiopodes de la troisième paire semblables aux péréio-

podes précédents. Péréiopodes de la quatrième paire dissem-

blables, le péréiopode droit différant à peine du suivant,

tandis que le péréiopode gauche, beaucoup pluscouit, possède

un article basai presque aussi large que long et notablement

plus large que Tarticle basai du péréiopode droit (1).

Article basai des péréiopodes de la dernière paire presque

aussi large que long. Article méral très développé, prolongé

en arrière jusqu'à l'extrémité du carpe. Propode atteignant le

double de la longueur du carpe et garni^ comme les deux

articles précédents, de nombreuses petites épines. Dactyle

robuste, atteignant les trois quarts de la longueur du propode.

Uropodes de la première paire grêles et allongés, dépassant

l'extrémité des uropodes suivants. Pédoncule des uropodes de

(1) Ce caractère rend douteuse l'hypothèse d'une régénération de la palte brisée.
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la dernière paire beaucoup plus long cpu; la branche, dont le

premier article est notablement phis court que le second.

Telson portant deu\ paires d'épines latéi'ales.

Provenanck. — Stn. 582, côte nord de Tunisie, profondeur

170 mètres. Un exemplaire.

PFILIASIDAE

Pereionutus tesïuuo (Montagu).

(PI. XIII, fig. l à o).

PereiujioUis testudo Stebbing (38), p. 201.

Je possède depuis longtemps, dans ma collection d'Amphi-

podes méditerranéens, deux formes de Phliasidae. L'une est le

Pereionotus testiido typique, tel qu'il a été décrit et figuré par

Della Valle (18, p. 559, pi. ni, fig. 7, et pi. xxxi, fig. 1-19).

L'autre se rapproche du genre Plilias par la présence de deux

branches aux uropodes de la dernière paire. Récemment, il

m'a été possible d'obtenir un assez grand nombre d'exemplaires

de ces deux formes et leur examen m'a montré que toutes les

femelles présentaient les caractères du genre Pei'eioiiotus Bâte

et Weslwood, tandis que tous les mâles, de mêmeprovenance,

possédaient, comme les Phlias, deux branches aux uropodes

de la dernière paire. Il y a donc lieu d'admettre que ces der-

niers sont les mâles de Pereionotus testudo.

Le dimorphisme sexuel porte sur les antennes supérieures,

sur les gnathopodes postérieurs et sur les uropodes. Les an-

tennes supérieures du mâle sont plus robustes que celles de

la femelle. Le premier article du pédoncule est pins large que

long, le flagellum est garni de longues et nombreuses soies.

Les gnathopodes postérieurs sont notablement plus longs et

plus robustes que les gnathopodes antérieurs. La branche

interne des uropodes de la dernière paire, un peu moins longue

que le pédoncule, se termine par une courte épine, accom-

pagnée d'une soie. La branche externe, plus courte que la

branche interne, ne porte qu'une soie distale.

L'embryon, assez différent du type adulte, n'est pas déprimé.

Son corps, bien que très épais, est quelque peu comprimé. Le

bord dorsal est lisse et régulièrement courbé.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stns. 667, 668, 705, 713,

golfe de Bône. Côte de Kabylie (envoi de M. Bariteau). Pro-

fondeur, à 46 mètres.
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Couleur. —Chez les exemplaires de la station 6(38 (Alg-ues

du littoral), le corps était d'un jaune verdâtre, avec une grande
tiiclie d'un blanc nmt sur le sommet de chacun des trois pre-

miers segments du mésosome et quelques petites taches blan-

ches éparses, plus grandes sur les plaques coxales que sur les

segments. Les antennes et les pattes étaient d'un vert clair, le

flagellum des antennes supérieures présentait des anneaux
violets. Les yeux étaient rouges. Chez les exemplaires de la

station 705 (profondeur, 46 mètres), le corps, d'un brun ver-

dâtre, portait deux ou trois petites taches bleues et une tache

rouge sur chacun des segments du mésosome. Les plaijues

coxales et tous les appendices étaient tachetés de bleu. Les
yeux étaient rouges.

Distribution. —Salcombe, Devonshire (Montagu, Sp. Bâte,

Norman). Jersey (Sinel). La Luz, îles Canaries (Melita). Cette_,

Bandol, Anlibes, Villefranche (Melita). Marseille (Catta). Naples

(Della Yalle). Adriatique (Grube). Abd-el-Kuri, océan Indien

(Walker et A. Scott).

COLOMASTL\IDAE

COLOMASTIXPUSILLA Grubc.

Colomastix pusilla Sfcebbing (38), p. 207.

Provenance. —Stns. 555, 560, golfe de Gabès. Stn. 684, La
Calle. iStns. 687, 705, golfe de Bône. Stns. 725, 726, au large

de Bône. Profondeur, 12 à 75 mètres.

Distribution. —Iles Britanniques (Sp, Bâte, Norman, Steb-

BLNG, A. 0. Walker). Jersey (Walker et Hornell), Sark (Kqehler).

Le Havre, Luc-sur-Mer (Chevreux). Saint- Vaast-la-Hougue

(Chevreux et Bouvier). Omonville-la-Rogue (Gadeau de Ker-
ville). Côte océanique de France (Chevreux). Baie de Vigo

(Melita). Port-Vendres, Cette, Bandol, Saint-Tropez, Villefranche

(Melita). Golfe de Naples (Della Yalle). Adriatique (Grube).

Mer Rouge (A. 0. Walker), sous le nom de C. crassijrianiis

(Heller).

Les nombreux mâles de cette espèce, que j'ai recueillis à

Vigo (Espagne) et à Conearneau (côte ouest de Bretagne), pos-

sèdent bien tous les caractères du Cratippits crassinjanua Heller

et ne diffèrent en aucune façon de mes exemplaires méditerra-

néens. 11 est vrai que je n'ai pas trouvé cette forme parmi mes
Colo?nastix de la Manche, mais les quelques exemplaires de
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celte proveuance que je possède sont des ftMiielles ou des

jeunes. Je ne puis me ranger à l'opinion de Walkkr (40, p. 332),

qui reprend le nom de Coloiiiaslix crassimanus (lleller) pour

ACANTHONOTOZOMIDAE

Panoploea minuta (G. 0. Sars).

Panoploea mmuta Stebbing- (38), p, 213.

Phovenance. —Stns, 657, Go9, 661, 705, golfe de Bône. 8tn.

684, La Galle. Port d'Alg-er (envoi de M. Seurat). Profondeur

8 à 46 mètres.

GouLEUR. —Très variable. La plupart des e.vemplaires de la

station 657 avaient le corps d'un brun violacé, maculé de

taches jaunâtres. Les yeux étaient d'un rose vif. D'autres

avaient le corps et les pattes d'un jaune citron, sans taches,

les antennes étaient brunes, les yeux, d^in blanc rosé. Ghez

d'autres exemplaires, le corps était jaunâtre, avec des raies

transversales brunes. Enfin, chez quelques spécimens, le corps

et tous les appendices étaient d'un blanc mat, ponctué de

nombreuses petites taches noires. Les exemplaires de la sta-

tion 705 avaient le corps d'un vert clair, tacheté de brun ver-

dâtre, les yeux étaient roses. Les exemplaires de la station 684

afiectaient la couleur du Corail sur lequel ils se trouvaient.

DiSTRiBUTiOiN. —Gôtes occidentale et méridionale de Norvège

(G. 0. Sars). Mer du Nord (Reibisch). Iles Britannicjues (Steb-

bing, A. 0. \Yalker, Norman). Gnernesey (Norman). Granvilîe

(Gadeau de Kerville). Garteret_, Roscofï, Belle-Ile, le Groisic

(Chevreux). Baie de Dakar, très commun (Mklita). Port-Vendres,

Villefranche (Melita). Cannes (A. 0. Walker). La Spezzia,

Messine (G. 0, Sars).

Iphimedia obesa Rathke.

(PI. Xlll, fig. 6).

Iphimedia obcsa Stebbing (38), p. 214.

Provenance. —Stn. 582, côte nord de Tunisie, profondeur

170 mètres. Une femelle ovig'ère, mesurant 5""" de longueur.

Distribution. —Norvège (Rathke, Boeck, G. 0. Sars, Nor-

man). Suède (Bruzelius). Kattégat (Kroyer, Meinert). Mer du
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Nord (Rkibisch). Helgoland (Sukolowsky). Iles Britanniques

(Sp. B\TK, Stkrring, Norman, A. 0. Walker). Guernesey

(Walker et Hornell). Jersey (Sinel). Grandcamp-les-Bains

(Gadeau de Kerville). Saint-Vaast-la-IIougne (Chevrkux et Bou-

vier). Côte océanique de France (Chevreux).

Cette espèce, nouvelle pour la Méditerranée, n'a jamais été

trouvée, dans l'Atlantique, au sud de la Bretagne.

LILLJEBORGIDAE

(PI. XIII, %. 7 à 11).

Lilljeborgia Délia Vallei Stebbing (38), p. 234.

Lilljeboryia paliida Chevreux (II), p. 695.

Mes exemplaires, de diverses provenances, s'écartent du

type décrit pai' Della Valle (18, p. 658, pi. i, fig. 1, et pi. xix,

fig. 35-52) par leur telson, qui est presque entièrement fendu,

chez la femelle principalement, tandis que, chez la forme du
golfe de JNaples, le telson n'est fendu que sur les deux tiers

de sa longueur.

Le mâle de cette espèce diffère de la femelle par ses an-

tennes plus robustes et comprenant un plus grand nombre
d'articles (ving-cinq articles au flagellum de chacune des deux

paires d'antennes), par les dents, au nombre de seize, du dac-

tyle des gnathopodes postérieurs, par les uropodes de la der-

nière paire, dont les deux branches portent des épines, et par

le telson^ plus développé.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stu. 541, côte orientale de

Tunisie. Slns. 686, 705, 725, 727, golfe de Bône. Herbillon

(envoi de M. Bariteau). Profondeur_, à 75 mètres.

Couleur. — Les exemplaires de la station 705 avaient les

six premiers segments du mésosome, leurs plaques coxales et

les gnathopodes d'un beau rouge carmin. Le reste du corps

et des appendices était d'un blanc opalescent. Les yeux étaient

d'un blanc mat, sur lequel les ocelles se détachaient en noir.

DiSTRiHUTiON, — Golfe de Naples (Della Valle). Ajaccio,

Porto- Vecchio (Chevreux). Port-Vendres (Melita).
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ŒDICEROSIDAE

Përioculodes longimanus (Bâte et Westwood).

Perioculodcs lo?ighnaiii(s Stebbing (38), p. 237.

Provenance. —Stn. 530, La Galle. Stns. 657, 659, 661, 662,

719, g'olfe de Bùne. Profoiideui" 8 à 20 mètres.

Couleur. —Chez les exemplaires du golfe de Bôiie, le corps

était d'un blanc violacé translucide, sans taches, les yeux, d'un

rouge vif. Les œufs des femelles étaient bleus.

DiSTRiRUTiON. —Norvège (G. 0. Sars, Norman). Kattégat

(Meinert). Mer du Nord, Skagerrak (Ueibisch). Iles Biitanni(|ues

(Sp. Bâte, Norman, A.O. Walkkr). Jersey, Guernesey (Walker

et Hornkll). Perros-Guirec (Côtes-du-Nord). Morgat (Finistère).

Côte océanique de France (Chi':vreux). Golfe de Gascogne,

Açores (Chevreux). Setubal, Dakar (Melita). La Spezzia (G.

0. Sars). Naples (Della Valle). Corse (Chevri^ux). Villefranche,

Antibes, Cette (Melita).

PONTOCRATESNORVEGICUSBoeck.

(PI. XIII, fig. 12 a 18).

Pontocrates norvégiens Norman et Scott (29j,

p. 68, pi. VI, fig. 1-8.

Stebbing (38, p. 241) considère Pontocrates norvégiens Boeck

comme synonyme de P. arenarius Sp. Bâte. Les caractères

distinclifs des deux espèces ont été décrits et figurés, par

Norman et Scott. Mes exemplaires méditerrané<Mis présentent

tous les caractères de P. norvégiens.

Provenance. —Stn. 541, côte orientale de Tunisie. Stn. 686,

golfe de Bône. Stn. 726, au large de Boue. Profondeur 12 à

65 mètres.

Distribution. —Norvège (Boeck, G. 0. Sars, Norman). Mer

du Nord (Reibisch). Iles Britanniques (Norman,? G. 0. Walkkr).

Guernesey (Walker et Hornell, Norman). Luc sur-Mer (Che-

vreux). Roscoii*. Le Croisic, Saint-Jean de Luz, Antibes, Ville-

franche (Melita).

Pontocrates arenanus a été trouvé, à marée basse, dans les

localités suivantes des côtes de France : Villers et Saint-

Lunaire (Calvados), Perros-Guirec (Côles-du-Nord), plage de
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Morg-at et anse de Dinant (Finistère), Le Croisic (Loire-Infé-

rieure), Saiut-Gilles-siir-Vie (Vendée).

Synchelidium haplochkles (Grube).

Synckfilidiinn haplocheles Stebbing (38), p. 242.

Synclielidiiim haplocheles Norman et Scott (29), p. 67,

pi. VII, fig-. 7 à 9.

Provknance. —Stn. 732^''*, g-olfe de Bône, profondeur 7 à 8

mètres.

Distribution. —Norvèg-e occidentale et méridionale (G. 0. Sars,

Norman). Mer du Nord (Reibisch). Iles Britanniques (Sp, Bâte,

RoBERTSON,Walkkr, Norman). Jcrsey (Walrer etlIoRNELL). Guer-

nesey (Norman). Cote océanique de France (Chevreux). Cadiz,

Anlilies (Melita). Cannes (Chkvreux). Cannes, Hyères (A. 0.

Walker). Golfe de Naples (Dëlla Valle). Adriatique (Grube).

WiîSTWOODiLLA RiccTiROSTRis (Délia Valle).

(PI. XIII, %. 19 à 22).

Westivoodilla rectirostrk Stebbing (38), p. 251.

J'ajouterai à la description donnée par Dklla Valle que la

tète, aussi longue que l'ensemble des quatre premiers segments

du mésosome, se termine par un petit rostre crochu. Chez Je

mâle, le flagellum des antennes supérieures atteint une fois et

demie la longueur du pédoncule et se compose de seize articles,

garnis de soies longues et toufifues. Les antennes inférieures

sont au moins aussi longues que le corps et le dernier article

de leur pédoncule dépasse un peu en longueur l'article précé-

dent, tandis que ces deux articles sont d'égale taille chez la

femelle. Enfin, les uropodes du mâle sont beaucoup plus grêles

et plus allongés que ceux de la femelle.

Provenance. —Stn. 582, côte nord de Tunisie. Stns. 658,

659, 661, 686, 687, golfe de Bône. Stn. 725, au large de Bône.

Profondeur, 8 à 170 mètres.

Couleur. —Un mâle de la station 658 avait le corps d'un

blanc violacé, translucide, teinté de brun jaunâtre dans sa

partie dorsale. Quelques petites taches d'un jaune pâle se trou-

vaient sur les segments du mésosome et du métasome. Les yeux

étaient roses. Les œufs d'une femelle, de la station 686, étaient

roses.
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Distribution. —Golfe de Naples (Della Value). Cannes (A. 0.
Walkek). Côte océanique de France : Brest, Concarneau, Belle-

Ile (Chevheux).

MONOCULODESCARINATUS (Sp. Bâte).

Monoculodes carinalns Stebbiug- (38), p. 261.

Provenance. — Stn. 582, côte nord de Tunisie, profondeur
170 mètres.

Distribution. —Norvège (Boeck, G. 0. Sars, Norman). Suède
(Bruzelius). Skagerrak (Keibisch). Iles Britanniques (Sp. Bâte,

Norman, Uobertson, A. 0. Walker). Saint-Vaast-la-IIougue

(Chevreux et Bouvikb). Jersey (Walkisr et Hornell). Guernesey
(Norman). Granville, iles Chausey (Gadeau de Kerville). Perros-

Guirec, Roscoff. Côte océanique de France (Chevreux). Golfe

de Saint-Tropez, baie de Villefranche (Melita). Corse (Che-

vreux). Golfe de Naples (Della Valle).

Monoculodes griseus (Della Valle)

Monoculodes griseus Stebbing (38), p. 262.

Provenance. —Stn. 515, Alger. Stn. 582, côte nord de Tu-
nisie, profondeur 10 à 170 mètres.

Distribution. —Golfe de Naples (Della Valle). Cannes (A. 0.

Walker).

TIRONIDAE

PsEUDOTiRON BouviERi Clievreux.

Pseudotiron Bouvieri Chevreux (7), p. 165, fig. 1 à 14 du texte.

Pseudotiron Bouvieri Stebbiug (38), p. 284.

Provenanck. —Stn. 582, côte nord de Tunisie. Profondeur,

170 mètres.

CALLIOPIIDAE

Apherusa bispinosa (Sp. Bâte)

Apherusa ôispinosa Stebliing (38), p. 305.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stns. 655, 657, 686, golfe

de Bône. Profondeur A 12 mètres.

Distribution. —Toutes les côtes d'Europe, depuis le nord de la

Norvège jusqu'au golfe de Gascogne. Vivero (nord-ouest de
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l'Espague), Cadix, Teiieiife, Canaria, Dakar (Melita). Golfe de

Naples (Della Valle). Corse (Chevkeux). Villefrauche, Antibes,

Baudol, Cette, Port-Vendres (Melita). Mer Noire (Czerniawski.)

Apherusa mediterranea nov. sp.

(Fis-. 9 du texte et pi. XIV, ûg. 1 à 14).

Femelle uviiiÈRE. —Corps ne portant pas de dents dorsales

et ne différant de celui (Y Apherusa Jurinei (M.-Edw.) que par

FiG. 9. —Apherusa mediterranea nov. sp. —Femelle vue du côté droit.

SOU aspect plus robuste. Longueur des plus grands exem-
plaires, 4 '"'".

Tête un peu plus longue que l'ensemble des deux premiers

segments du mésosome. Lobes latéraux peu prononcés, arron-

dis ; angles inférieurs aigus. Plaques coxales des quatre pre-

mières paires à peu près aussi hautes que les segments corres-

pondants du mésosome. Plaques épimérales du dernier seg-

ment du métasome à peine prolongées en arrière, bord posté-
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rieur convexe, présenlant deux petites crénelures garnies d'un
cil et formant un angle droit avec le bord inférieur.

Yeux très grands, réuifornies, placés obliquement par rap-

port au bord antérieur de la tète.

Antennes supérieures ne dépassant pas eu longueur l'en-

semble de la tète et des trois premiers segments du mésosome.
Premier article du pédoncule très volumineux, plus long que
l'ensemble des deux articles suivants. Fiagellum atteignant le

double de la longueur du pédoncule et composé d'une (piin-

zaine d'articles.

Antennes inférieures à peine plus longues que les antennes

supérieures. Dernier article du pédoncule un peu plus court

que l'article précédent. Fiagellum comprenant dix-huit articles.

Lèvre antérieure arrondie au bord distal.

Mandibules différant de celles d'.4. Jurinei par leur palpe

plus grêle et plus court, sa longueur n'atteignant pas tout à

fait celle du corps de la mandibule.

Lèvre postérieure très large, ne présentant pas traces de lobes

internes. Lobes latéraux un peu tronqués au bord distal.

Lobe interne des maxilles antérieures oblicjuement tronqué

dans sa partie distale, qui est armée de quatre épines simpbs
et d'une grande épine barbelée. Palpe très robuste, armé de

nombreuses épines.

Lobes des maxilles postérieures d'égale taille, le lobe in-

terne portant quatre grandes soies ciliées au bord interne.

Lobe interne des maxillipèdes bien développé. Lobe externe

atteignant au delà du milieu du deuxième article du palpe et

garni d'épines au bord interne. Quatrième article du palpe peu
développé.

Gnathopodes antérieurs et postérieurs à peu près de même
forme, les gnathopodes postérieurs étant un peu plus longs et

plus robustes que les gnathopodes précédents. Propode qua-

drangulaire, un peu plus long que le carpe. Bord palmaire

oblique. Dactyle plus court que le bord palmaire, avec lequel

son extrémité peut se croiser.

Péréiopodes différant à peine de ceux (VA. Jurinei. Lobe
postérieur de l'article basai des péréiopodes de la dernière

paire finement crénelé, chacune des crénelures étant garnie d'un

cil très court.

Branche externe des uropodes des deux premières paires

beaucoup plus courte que la branche interne, chacune de ces

branches étant terminée par une longue épine. Uropodes de la

Mém. Soc. Zoûl. de Fr., 1910. xiiii —14
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dernière paire très allong"és. Branches beaucoup plus long-ues

que le pédoncule, d'égale taille et garnies, sur leurs deux bords,

de nombreuses épines accompagnéfs de soies ciliées.

Telson subtriangulaire, sa plus grande largeur atteignant à

peu près les deux tiers de sa longueur Bord distal arrondi.

Cette espèce, (pie j'avais confondue dans une note antérieure

(5, p. 34<Sj avec Apherusa Jurinei (— CaUiopi\i<i norvegicuf;

Rathke),s'en distingue par la forme des plaques épiuiérales du

dernier segment du métasome, par ses antennes plus courtes

et subégales, par ses pièces buccales de forme un peu diffé-

rente, par ses gnathopodes d'inégale taille et dont le propode
est quadrangulaire, par les crénelures du bord postérieur de

l'article basai de ses péréiopodes de la dernière paire et par

ses uropodes de la dernière paire très allongés.

Provenance. —Stu. 10, Cherchel. Stu. 698, la Galite. Stn.

730, golfe de Boue. Profondeur à 3 mètres.

ATYLIDAE

NoTOTROPis SwAMMERDAMi(Milue Edwards).

Nototropis Swammerdami Stebbing (38), p. 330,

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stns. 637. 732, Boue. Alger

(envoi de M. Seurat). Profondeur à 12 rnètres.

DiSTRiHUTiON. —Norvège (G. 0. Sars). Suède (Bruzelius).

Kdtégat (Meineut). Mer du Nord (Reibisch). Hollande (Hoek).

Iles Britanniques (Sp. Bâte, Norman, Uobertson, A. 0. Walker).

Jersey (Kœhler, Walkeu et Hornell, Norman). Côte française

de la Mer du Nord et de la Manche : Malo-les-Bains, Le Havre,

Saint-Lunaire, Perros-Guirec. Côte océanique de France

(Chevreux). Vivero, nord- ouest de l'Espagne (Melita). Açores

(Barrois). Côte du Sénégal : Dakar, Rufisque (Melita). Celte,

Antibes (Melita). Golfe de Naples (G. 0. Sars, Della Valle).

Nototroi'is guttatus (Costa).

Nototropis guttatus Stebbing (38), p. 331.

Provenance. —Stn. 530, rade de La Calle. Stn. 577, rade de

Bizerte. Stns. 657, 661, golfe de Bône. Profondeur, 8 à 20

mètres.

Distribution. —Naples ((ïosta). Villefrauche, Antibes, Saint-
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Raphaël (Mklita). ('«uities (A. U. Walkek). Teiiorife, Canaiia,

Cadiz, Setubal, Vivero (Mixita). Cote océanique de France
(Chevreux). Cote française de la Manche : Granville, Grand-
canip-les-Bains, Oniouville-la-Rogue (Gadeau de Kerville). Le
Havre, Luc-sur-Mer, Saint-Lunaire, Perros-Guirec.

Couleur. —Les exemplaires de la station 657 avaient le corps

d'un blanc violacé tianslucide, avec quelques petites taches

brunes sur la ligue dorsale et sur les plaques coxales. Les yeux

étaient d'un rose pâle.

EUSIKIDAE

EusiRoiDES Dei.la Vallei Chevreux.

(PI. XIV, iig-. 15).

Eusirnides Délia Vallei Stebbing- (38), p. 346.

Proveinance. —Stn. 730, golfe de Bône, profondeur 2 à 3

mètres.

Distribution. —Golfe de Naples (Della Valle). Antibcs, Cannes,

Saint-Raphaël, Port-Vendres, Cadiz (Melita). Côte sud-ouest de

France : Saint-Jeau-de-Luz, Guéthary (ChevreCx)

Rare sur les côtes de Provence et d'Algérie, cette espèce est

commune à Guéthary, où je l'ai trouvée en assez grand nombre,

en 1905, dans le tubercule radical des Saccorhi/za bulbosa (La-

mour.).

Couleur. —Mes exemplaires d'Antibes avaient le corps et

les appendices d'un blanc violacé, translucide ; les yeux étaient

d'un rouge brun.

GAMMARIDAE

PSEUDONIPHARGUSAFRICANUS (ChcvreUx).

Pseîidoiiip/iargus africamis Chevreux (12), p. 211, fig. 1 et 2

du texte.

Psendoniphargus africanus Stebbing (38), p. 729.

Provenance. — Environs de Bôoe, dans un puits. Kef-

Djemei, près Medjez-St'â (Constantine), altitude 600 mètres,

dans une source souterraine.
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Eriopisa elongata (Bruzeliiis).

Er/opisa elongata Stebb'mg (38), p. 411.

Provknanck. — Stn. 725, au large de Bône, profondeur

75 mètres. Un jeune exemplaire de 3°"" de longueur.

Distribution. —Norvège (G. 0. Sars, Norman). Suède (Bru-

ZKLius). Kattégat (Meinert). Mer du Nord (Reibisch). Iles Bri-

tanniques (Norman, Robertson). Golfe de Naples (Della Valle).

Chkirocratus Sundevalli (Rathke).

Cheirocratm Siindevalli Stebbing (38), p 418.

Provenance. —Stns. 658, 660, 661, 688, golfe de Bône.

Profondeur 8 à 30 mètres.

Distribution. —Toutes les côtes d'Europe, depuis TOcéan

glacial arctique jusqu'au sud-ouest de la France. Hirondelle,

golfe de Gascogne (Chiîvreux). Setubal (Portugal), Saint-Tropez,

Villefranche, Bonifacio (Melita). Golfe de Naples (Della Valle).

Bosphore (Sowinsky).

Cheirocratus ASSiMiLis (Lilljeborg).

Cheirocratus assùnilis Stebbing (38^, p. 419.

Provenance. — Stn. 551, golfe de Gabès, profondeur 6 à

8 mètres.

Distribution. —Norvège (Lilljeborg, Boeck, G. 0. Sars).

Suède (Bruzelius). Kattégat (Meinert). Iles Britanniques (Nor-

man, Robertson, A, 0. Walker). Guernesey (Walrer et

HoRNELL, Norman). Luc-sur-Mer (Chevreux). Saint- Vaast-la-

Hougue (Chevreux et Bouvier). Granville (Gadeau de Kerville).

Golle de Naples (Della Valle).

Melita Coroninii (Heller).

Melita Coroninii Stebbing (38), p. 424.

Provenance. —Stns. 673, 740, golfe de Bône, littoral.

Les exemplaires mêles, du golfe de Bône, atteignent jusqu'à
13""" de longueur. Le flagellum accessoire des antennes supé-

rieures comprend de cinq à six articles à peu près d'égale

taille et dépasse en longueur l'ensemble des quatre premiers

articles du flagellum principal. Le bord dorsal postérieur du
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deuxième segment de l'urosome porte cinq dents assez grandes
et d'égale taille.

Distribution. —Adriatique (Heller). Cap d'Anlibes (Mklitâ).

Nice (envoi de M. Ad. Doilfus). Cette (envoi de M. R. Ladmi-
rault).

Melita palmata (Monlagu).

Melita palmata Stebbing (38), p. 425.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stns. 535, 577, Bizerte.

Stns. 673, 740, golfe de Bône. Stn. 674, La Calle. Profondeur

à 10 mètres.

Distribution. —Nord de l'Europe, depuis la Norvège occi-

dentale jusqu'aux Iles Britanniques. Commun sur les côtes

françaises de la Manche et de l'Océan. Lisbonne, Setubal

(Melita). Açores (Chevreux). Tenerife, Canaria et, au Sénégal,

Rufisque (Melita). Corse (Chevreux). Hyères (A. 0. Walker).
Cette, Antibes, Villefranche (Melita). Golfe de Naples (Della

Valle). Adriatique (Hellkr).

Melita gladiosa Sp. Bâte.

Melita gladiosa Stebbing (38), p. 428.

Provenance. — Stn. 725, au large de Bône, profondeur

75 mètres. Un mâle bien typique, long de 6°"", portant trois

fortes dents dorsales au bord postérieur de chacun des seg-

ments du métasome et de l'urosome.

Distribution. —lies Britanniques (Sp. Bâte,. Stebbing, Nor-

man). Jersey (Sinel). Guernesey (Norman). Saint-Lunaire (Che-

vreux). Granville (Gadeau de Kerville). Dinard (envoi de M. de

Saint-Joseph). Saint-Vaast-la-Hougue (Chevreux et Bouvier).

Perros-Guirec. RoscofF. Côte océanique de France et golfe de

Gascogne (Chevreux). Setubal (Melita). Açores (Barrois, Che-

vreux).

Melita aculeata nov. sp.

(Fig. 10 du texte et pi. XIV, fig. 16 à 24).

Mâle. —Corps modérément comprimé, mesurant 3°"" de

longueur dans la position où l'exemplaire est figuré. Mésosome
lisse. Bord dorsal de chacun des trois segments du métasome

et du premier segment de l'urosome terminé en arrière par une
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forte dent_, accompagnée de deux petites épines (I). Bord dorsal

du deuxième segment de l'urosome terminé en arrière par trois

petites dents.

Tête beaucoup plus longue que l'ensemble des deux premiers

segments du mésosome. Rostre court. Lobes latéraux large-

ment arrondis.

Plaques coxales des quatre premières paires beaucoup plus

FiG. 10. —Melila acideata nov. sp, —Mâle vu du côté droit.

hautes que les segments correspondants du mésosome, les

plaques des trois paires antérieures portant une petite dent à

l'angle inféro-postérieur. Plaques coxales de la première paire

fortement prolongées en avant et présentant un bord antérieur

concave. Lobe antérieur des plaques coxales de la cinquième
paire un peu plus long et plus haut que le lobe postérieur.

Plaques épimérales du dernier segment du métasome prolon-

gées en arrière et terminées par un angle très aigu. Bord in-

férieur de ces plaques lisse; bord postérieur portant trois

petites crénelures.

Yeux grands, arrondis, bien conformés.
Antennes supérieures dépassant à peine en longueur l'en-

(1) Ces épines manquent quelquefois sur un ou sur plusieurs des segments.
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semble de la tête et du niésosoine. Premier article du pédon-
cultî un peu plus long- que la tête, bord postérieur terminé
inférieurement par une dent aiguë, précédée d'une petite dent
obtuse et d'une épine. Deuxième article à peine plus long que
le premier. Troisième article atteignant le tiers de la longueur
(le l'article précédent. Flagellum aussi long que le pédoncule
et composé de douze articles assez allongés. Flagellum acces-

soire un peu plus court que l'ensemble des deux premiers ar-

ticles du flagellum principal et composé de deux articles d'égale

taille, suivis d'un article rudimentaire.

Antennes inférieures beaucoup plus courtes et plus grêles

que les antennes supérieures. Dernier article du pédoncule un

peu plus court que l'article précédent. Flagellum à peine plus

long que le dernier article du pédoncule et comprenant quatre

articles, dont le dernier est fortement cilié. (Dans l'antenne

gauche, les articles sont au nombre de six, mais le flagellum

n'est pas plus long que celui de l'antenne droite).

Pièces buccales ne différant pas sensiblement de celles du
type du genre, Melita palmala (Mont.).

Gnathopodes antérieurs peu développés. l*ropode ovalaire, un

peu plus court que le carpe, abondamment cilié comme tous

les articles précédents. Dactyle grêle, peu courbé.

Gnathopodes postérieurs beaucoup plus grands que lesgnalho-

podes antérieurs. Carpe très court. Propode bien développé,

quadrangulaire^ près de deux fois aussi long que large. Bord
postérieur terminé inférieurement par deux petites dents.

Bord palmaire présentant, à partir de l'articulation du dactyle,

une partie légèrement convexe, suivie d'une petite dent, d'une

profonde échancrure et de deux dents aiguës. Dactyle extrême-

ment robuste et fortement courbé, aussi long que le bord pal-

maire.

Péféiopodes des deux premières paires très grêles, beaucoup

plus courts que les gnathopodes postérieurs.

Péréiopodes des trois dernières paires de mêmeforme. Ar-

ticle basai beaucoup plus long que large, garni de fortes dents

au bord postérieur. Article méral et carpe d'égale longueur.

Propode beaucoup plus allongé. Dactyle long et grêle, peu

courbé. Péréiopodes de la quatrième paire les plus longs de

tous.

Uropodes de la dernière paire bien développés. Pédoncule

atteignant plus de la moitié de la longueur de la branche

externe, qui possède un petit article terminal et porte deux
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groupes d'épines au bord postérieur. Branche interne rudi-

mentaire, aiguë à l'extrémité.

Telson plus long que large et presque entièrement fendu.

Lobes terminés en pointe aiguë, ayant le bord interne forte-

ment écbancré dans sa partie distale, et portant chacun une

petite épine latérale et une grande épine fixée presque per-

pendiculairement à leur face supérieure.

Femelle. —Propode des gnathopodes antérieurs un peu

plus robuste que celui du mâle. Gnathopodes postérieurs

relativement bien développés. Carpe triangulaire, atteignant

les deux tiers de la longueur du propode. Propode ovalaire.

Bord palmaire lisse, à peine distinct du bord postérieur, dont

il est séparé par un groupe de deux épines. Dactyle grêle,

modérément courbé, Telson semblable à celui du mâle.

Melita Richardi Ghevreux, des eaux profondes des Açores,

présente de nombreux caractères communs avec M. aculeata.

Elle s'en distingue surtout par le manque d'organes apparents

de vision, par la forme un peu différente du propode des gna-

thopodes postérieurs du mâle, par les denticulations du bord

palmaire de ces mêmes gnathopodes, chez la femelle, et par

la forme du telson.

Il est possible que l'espèce décrite ci-dessus soit identique

avec l'Amphipode désigné par Catta (3, p. 164) sous le nom
de MeLita oxyura nov. sp., mais la description de la forme du

golfe de Marseille est trop incomplète pour permettre de

l'identifier.

Provenance. —Stn. 582, côte nord de Tunisie, profondeur

170 mètres. Trois exemplaires.

Distribution. —Ajaccio et Bonifacio (Corse). C'est cette

espèce que j'ai désignée à tort sous le nom de Melita giadiosa,

dans une liste d'Amphipodes des côtes de Corse (11, p. 694).

Ceradocus orchestupes (Costa).

Ceradocus orchestiipes Stebbing (38), p. 432.

Habitat. — Stn. 729, au large de Bône, profondeur

83 mètres.

Couleur. —Les exemplaires de la station 729 avaient le

corps annelé de rouge carmin et de jaune pâle. Les yeux
étaient noirs.
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Distribution. —(îolfe de Naples (Costa, Della Valle). Adria-

tique (Grube, Helleb). Porto Vecchio, Corse (envoi de M. Eugène
Simon). Cap d'Autibes (iMelita).

La forme des yeux, les denticulations des plaques épimé-
rales de la dernière paire et les dents dorsales du métasome
et de l'urosome sont variables chez cette espèce. Les trois

exemplaires de la station 729 sont des femelles, dont la plus

grande mesure 12™" de longueur. Les yeux, de taille moyenne,
sont réniformes. Les trois segments du métasome et les deux

premiers segments de l'urosome portent une dent, longue et

aiguë, au bord dorsal postérieur. Les plaques épimérales du

dernier segment du métasome portent trois dents au bord

inférieur et six dents, d'inégale taille, au bord postérieur.

Les exemplaires de Porto Vecchio sont des femelles dont la

plus grande mesure 10™™. Les yeux sont eu forme d'ampoule.

Les dents dorsales du métasome etdeTurosome sont disposées

comme chez les exemplaires de Boue, mais elles sont beau-

coup plus petites. Les plaques épimérales du dernier segment

du métasome portent deux dents au bord postérieur et deux

dents au bord inférieur.

L'exemplaire du cap d'Antibes est une jeune femelle, de 3"™

de longueur. Le métasome et l'urosome ne portent pas de dents

au bord dorsal. Les plaques épimérales du dernier segment du

métasome portent trois fortes dents au bord postérieur,, le bord

inférieur est lisse.

Maera grosslmana (Montagu).

Maera grossimana Stebbing (38), p. 485.

Provenance. —Stn. 588, Djidjelli. Stn. 720, golfe de Bône.

Stn. 726, au large de BAne. Baie d'x\lger (envoi de M. Seurat).

Profondeur, 2 à 65 mètres.

Distribution. —Côte sud d'Angleterre (Montagu, Sp. Bâte,

ISorman). Iles Anglo-Normandes (Kœhler, Walker et Hornell,

Norman). Saint-Vaast-la-Hougue (Chevreux et Bouvikr). Grand-

camp-les-Baios, Granville, lies Chausey (Gadeau de Kerville).

Dinard, Perros-Guirec, Roscoff, Le Croisic (Chevreux). Sines,

Portugal (envoi de M. P. d'Oliveira). Açores (Barrois). Canaria

(Melita). Corse (Chevreux). Port-Vendres, Cette, Saint-Tropez,

Antibes, Villefranche (Melita). (iolfe de Naples (Della Valle).

Adriatique (Heller).
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Maera iNAEQUiPKS (Costa).

Maera inaequipes Slebbing- (38), p. 435.

Provenance —Stn. 10, Cherchell. Stn. 517, cap Tédlès.

Stns. 552, 561, 564 (golfe de Gabès). Stns. 673, 720, golfe de

Bône. SlQs. 675, 680, La Galle. Profondeur, à 23 mètres.

Distribution. —Golfe de Naples (Gosta, Della Yalle). Adria-

que (Hellkr). Baie d'Alcudia (île Majorque), Gette, Gaiines,

Aniibes, Villefranche (Melita). Hyères (A. 0. Walker). Gorse

(Ghevreux). Mer Rouge, océan Indien (A. 0. Walker). Açores

(Barrois). Ganaria (Melita).

Maera Hirondellei (Ghevreux).

Maera Hmnidelki Ghevreux (10), p. 84, pi. xi, fig. 1.

Maera Hirondellei Slebbing (38), p. 732.

Provenance. —Stn. 543, Sfax. Stn. 563, île Djerba. Marée
basse. Quelques exemplaires de cette espèce, provenant égale-

ment de l'île Djerba, m'ont été envoyés par M. Ad. Dollfus.

Distribution. —Détroit de Pico-Fayal (Açores), dragage de

l'HiRONDELLE, par 130 mètres de profondeur. Gannes (un mâle

adulte, reçu de M. Ad. Dollfus).

Les mâles provenant du dragage de I'Hirondelle étaient tous

très jeunes et plus petits que les femelles. Le mâle adulte

atteint de 11 à 12°"" de longueur. Ses gnathopodes postéiieurs

sont plus robustes que ceux du jeune mâle et la largeur de
leur propode est plus grande, comparativement à sa longueur.

Gorps grêle et comprimé. Tête ne portant pas de rostre.

Plaques coxales petites, de forme irrégulière. Antennes supé-

rieures pins longues que les antennes inférieures, flagelluin

accessoire bien développé. Lèvre antérieure arrondie an bord
distal. Mandibules courtes, processus molaire volumineux, pre-

mier article du palpe plus long que chacun des deux suivants,

troisième article falciforme. Lèvre postérieure possédant des
lobes internes. Lobe interne des maxilles antérieures ne por-
tant de soies qu'à son extrémité. Lobe interne des maxilles

postérieures plus court et plus étroit que le lobe externe et ne
portant pas de soies au bord interne. Lobe interne des maxil-



LES AMPHIPODKS OALGÉRIE ET DE TUNISIE 219

lipèdes très développé, palpe ne comprenant que trois articles.

Gnathopodes antérieurs très grêles, gnathopodes postérieurs

peu différents des gnathopodes précédents, chez la fe-

melle, très développés, chez le mâle. Péréiopodes longs et

grêles, article basai des péréiopodes des trois dernières paires

étroit. Uropodes de la dernière paire extrêmement développés

dans les deux sexes, branches d'égale taille. Telson très petit,

modérément fendu.

L'espèce pour la(iuelle je propose ce nouveau genre n'est

autre (jue le Gammanis ienuimanus de Sp. Bâte {= Muera Batei

Norman). La longueur inusitée du premier article du palpe

des mandibules, le manque d'un quatrième article au palpe

des maxillipèdes, la forme du telson, s'opposent à l'admission

de cet Amplîipode dans le genre Maera, où il avait été classé

jusqu'ici.

Maerella. tenuimana (Sp. Bâte)

(fig. 11 du texte et pi. XV, fig. 1 à 13)

Maera tenuimana Stebbing (38), p. 436.

Femelle ovigère. — Corps grêle et comprimé, mesurant
^mm 1^2 de longueur dans la position où l'exemplaire est figuré.

Bord dorsal du métasome armé d'une dent au bord postérieur

du premier segment, de trois dents au deuxième seguient et

de cinq dents au troisième. Premier et deuxième segments de

l'urosome portant chacun une dent et deux épines. Troisième

segment portant deux dents dorsales, séparées par une longue

épine.

Tête un peu plus longue que l'ensemble des deux premiers

segments du mésosome. Rostre nul. Lobes latéraux peu dé-

veloppés, étroitement arrondis à leur extréniité.

Plaques coxales étroites, moins hautes que les segments cor-

respondants du mésosome et présentant une forme inusitée

Plaques coxales de la première paire brusquement réirécies

dans leur partie inférieure, qui est bordée de sept épines.

Plaques coxales de la deuxième paire les plus hautes de

toutes. Premier tiers du bord antérieur concave. Bord inféro-

postérieur fortement convexe, armé de quatre grandes épines.

Plaques coxales de la troisième paire aussi larges que hautes.

Bord antérieur d'abord concave, puis convexe dans sa partie

distale. Bord inférieur armé de trois épines. Plaques coxales

de la quatrième paire près de deux fois aussi larges que hautes
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et portant deux épines au bord inférieur. Plaques coxales des

trois dernières paires à peu près de même forme, plus de

deux fois aussi Jarges que hautes et portant uue ou deux

épines au bord inférieur. Plaques épimérales du deruier seg-

ment du métasome non prolongées en arrière, angle postérieur

légèrement arrondi.

Yeux ovales, placés obliquement à l'entrée des lobes laté-

raux de la tête.

Antennes supérieures aussi longues que l'ensemble de la tête

et des cinq premiers segments du mésosome. Premier article

FiG. 11. —Maerella tenuimana (Sp. Bâte). —Femelle, vue du côté gauche.

du pédoncule un peu dilaté en son milieu, beaucoup plus court

que la tête et atteignant à peu près les deux tiers de la lon-

gueur du deuxième article. Flagellum plus court que le pédon-
cule et comprenant seize articles. Flagellum accessoire composé
de cinq articles fortement ciliés, comme ceux du flagellum

principal.

Antennes inférieures beaucoup plus courtes que les antennes

supérieures. Prolongement conique du deuxième article du pé-
doncule atteignant presque l'extrémité de l'article suivant.

Cinquième article un peu plus long et beaucoup plus grêle que
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le quatrième. Flagelluin un peu plus court que le dernier

article du pédoncule et comprenant huit articles.

Lèvre antérieure! régulièrement arrondie au bord distal.

Mandibules très courtes. Lobe tranchant assez allongé, bi-

denlé à son extrémité^ suivi de trois grosses épines barbelées.

Processus molaire très large, mais peu saillant, placé tout près

de la base de la mandibule. Premier article du palpe de dimen-

sions inusitées, plus long que chacun des deux articles suivants,

qui sont d'égale taille. Troisième article falciforme^ armé, comme
l'article précédent, de nombreuses épines barbelées.

Lèvre postérieure possédant des lobes internes. Lobes ex-

ternes régulièrement arrondis au bord distal. Angles postérieurs

très aigus.

Lobe interne des maxilles antérieures portant trois soies à

son extrémité. Palpe bien développé, bord distal garni d'une

rangée d'épines.

Lobes des maxilles postérieures ne portant de soies qu'à

leur extrémité. Lobe externe plus large et plus long que le

lobe interne.

Lobe interne des maxillipèdes très large, portant trois dents

au bord distal. Lobe externe n'atteignant pas tout h fait l'ex-

trémité du deuxième article du palpe, bord interne garni d'une

rangée d'épines. Palpe ne comprenant que trois articles.

Deuxième article remarquablement grand, atteignant plus du

double de la longueur de l'article suivant.

Chez un mâle de la côte océanique de France, le palpe des

mandibules et le palpe des maxillipèdes sont semblables aux

appendices correspondants des exemplaires de Tunisie (voir

pi. XV, fig. 3 et fig. 8).

Gnathopodes antérieurs longs et grêles. Article basai un peu

dilaté dans sa partie distale. Articles ischial et méral très courts.

Carpe portant de longues soies au bord postérieur. Propode

de la longueur du carpe, quadrangulaire, quatre fois aussi long

que large, bord palmaire oblique. Dactyle légèrement courbé,

aussi long que le bord palmaire.

Gnathopodes postérieurs un peu phis longs que les gnatho-

podes antérieurs et n'en différant que par les dimensions du

carpe, qui atteint une fois et demie la longueur du propode.

Péréiopodes de la première paire atteignant à peu près la

longueur des gnathopodes postérieurs. Péréiopodes de la

deuxième paire un peu plus courts que les péréiopodes précé-

dents.
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Péréiopodes des trois dernières paires 1res grêles, aiig-men-

taiit progressivement en longueur. Article basai étroit, lobe

postérieur à peine indiqué. C.arpe ])eaucoup plus long- que l'ar-

ticle nierai et que Je propode, qui sont d'égale taille. Dactyle

droit, portant un cil au bord interne.

Uropodes des deux premières paires très gTêles. Branches

des uropodes de la première paire d'ég-ale taille, un peu plus

courtes que le pédoncule. Uropodes de la deuxième paire beau-

coup plus courts que les uropodes précédents. Uiopodes de

la dernière paire extrêmement développés, aussi longs que le

mélasome. Branches beaucoup plus longues que le pédoncule,

d'égale taille, garnies de nombreuses épines portant toutes un

petit cil à leur extrémité.

Telson très petit, plus large que long, fendu sur la moitié

seulement de sa longueur et portant deux petites épines dis-

taies.

Le nombre des dents du métasome est variable chez cette

espèce. Mes exemplaires de la baie de Quiberon portent trois

petites dents au bord dorsal postérieur de chacun des segments

du métasome. Chez mes exemplaires du Croisic, le premier

segment du métasome ne porte pas de dents, les deux segments

suivants portent chacun trois dents au bord dorsal postérieur.

Les tnâles de cette espèce diffèrent des femelles par leurs

uropodes de la dernière paire encore plus développés et par la

forme de leurs gnathopodes postérieurs. Norman (25, p. 416,

pi. XXII, fig. 2) en ayant donné une excellente figure, il n'y a

pas lieu d'en reprendre ici la description.

Provenance. —Stn. 582, côte nord de Tunisie, profondeur

170 uîètres. Quatre exemplaires.

Distribution. —Iles Britanniques (Sp. Bâte, Norman, A, 0.

Walker). Guernesey (Norman, Walker etHoRNELLi. Saint- Vaast-

la-Hougue (Chevreux et Bouvier). RoscolT. Le Croisic, baie de

Quiberon (Chevreux),

Elasmopus brasiliensis (^Dana).

(Fig. 12 du texte et pi. XV, fig. 14 à 20).

Elasmopus brasiliensis Stebbing (38), p. 443.

Mâle. —Corps robuste et épais, mesurant 6°"" 1/2 de lon-

gueur dans la position où l'exemplaire est figuré. Bord dorsal

lisse.
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Tête un peu plus longue que l'ensemble des deux premiers
segments du mésosome. Lobes latéraux arrondis, suivis d'un
petit lobe accessoire, comme chez plusieurs espèces du genre
Ela!imnj)it^.

Plaques coxales des (juatre premières paires uu peu plus

hautes que les segments correspondants du mésosome. Plaques

coxales de la première paire prolongées en avant, angle anté-

rieur arrondi. Lobe antérieur des plaques coxales de la cin-

quième paire beaucou[> plus haut que le lobe postérieur. Plaques

Fio. \'2. —Ehismopiis hrasiliensis (Dana), —Mâle vu du côté droit.

épimérales du dernier segment du métasome assez fortement

prolongées en arrière et terminées par une dent aiguë.

Yeux petits, ovales, bien conformés.

Antennes supérieures un peu plus courtes que l'ensemble de
la tête et du mésosome. Pédoncule robuste. Premier et deu-
xième articles d'égale taille. Troisième article atteignant plus de
la moitié de la longueur de l'article précédent. Flagellum aussi

long que le pédoncule et comprenant vingt-trois articles abon-
damment ciliés. Premier article un peu plus long que l'ensemble

des deux articles suivants, Flagellum accessoire biarticulé, aussi

long que le premier article du flagellum principal.

Antennes inférieures beaucoup plus courtes que les antennes

supérieures Pédoncule grêle, garni de longues et nombreuses
soies. Quatrième et cinquième articles d'égale taille. Flagellum
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un peu plus long- que le dernier article du pédoncule et com-
posé de neuf articit's fortement ciliés.

Pièces buccales ne différant pas sensiblement de celles du
type du genre, Elasmopus rapax (Costa).

Gnathopodes antérieurs modérément robustes. Propode
ovalaire, plus long que le carpe, bords antérieur et postérieur

garnis de longues soies. Dactyle grêle.

Gnathopodes postérieurs très développés. Propode piriforme,

aussi long que l'ensemble des articles basai et ischial. Bord
palmaire se confondant avec le bord postérieur, tous deux
étant garnis d'une double rangée de soies longues et touffues.

Face interne du propode garnie de nombreuses rangées de
soies et présentant une légère excavation. Dactyle robuste,

brusquement coudé près de sa base et atteignant plus de la

moitié de la longueur du propode.

Péréiopodes des deux premières paires assez grêles. Péréio-

podes de la troisième paire un peu plus courts que les péréio-

podes précédents. Péréiopodes des deux dernières paires beau-

coup plus longs, d'égale taille. Article basai crénelé au bord
postérieur. Article méral et carpe très robustes, d'égale lon-

gueur, garnis de fortes épines. Propode plus long, mais moins

robuste, que les articles précédents. Dactyle très robuste, peu

courbé, portant un petit cil au bord interne.

Uropodes de la dernière paire dépassant un peu les uropodes

précédents. Branche interne ovalaire, un peu plus longue que
le pédoncule, portant quelques épines aux bords interne etdis-

tal. Branche externe beaucoup plus longue que la branche
interne, armée de grandes épines aux bords interne et distal.

Telson aussi large que long, presque entièrement fendu.

Lobes échancrés au bord distal, qui est armé de trois épines

d'inégale taille.

Femelle ovigère. —Plus petite que le mâle et ne dépassant

pas 5"" de longueur. Antennes supérieures plus courtes, pédon-
cule beaucoup moins robuste. Gnathopodes antérieurs sem-
blables à ceux du mâle. Gnathopodes postérieurs plus déve-

loppés que les gnathopodes antérieurs. Propode étroitement

ovale, beaucoup plus de deux fois aussi long que large. Bord
palmaire confondu avec le bord postérieur. Dactyle court et

grêle.

Provenance. —Stn. tO, Cherchell. Stn. 669, environs de Bône.
Sln. 675 et 680, La Galle. Herbillon (envoi de M. Bariteau).

Littoral.
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Couleur. —Corps d'un jaune verdàtre, avec une large bande
longitudinale violette, transversalement rayée de blanc, cou-
vrant la partie dorsale de la tête et du mésosome. Pédoncule
des antennes supérieures rouge, flagellum jaune. Pattes macu-
lées de taches violettes. Yeu.\ roses.

Distribution. —Rio de Janeiro (Dana).

Elasmopus pocillimanus (Sp. Bâte)

(PI. XVI, fig. 1 et 2).

Elasmopus pocillimamis Stebbing (38), p. 443.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stn. oGi, Djerba. Stn. G67,

golfe de Bône. Stns. 675, 680, La Calle. Stn. 698, La Galite.

Herbillon (envoi de M. Bariteau). Littoral,

Couleur. —Les exemplaires de la station 667 avaient le

corps et tous les appendices d'un gris verdâtre assez pâle,

ponctué de petites taches d'un blanc mat. Quelques taches

vertes existaient le long de la ligne dorsale et quelques taches

violettes, sur les appendices. Les yeux étaient d'un rouge brun.

Distribution. —Gènes (Sp. Bâte). Golfe de Naples (Della

Valle). Corse (Chevreux). Villefranche, Antibes (Melita). tïannes

(envoi de M. Ad. DoUfus).

Les plaques épimérales du dernier segment du métasome
sont crénelées au bord postérieur et se terminent en arrière

par une dent quelque peu crochue. Les gnathopodes postérieurs

de la femelle sont plus robustes que chez la femelle d'^". bra-

siliensis] l'article méral, plus allongé, se termine inférieurement

par un angle aigu. Le propode, quadrangulaire, est à peu près

deux fois aussi long que large et son bord palmaire forme,

avec le bord postérieur, un angle un peu obtus, armé d'une

épine. Cette espèce se distingue encore facilement de la précé-

cédente et de la suivante par ses yeux, plu? grands et subré-

niformes, et par ses antennes supérieures beaucoup plus longues.

Elasmopus rapax Costa.

Elasmopus rapax Stebbing (38), p. 444.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stn. 517, cap Tédiès.

Stn. 538, canal de Tunis. Stn. 570, Sousse. Stns. 711, 722,

Méra. Soc. Zool. de Fr., 1910. xxiii —15
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port de Bùne, Port d'AIg-er (envoi de M. Seurat). Littoral et

sur les bouées.

Distribution. —Golfe de Naples (Costa, Dklla Vallk), Adria-

tique (Hellkh). Villefranche, Saint- Raphaël, Saint-Tropez (Me-

lita). Marseille (envoi de M. Marins Auberi). Alexandi-ie (envoi

du D' Jiillien). Mer Kouge, océan Indien (A. 0. Walker). Téné-

l'ift', Gauaria, Dakar, Rufîsque (Melita). Açores (Crevredx,

Barrois). Cadiz (envoi de M. Bolivai). Côte occidentale de

France (Chevreux). Flyinouth, Moray Firtli (Sp. Bâte). Chris-

tiania (G. 0. Sars).

PnERUSA FucicoLA Leacli.

Pheriisa fncicola Stei)bing- (38), p. 449.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stns. 580, 680, La Galle.

Stn. 603, Alger. Stns. 657, 661, golfe de Bône. Profondeur,

à 20 mètres.

Distribution. — Iles Britanniques (Sp. Baie, Norman, Ro-

BERTSON, Stebbing, A. 0. Walker). IIcs Anglo-Normandes (Kœh-
LEK, Norman, Walker et IIornell). Très commun sur les côtes

françaises de la Manche et de TOcéan. Setubal, Cadiz (Melita).

Açores (Barrois). Ténérife (Melita). Celte (envoi de M. R. Lad-

miraiill). Saint-Tropez, Autibes, Villefranche (Melita). Corse

(CoEVREUx). Golfe de Naples ^Della Valle). Adriatique (Heller).

Gammarus rhipidiophorus Catta

(PL XV, fig. 21 à 2o).

Gammarus rhipidiophorus Catta (4), p. 257.

Gammarus rhipidiophorus Chevieux (12), p. 216, fîg. 1 et 2

du texte.

Niphargus rhipidiophorus Stebbing (38), p. 410 et p. 732.

Cette espèce n'est sûrement pas un Niphargus. Elle présente

tous les caractères assignés au genre Gammarus par Stebbing,

sauf que la lèvre antérieure n'est pas échancrée au ])ord distal.

Les deux premiers segments de l'urosome portent des spinules

dorsales. Les plaques coxales des quatre premières paires sont

l)ien développées. Les yeux sont bien conformés. Le flagellum

accessoire des antennes supérieures est triarticulé. La lèvre

postérieure ne possède pas de lobes internes. Le lobe interne

des maxilles antérieures porte sept grosses soies ciliées. Le
palpe de la maxille droite, très large, porte cinq grosses épines
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au bord distal, tandis que le palpe de la maxille gauche,
beaucoup plus étroif, se termine par un bouquet de huit petites

épines. Enfin, le telson est fendu jusqu'à la base.

Ce Gammariis présente de nombreux caractères com-
muns avec G. Gueniei Chevreux (10, p. 76, pi. x, tig-. 2),

de Flores (Açores). Les péréiopodes de la première paire sont

semblables chez les deux espèces, mais les uropodes de la pre-

mière paire de G. Guernei sont normaux et les placpies épimé-
rales du dernier segment du métasome sont rectangulaires.

Provenance. —Stns. 693 el 697, La Galite.

Distribution. —Dans un puits dont l'eau est saumâtre en

été, à La Ciotat, Bouches-du-Rh6ne (Catta). Grotte de la

Cersuta, territoire de Lagonegro, Basilicate, Italie méridionale :

Deux exemplaires, un mâle et une femelle ovigère, trouvés par

le D"' Andreiui, en mai 1909. Ces exemplaires m'ont été en-

voyés, pour examen^ par M. Gestro, directeur du « Museo
civico di Storia Naturale di Genova ».

Gammarus pungens h. Milne Edwards.

Gammarus piingens Stebbing (38), p. 471.

? Gammarus tunelaniis Simon (34), p. 6.

Provenance. — Oiied-el-Amor, près Tabarca (Gadeau de

Kerville). Stn. 742, HammamBerda, près Guelma. Constan-

tine_, dans les gorges du Rummel (Gurnëy),

Distribution. —Italie (Milne Edwards, Della Valle). Sicile,

près Syracuse (envoi de M. Ad. Dollfus). Chypre (Helleu).

Syrie (Chevreux). Celte, Montpellier (envoi de M. Ladmirauit).

La présence de cette espèce dans les eaux chaudes d'Ham-
mamBerda, où elle se trouve en grande quantité, confiinie la

provenance du type de Milne Edwards, rencontré dans des

eaux thermales, en Italie.

Gammarus marinus Leach.

Gammarus marinus Stebbing (38), p. 472.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stn. 535, lac de Bizerte.

Stn. 67 i, La Galle. Alger, Bône (Lucas).

Distribution. —Toutes les côtes d'Europe, depuis l'ouest de

la Norvège jusqu'à la mer Noire. Canaria (Melita). Cote orien-

tale des Etats-Unis d'Amérique (Holmes).
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Gammarus SiMONi Chevreux.

Gammanis Simoni Stebbiiig- (38), p. 473.

Provenance. —Sbeitla, Djebel Zagoiiun (Tunisie), Batna,

Boii-Sanda, Aïii-Banian, Biskra , Zaatcha, Boii-(>ha^roiiD^

('habet-el-Akra, environs (VAlger, Ouarsenis (Ciievrrux). Mout-

Edoiigh, près Bône. Stns. 693, 697, La Galite.

Couleur. —Les exemplaires de la station 693 avaient le corps

d'un jaune verdâtre, avec de petites taches roug-es sur les

plaques épimérales ; ceux de la station 697 étaient d'un vert

foncé.

Gammarus pulex (Linné).

Gammanmpiilex Stebbing (38), p. 474.

Provenance. —Tlemcen (envoi de M. Eugène Simon).

Je n'ai jamais rencontré cette espèce dans les départements

d'Alger et de Conslanline, non plus qu'en Tunisie, et les exem-

plaires de Tlemcen sont les seuls spécimens africains que j'ai

eu occasion d'examiner.

Distribution. —A peu près toute l'Europe. L'Asie centrale.

Gammarus locusta (Linné).

Gammarus locusta Slebbing (38), p. 476.

Provenance. —Stu. 10, Cherchell. Stn. 535, lac de Bizerte.

Stu. 576, Oued Tindja, près Bizerte. Stn. 600, baie de Mus-

tapha. Stn. 657, golfe de Bùne. Alger (envois de M. Eugène
Simon et de M. Seurat). Djerba (envoi de M. x\d. Dollfus)

Alger (Lucas). Lac Iskel, près Bizerte (Gurney). Profondeur,

à 12 mètres.

Distribution. —Océan glacial arctique : Groenland, Spitz-

berg. Toutes les côtes d'Europe. Açores (Chkvrkux). Canaries

(Melita). Côte orientale des Etats-Unis d'Amérique (Holmes).

Chez mes exemplaires d'Algérie et de Tunisie, comme chez

ceux de la côte océanique de France, les épines de l'urosome

sont accompagnées de quelques soies. Ces soies n'existent pas

chez le G. locusta du nord de l'Europe et de l'Océan arctique.

Sur la côte méditerranéenne de France, une variété de G. locusta

se trouve dans un habitat analogue à celui du G. Dueheni de

rOcéan. On la trouve dans les étangs salés, dans Peau saumâtre

de l'embouchure des rivières et j'en ai rencontré une nombreuse
colonie à Rognac, près l'étang de Berre, dans une mare d'eau
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douce, en compagnie de Têtards et de Nautonectes. Cette va-

riété, d'assez grande taille (jusqu'à 20"'"), porte une profusion
de soies mêlées aux épines de l'urosome.

DEXAMINIDAE

Dexamine sPiNOSA (Moutagu),

Dexamine spinosa Stebbing (»38), p. 515.

Provenance. —Stn. 10, Clierchell. Stn. 530, La Calle. Stns.

G5o, 657, 659, 661, 735, golfe de Bône. Profondeur à

20 mètres.

Distribution. —Océan glacial arctique et toutes les côtes

d'Europe, depuis le nord de la Norvège jusqu'à la mer Noire.

Campagne de I'Hirondelle, Fayal, Açores (Chevreux). SaO
Miguel, Açores (Barrois, Melita). Ténérife, Canaria (Melita).

Dexamine spiniventris (Costa).

Dexamine spiniventris Stebbing (38), p. 516.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stn. 603, Alger. Stns. 666>

743, Bône. Stn. 680, La Calle. Littoral.

Couleur. —Les exemplaires de la station 743 avaient le

mésosome d'un gris rosé ponctué de blanc. Les plaques coxales

des trois premières paires étaient roses dans leur moitié dis-

taie, les plaques coxales des deux paires suivantes étaient d'un

vert jaunâtre, ponctué de blanc. Le métasome et l'urosome

étaient d'un vert clair maculé de rose, avec quelcjnes taches

noires sur leur partie dorsale. Le premier article du pédoncule

des antennes supérieures était rose, le deuxième article vert,

le troisième article et le flagellum d'un rose tacheté de blanc. Les

pattes afTectaient une coloration d'un gris rosé, maculé de

noir. Le pédoncule des uropodes était d'un vert olivâtre, les

branches roses. Les yeux, étroitement réniformes, étaient d'un

blanc rosé.

Distribution. — Naples (Costa, Della Yalle). Adriatique

(Grube, Heller). Corse (Chevreux), Yillefranche, Antibes,

Cannes, Saint-Aigulf, Bandol, Port-Vendres (Melita). Cette

(envoi de M. R. Ladmirault). Portugal : Granja, Sines (envoi

de M. P. d'Oliveira). Santander (envoi de M. Bolivar). Côte

sud-ouest de France : Saint-Jean-de-Luz, Guéthary (Chevreux).
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Tritaeta gibbosa (Sp. Bâte).

Tritaeta gibbosa Stebbing (38), p. 517.

Provenance. —Stn. 555, golfe de Gabès. Stii. 564, ile de

Djerba. Profondeur à 10 mètres.

Distribution. —IVorvège occidentale (G. 0. Saks). Iles Bri-

tanniques (Sp. Batk, Norman, Robeutson, A. 0. Walker). Jersey

(^Walkei\ et Hornell). Luc-sur-Mei', Saint-Lunaire (Ghevreux).

Saint- Vaast-la-Houg-ue (Ghevreux et Bouvier). Grandcamp-les-

Bains (Gadeau de Kerville). Hoscoff. Gôle océanique de France

(Chevreux). Sines^ Portugal (envoi de M P, d'Oliveira). Açores

(Barrois). Sénégal (Melita). Port-Vendres, Bandol, Saint-Tropez

(Melita). Gette (envoi de M. K. Ladmirault). Gannes (A. 0.

Walker). Messine (G. 0. Saks).

Patience (30, p. 117, pi. \) a démontré que Dexamine deli-

chonyx INebeski avait été assimilée à tort, par la plupart des

auteurs, à Tritaeta gibbosa.

Guernea coalita (Norman).

Gueniea coalita Stebbing (38), p. 5'21.

Provenance. —Stn. 551, golfe de Gabès. Stn. G03, Alger.

Stn. 659, golfe de Bône. Profondeur, à 15 mètres.

Distribution. —lies Britanniques (Norman, Robertson, A. 0.

Walker). Jersey, Guernesey (Nokman). Saint-Vaast-la-Hougue

(Ghevreux et Bouvier). Giierbourg, Perros-Guirt c, Roscoff. Gôte

océanique de France (Ghevreux). Gannes (Ghevreux, A. 0. Wal-
ker). Antibes, Yillefranclie (Melita). Gorse (Ghevreux). Golfe

de Naples (Della Vallk).

Couleur. —Les femelles d'Antibes avaient le corps d'un

blanc opa(jue, légèrement teinté de verdâtre et finement ponc-

tué de rouge. Les yeux étaient rouges. Les mâles^ plus forte-

ment colorés, avaient le corps d'un jaune brun.

TALITRIDAE

Talitrus saltator (Montagu).

Talitrus lucusta, forma medilerranea Ghevreux (6), p. 124.

Talitrus platycheles Ghevreux (6), p. 124 et 125,

Talitrus saltator Stebbing (38), p. 525.
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Provenance. —Stu. 10, Cherchell. Stns. 52o, 527, 597, Bou-
g-ie. Stns. 549, 550, golfe de Gabès. Plages de Mustapha et

d'Hussein Dey, pi'ès Alger. Toutes les plages de sable tin des

environs de Bône.

Distribution. —La forme méditerranéenne, dont le corps

est plus comprimé que celui de la forme océanique, est très

commune dans le sable fin des plages de la Corse et du midi

de la France. Elle se trouve aussi aux iles Canaries (Mklita).

La forme du nord de l'Europe est commune partout, depuis

le sud de la Norvège jusqu'au Portugal et aux Açores (Bar-

rois, Chevreux).

Orchestoidea Fischeri (H. Milne Edwards).

Orchestoidea Fischeri Stebbing(38), p. 528.

Provenanck. —Environs d'Alger (Lucas). Littoral.

Distribution. —Baie de Kalamata, golfe de Koron, Grèce

((ttUérin). Cadiz (envoi de M. Bolivai'). Cap de Bonne-Espé-
rance (Muséum de Madrid^ collection Guériu).

Orchestia mediterranea Costa.

OvcheUia mediterranea Stebbiug (38), p. 53

L

Provenance. —S(n. 10, Cherchell. Bône, sous les pierres du
littoral. Iles Kerkennah, Tunisie (envoi de M. Eugène Simon).

Habitat. —INaples (Costa, Della Valle). Syracuse (envoi de

M. Ad. Dollfus). Adriatique (Heller). Mer Noire (Czkrniawski).

Corse (Chevreux). Yillefranche, Saint-Tropez, La Ciotat, étang

de Berre (Melita) Cette (envoi de M. R. Ladmirauit). La Co-

rog-ne (envoi de M. Bolivar). Côte océaniipie de France (Che-

vreux). Roscoff, Perros-Guirec. Cancale, Jersey (Kœhler,

Walkek et Hornell). Saint-Vaast-la-Hougue (Chevreux et Bou-

vier). Saint-Lunaire (envoi de M. Dautzenberg). Iles Britan-

niques (Sp. Bâte, Robertson, Scott, Norman).

Orchestia gammarellus (Pallas).

Orchestia gammarelbis Stebbing (38), p. 532.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stu. 602, Alger. Stns.

693 et 697, La Galite. Cap de (iarde, près Bône, au bord

d'une source, à environ 15 mètres d'altitude. Gabès (envoi de

M. Simon). Oran (envoi de M. Ad. Dollfus). Entre Biskra et
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Tougoiirth, à environ 500 kilomètres de la mer (envoi de

M. Raphaël Blanchard).

Distribution. —Toutes les côtes dT^urope, depuis la Norvège

occidentale jusqu'à la mer rSoire. Madère, Açores^ Canaries.

Rabat, Maroc (envoi de M. Schlumberger). Lac de Pergusa,

Sicile, à environ 800 mètres d'altitude (envoi de M. Ad.

Dollfus).

Orchestia Montagui Audouin.

Orchestia Montagui Stebbing (38), p. 533.

Provenànck. —Stn. 10, Cherchell. Stn. 535;, lac de Bizerte.

Stns. 549, 550_, golfe de Gabès. Oran, Djerba (envoi de M. Ad.

Dollfus). Littoral.

Distribution. —Egypte (Audouin). Mer Noire (Czerniawski).

Adriatique (Grube, IIeller). Golfe de Naples (Della Valle).

Antibes, Bandol, Sanary, La Ciotat, l'Estaque (Melita). Cette,

étang- de Thau (envoi de M. R. Ladmirault).

Orchestia Bottae H. Milne Edwards.

Orchestia Bottae Stebbing (38), p. 534.

Provenance. —Stn. 558, Gabès.

Distribution. — Mer Rouge (H. Milne Edwards). Mer Noire

(Czerniawski). Chypre, à 1 235 mètres d'altitude (Heller). Syrie

(Chevreux). Trieste, dans un jardin (Nebeski). Lac de Garde

(envoi de M, Garbini). Nantes, dans un puits (Chevreux). Chi-

non (Indre-et-Loire), au bord de la Vienne (Barrois). ('anal de

Saint-Quentin^ près Cambrai (envoi de M. Godon). Hollande

(IIoek). La liaye^ dans une serre du Jardin zoologique (envoi

de M. Ad. Dollfus).

Orchestia platknsis Krôyer.

Orchestia platensis Stebbing (38), p. 5ï0.

Provenance. - Stn. 10, Cherchell. Stn. 679, Bône. Oran
(envoi de M. Ad. Dollfus).

Distribution. —Rio de la Plata, prêt» Montevideo (Ivroyer).

Tristan da Cunha (Sp. Batk). Côte orientale des Etats-Unis

d'Amérique (S. 1. Smith). Iles Sandwich (Stebbing). Iles Tua-
motu (Chevreux). Iles Maldives (A. 0. Walker). Fayal, Açores

(Chevreux). Minorque (îles Baléares), au bord d'un ruisseau
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d'eau douce, à 2 kilomètres de la mer (Melita). Marseille.

Golfe de Naples (Costa, Della Valle). Lac Mariout, Basse-

Eg-ypte (envoi de M. Eugène Simon). Lac de Tibériade, Syrie

(Chrvreux).

Talorchestia Deshayesei (Audouin).

Talorchestia Deshayesei Stebbing (38), p. 545.

Provenance. —Stn. 10, CherchelL Stn. 527, Bougie. Stn.

535, Bizerte. Stn. 549, golfe de Gabès. Bône, Alger, Oran

(envoi de M. Ad. Dollfus).

(^iOULEUR. —Mes exemplaires d'Alger avaient le corps d'un

jaune verdàtre, avec de grandes taches violettes sur le méso-
some et sur le métasome. Les plaques coxales et tous les ap-

pendices, translucides, étaient plus ou moins teintés de jaune

ou de vert. Les yeux étaient noirs, les œufs des femelles, vio-

lets.

Distribution. —Eg-ypte (Audouin). Mer Noire (Czeuniawsri).

Adriatique (Heller). Golfe de Naples (Della Valle). Cette (envoi

de M. R. Ladmirault). Tavira, Portugal (envoi de M. P. d'Oli-

veira). La Corogne (envoi de M. Bolivar). Le Croisic (Chevreux).

Saint-Yaasl-la-Hougue (Chevreux et Bouvier). Baie d'Authie,

Pas-de-Calais (Barrois). Angleterre (Norman, Stebbing). Hol-

lande (Hoek). Danemark (Meinert).

ÏALORCHESTLV BRiTO Stebbing".

Talorchestia brito Stebbing (38), p. 552.

Provenance. —Tabarka, Kroumirie (Gadeau de Kerville).

Distribution. —North-Devon, Angleterre (Stebbing). Plage

de Malo-les-Bains, près Dunkerque. Plage du Verdon, embou-

chure de la Gironde (Chevreux).

Hyale carinata (Sp. Bâte).

tbjale carinata Stebbing (38), p. 561.

Provenance. —Stn. 517, cap Tédlès, une femelle, dont les

antennes supérieures dépassent un peu l'extrémité des antennes

inférieures.

Distribution. —Italie (Sp. Bâte). Adriatique (Grube, IIelleii)-
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Hyale NiLssom Rathke,

Hi/ale Prevoili Stebbiog- (38), p. 565.

Hyale Stebbinç/i Chevrenx (10), p. 8, pi. ii, fig. 1.

J'ai longtemps considéré H. Stebbingi comme une espèce dis-

tincte de //. Niis.'iO}iieii\Ynn\, pour habitat exclusif, les Açores,

les Canaries ei 1,1 Méditerranée. La rencontre de cette forme sur

la côte océani(|ue de France, à Guéthary et à Pontaillac, près

Royan, puis, la capture récente dans une même localité, à

Morgat, baie de Douarnenez, d'exeujplaires des deux formes,

habitant les mêmes Algues du littoral, m'avaient déjà conduit à

douter delà validité de l'espèce dédiée au savant carcinologiste

anglais quand, en revoyant ma collection de Hyale pour le

présent travail, j'ai retrouvé quelques exemplaires du Croisic

offrant des caractères intermédiaires entre les deux formes.

Ces exemplaires proviennent de la côte ouest du Croisic, expo-

sée à la mer du large, tandis que la forme typique est com-

mune dans les Pelvctia fixées sur les murs des quais du port.

J'ai été amené ainsi à considérer H. Stebbingi comme une

simple variété de H. N/lssoni.

Il ne m'est pas possible d'admettre, avec Stebbing, l'assimila-

tion de H. Nilsso ni -dyec H. Prevosti M. Edw. Ce que ditMiLNE

Edwards des gnathopodes postérieurs du mâle de l'espèce du

golfe de ?^aples : « la forme générale de la main est ovalaire »,

s'applique plutôt à //. Perieri (Lucas) (I), qui est^ du reste, Tes-

pèce la plus commune du genre Hyale, dans la Méditerranée

occidentale.

Provenance. —Stn. 663, Bône. Stn. 675, La Calle.

Distribution. —Toutes les côtes d'Europe, depuis le nord de

la Norvège jusqu'en Méditerranée. Açores (Barrois, Chevreux).

Canaries (Melita).

La forme typique, telle que l'a caractérisée C 0. Sars (33,

p 26, pi. u, fig. 1) est commune sur nos côtes de la Manche
et de rUcéan, jusqu'à l'embouchure de la Gironde (Royan). Je

ne l'ai jamais trouvée sur la côte sud-ouest de France, non plus

que sur les côtes d'Espagne et de Portugal et en Méditerranée.

La variété Slebhingi a été trouvée à Morgat, Pontaillac, Gué-

thary (côte océanique de France), aux Açores, aux Canaries et,

en Méditerranée, A Celte, à Antibes et sur les côtes de Corse.

(1) Voir Chevreux (10), pi. I, fig. 3-^.



LES AMPHIPODKSDALGÉRIK ET DK TUNISIE 235

(>0ULEUR. —Tandis que la forme typicjue est d'un beau vert

métallique, la variété Stebbiugi offre une coloration extrême-

ment variable, dans une même localité. J'ai noté les couleurs

suivantes, chez des exemplaires de la station 603 :

cf. Partie supérieure du corps brune, plaques coxoles et

épimérales d'un violet clair, appendices d'un gris opalescent,

yeux rouges.

cf. Corps d'un vert clair uniforme, yeux d^in rouge sombre.

cf. Corps entièrement d'un violet clair, yeux d'un rouge vif.

9- Corps verdAtre, teinté de brun sur la ligne dorsale, yeux

violets, œufs d'un jaune orangé.

Hyale GiUMALDii (Mievreux.

Hyale Grimaldii Stebbing (38), p. 507 et p. 73(5.

Provenance. - Stns. 504, 513. 690, 706, 723, au large de la

côte d'Algérie, sur des Tortues et sur des épaves.

Distribution. —Campagne de I'Hirondelle, Atlantique (lat.

42°09'24"i\. ; longit. 23°33'0.), sur une épave (Chevreux).

Couleur. —Les exemplaires des stations 504 et 513 avaient

le corps d'un brun orangé, les appendices d'un rose violacé.

Leurs yeux étaient noirs.

Hyale pontica Ralhke.

Hyale pontica Stebbing (38), p. 568.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stn. 633, Bône. Littoral,

Distribution. —Mer Noire (Rathke). Villefranche, Port-

Yendres (Melita). Ilyères (A. 0. Walker). Cette (envoi de M.

R. Ladmirault). Grauja, Portugal (envoi de M. P. d'Oliveira).

Pontaillac, embouchure de la Gironde (Melita). Iles Britan-

niques (Sp. Bâte, Stebming, Norman). Côtes occidentale et mé-

ridionale de Norvège (G. 0. Sars).

Hyale Prevosti (H. Milne Edwards).

Orcliestia Pcrieri Lucas (23), p. 52, pi. v, fig. 1.

Hyale Prevosti Chevreux (10), p. 7, pi. i, fig. 3.

Hyale Perieri Stebbing (38j, p. 570.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stn. 538, c;iiial de Tunis.

Bône et environs, dans les Ulves vertes. Alger, Bône, La Calle

(Lucas). Oran, île Djerba (envoi de M. Ad.' DoUfus). Littoral,
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Distribution. —Mer Noire (Czernia.vski). Bosphore (Sowinski).

Adriatique (Grube, Heller). Corse (Chevreux). Cannes (envoi

de M. Ad. DoUfus). Salins d'Hyères, Sanary, Marseille, Port-

Vendres (Melita). Celte (envoi de M. R. Ladmirault). Granja,

Portugal (envoi de M. P. d'Oliveira). Santander (envoi de M.
Bolivar). Saint-Jean-de-Luz (envoi de M. Ad. DoUfus). Guétliary,

Saint-Gilles-sur-Vie, Le Croisic, Belle-De. Açores (Chevreux).

Canaries, Dakar^ Rufisque (Melita.)

Couleur. —Chez mes exemplaires de Bône, les mâles avaient

le corps et tous les appendices d\u\ violet clair, tacheté de

verdàtre. Les yeux étaient roses. Les femelles avaient le corps

d'un blanc rosé, teinté de verdàtre dans sa partie dorsale; leurs

œufs étaient verts.

Mes exemplaires de Saint-Gilles-sur-Vie et du Croisic étaient

d'un vert très foncé, avec des bandes transversales jaunes sur

le mésosome. Les yeux étaient rouges.

Cette espèce saute avec beaucoup d'agilité.

Hyale camptonyx (Heller)

(PI. XVI, fig. 3à 8)

Hyale camptonyx Stebbing (38), p. 570.

C'est à tort que, dans mon travail sur les Amphipodes de

THiRONDELLE, j'ai assimilé H. Schmidti (Heller) à H. campto-

nyx. Ce sont deux espèces bien distinctes. En dehors de la

forme, assez différente, des gnathopodes, Stebbing a signalé

un caractère bien spécial au mâle de H. camptonyx. Le
quatrième article du palpe des maxillipèdes porte, à son

extrémité, une soie beaucoup plus longue que lui. D'autre pait^

les péréiopodes de la dernière paire sont très remarquables

par leur aspect extrêmement robuste. Le lobe de l'article basai

se prolonge inférieurement au delà de Textrémité de l'article

suivant. L'article méral et le carpe sont très dilatés dans leur

partie distale. Les branches des uropodes de la dernière paire

sont loin d'atteindre la moitié de la longueur du pédoncule.

Les lobes du telson sont près de deux fois aussi longs que
larges.

L'espèce des Açores est II. Schmidti Heller et c'est cette

même espèce que j'ai citée, sous le nom de H. camptonyx,
dans une liste d'Amphipodes de la côte océanique de France

(8, p. 47(3), comme halDitant Saint-Jean-de-Luz et Guéthary.
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Le véritable //. camplonyx n'a jamais été rencontré en dehors
de ]a Méditerranée.

Provenance. —Sln. 10, Cherchell. Stn. ."il", cap Tédiès
Stn. 601, Alger. Stns. 663. 669, 731, Br.ne. Stns. 675 680
L;. Calle.

Distribution. —Adriatique (IIeller). Corse (envoi de M. Eu-
gène Simon). Bandol, Port-Yendres (Melita). Cette (envoi de
M. Ladmirault). Littoral.

Couleur. —Mes exemplaires de Bône avaient le corps et

les appendices Iranslucides, d'un gris opalescent tacheté de
vert. Les cinq derniers segments du niésosome étaient légère-
ment teintés de violet. Les yeux étaient roses. La teinte vio-

lette dominait chez mes exemplaires d'Antibes.

Hyale Schmidti (Heller)

(PI. XVI, fig. 9 à 1-2)

Hyale camptonyx Clievreux (10), p. 12, pi, ii, fîg. 3,

Hyale Schmidti Stebbing (38 , p. 571.

J'ai figuré ici quelques-uns des principaux caractères de
cette espèce pour compléter les figures de mon mémoire sur

les Amphipodes de I'Hirondelle (10, pi. ii, fig. 3^ à 3'].

Chez H. Schmidti, le propode des gnathopodes postérieurs

est piriforme^ les péréiopodes des trois dernières paires sont

plus allongés et moins robustes que chez H. camptonyx et

l'article méral et le carpe sont peu dilatés dans leur partie

distale^ la branche des uropodes de la dernière paire n'est pas

beaucoup plus courte que le pédoncule, les lol3es du telson

sont un peu plus larges que chez l'espèce voisine. Enfin, les

gnathopodes postérieurs de la femelle de H. Schmidti sont

beaucoup plus robustes que les gnathopodes antérieurs, tandis

que les gnathopodes antérieurs et postérieurs de la femelle de

H. camptonyx sont à peu près d'égale taille.

Provenance. —Stn. 517, cap Tédiès. Stns. 633, 743, Bône.

Stns. 675, 680, La Calle. Stn. 698, La Galite. Cap Rose et

Herbillon (envoi de M. Baiiteau). Littoral.

Distribution. —Adriati(|ue (Heller). Alexandrie (envoi du

D' Jullien). La Ciotat, Marseille (Melita i. Granja, Portugal

(envoi de M. P. d'Oliveira). Saint-Jean-de-Luz, Guéthary

(envoi de M. Ad. Dollfus). Açores (Campagne de I'Hirondelle).

Ténérife (Melna).
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Couleur. —Ces Amphipodes ont le corps d'un vert clair,

plus ou moins teinté de jaune et souvent rayé transversale-

ment de brun rougeâtre. Les yeux sont d'un rouge vif.

Celte espèce, comme la précédente, ne semble pas posséder

la faculté de sauter.

Hy aie Dolltusi nov. sp.

(fig. 13 du texte et pi. XVI, ûg. 13 à 19).

Mâle. —Corps robuste, mesurant 5°'°' de longueur dans la

position où l'exemplaire est figui'é. Bord dorsal lisse.

Fio. 13. —IJi/ule Dollfusi nov. sp. — Mâle vu du côté gauche.

Tête un peu plus longue que le premier segment du méso-

some. Lobes latéraux peu saillants, tronqués au bord distal.

Plaques coxales des quatre premières paires plus hautes que
les segments correspondanis du mésosome. Plaques coxales de

la première paire un peu prolongées en avant, largement

arrondies à l'angle antérieur. Loi)es des plaques coxales de la

cinquième paire d'égale hauteur. Plaques épimérales des deux
derniers segments du métasome terminées en arrière par une

petite dent.

Yeux irrégulièrement ovales, bord postérieur droit.
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Antennes supérieures un peu plus longues que le pédoncule
des antennes inférieures. Fl.igelluui comprenant treize articles.

Antennes inférieures atteignant à peu près la longueur de

l'ensemble de la tète et des six premiers segments du méso-
some. Avant-dernier article du pédoncule atteignant les deux
tiers de la longueur du dernier article. Flagellum comprenant
une quarantaine d'articles finement ciliés.

Palpe des maxilies antérieures dépassant un peu la base des

épines du lobe externe. Palpe des maxillipèdes long et grêle,

quatrièait' article beaucoup plus court (|ue l'article précédent.

Gualho[)odes antérieurs robustes. Article basai très dilaté

dans sa partie distale. Carpe triangulaire, aussi large (jue long,

son lobe dépassant un peu le bord postérieur de l'article mé-
ral. Propode atteignant le double de la longueur du carpe.

Bord postérieur prolongé inlerieurement pour former un lobe

arrondi, garni de petites épines. Bord antérieur l'ortemeut

convexe. Bord palmaire court. Dactyle robuste, courbé, pou-

vant se croiser avec le bord palmaire.

Article basai des gnathopodes postérieurs gros et court,

dilaté dans sa partie distale. Article ischial prolongé anté-

rieurement pour former un grand lobe arrondi. Carpe très

court, un peu plus large que long. Propode piriforme. Bord

antérieur convexe, armé d^ine épine. Bord postérieur forte-

ment convexe, beaucoup plus court que le bord palmaire.

Dactyle courbé, pouvant se croiser avec le bord palmaire.

Péréiopodes courts et robustes, garnis de nombreuses

épines. Article basai des péréiopodes de la dernière paire

beaucoup plus large que long, lobe postérieur garni de créue-

lures arrondies. Propode un peu plus long que l'article méral,

(|ui est beaucoup plus long que le carpe. Épines du bord an-

térieur du propode non striées. Dactyle robuste, légèrement

courbé, aigu à l'extrémité, portant un cil très petit au bord

interne.

Branche des uropodes de la dernière paire beaucoup plus

courte que le pédoncule et portant un faisceau d'épines au

bord distal.

Telson fendu jusqu'à la base. Lobes triangulaires, plus

longs que larges, aigus à l'extrémité.

Femelle ovigère. —Gnathopodes antérieurs moins robustes

que ceux du mâle. Article basai dilaté dans sa partie distale.

Propode quadrangulaire, deux fois aussi long que large. Bord
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antérieur convexe. Bord postérieur présentant, en son milieu,

une concavité garnie d'une touffe de soies.

Gnathopodes postérieurs de même forme que les gnatho-

podes antérieurs, mais plus robustes et plus allongés.

Espèce voisine de H. Schmidti, mais s'en distinguant par ses

yeux irrégulièrement ovales, par la forme de ses gnathopodes

antérieurs^ chez le mâle, et par la petite taille de la branche

des uropodes de la dernière paire.

J'ai dédié cette forme nouvelle h M. Ad. Dollfus^ qui m'en a

envoyé des exemplaires provenant de Guéthary (Basses-

Pyrénées).

Habitat. —Stn. 10, Cherchell. Stns. 601, 603, Alger. Stns.

675, 680, La Galle. Bône, dans les Algues. Gap Rose (envoi

de M. Bariteau). Littoral.

Distribution. —Alexandrie (envoi de M. JuUien) ; Gette (en-

voi de M. R. Ladmirault). Guéthary (envoi de M. Ad. Dollfus).

Couleur. —Les exemplaires de la station 601 avaient le

corps d'un vert jaunâtre, le flagellum des antennes d'un rouge

vif ; les yeux étaient roses.

Allorchestks aquilinus (Costa).

(PI. XVI, fig 20 à 25).

Hyale aquilina Stebbing (38), p. 565.

Àllorchestes aquilina A. 0. Walker (42), p. 299, pi. xvii, fig. 19.

AUorchestes aquilinus Chevreux (41), p. 693.

Le genre Allorchestes, tel qu'il a été caractérisé par Stebbing,

diffère du genre Hyale par la forme du carpe des gnathopodes

postérieurs, qui se prolonge en arrière, chez le mâle, entre

l'article méral et le propode. En 1901, Walker a montré que

Nicea aquilina Costa présentait ce caractère et devait prendre

place dans le genre Allorchestes. A la mêmeépoque et pour la

même raison, je citais celte espèce, sous le nom d' Allorchestes

aquilinus, dans une liste d'Amphipodes des côtes de Corse. Le
lobe du carpe est tellement étroit chez certains exemplaires

(pi. xvi, fig. 23) qu'il peut échapper à l'attention quand le pro-

pode se trouve replié sur l'article méral.

Les pièces buccales d'yi. aquilinus off'rent quelques particu-

larités qu'il y a lieu de mentionner. Dans les deux sexes, le

lobe externe des maxilles antérieures porte une rangée acces-

soire d'épines pectinées. Le troisième article du palpe des
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maxillipèdes, chez le mâle, est très dilaté dans sa partie dis-

taie, qui porte une épaisse touffe de longues soies. Cette touflfe

de soies n'existe pas chez la femelle.

Provenance. —Stns. 673, 678, 740, Bône. Stn. 674, La Galle.

Stn. 741, Djidjelli. Oran (envoi de M. Ad. Dollfus). Herbillon
(envoi de M. Bariteau). Littoral.

Distribution. — Naples (Costa, Della Valle), Adriatique
(Heller). Corse, Villefranche, Saint-Raphaël, cap d'Antibes
(Melita). Hyères (A. 0. Walker). Cette (envoi de M. R. Lad-
mirault). La Luz, Canaria (Melita).

Couleur. —Mes exemplaires de France et d'Algérie avaient

le corps d'un vert clair, tournant au jaune sur la ligne dor-
sale, et tous les appendices jaunes. Les yeux étaient d'un roug-e

sombre.

Ces Amphipodes, très communs sur les côtes de Provence et

d'Algérie, n'habitent pas les Algues, mais se trouvent au bord
de l'eau, sous les pierres. Ils sautent avec agihté.

Allorcbestes plumicornis (Heller)

(PI. XVII, %. 1 à 3)

Allorchestes plumicornis Stebbing (38), p. 583.

Allorchestes plumicornis A. 0. Walker (42), p. 299,
pi. xxvn, fig. 20, 21.

Heller et Stebbing ont décrit le mâle de cette espèce. Walker
a fait connaître les caractères qui distinguent la femelle : An-
tennes inférieures portant des soies moins abondantes que chez
le mâle et n'existant, au flagellum, que sur les quatre ou cinq

premiers articles, et gnathopodes postérieurs beaucoup moins
robustes que ceux du mâle et dont le propode est quadran-
gulaire, tandis qu'il est piriforme chez le mâle. Les gnatho-
podes antérieurs diffèrent aussi dans les deux sexes. Chez la

femelle, l'article méral ne présente pas de prolongement an-

guleux au bord postérieur et le dactyle, assez grêle, s'amincit

régulièrement de la base à l'extrémité.

La figure 20, pi. xxvii, du mémoire de Walker, représente

une antenne inférieure qui devait appartenir à une jeune
femelle, le flagellum comprenant seulement quinze articles. La
femelle dont j'ai figuré ici quelques détails était de grande
taille, 10 '"°'. Elle portait vingt-deux œufs entre ses lamelles

Mém. Soc. Zool. de Fr., 1910. x«ni —16
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incubatrices. Ses antennes étaient presque aussi longues que
celles des mâles, le flagelium des antennes supérieures compre-
nant seize articles, tandis que le flagelium des antennes infé-

rieures se composait de vingt-deux articles. Les quatre pre-

miers de ces articles étaient seuls ciliés.

Provi!;nance. —Stn. 678, Bône, littoral.

DiSTRiBUTiOiN. —Adriatique (Heller). Naples (Della Valle) .

Baie de Villefranche (Melita). Cannes (A. 0. Walker). Corse

(Chkvreux). Cette (envoi de M. R. Ladmirault).

J'ai toujours trouvé cette espèce au bord de l'eau, sous des

pierres recouvrant du sable. Elle ne semble pas posséder la

faculté de sauter.

Couleur. —Chez mes exemplaires de Villefranche, la teinte

gétiérale du corps était d'un jaune verdâtre, nuancé de brun
rougeâtre dans la partie dorsale et sur les péréiopodes. Les
yeux étaient noirs. Mes exemplaires de Bône avaient le corps

d'un rose pâle.

AORIDAE

AoRA TYPiCA Kroyer

Aora tijpica Stebbing (38), p. 587.

Provenance. —Stn. 515, baie d'Alger. Stns. 658, 659, 662,

golfe de Bône.

Distribution. —Espèce cosmopolite, habitant toutes les

mers d'Europe à partir de la côte occidentale de Norvège, les

Açores, l'océan Indien, le Pacifique (Australie, Nouvelle

Zélande, archipel des Gambier). La Melita l'a draguée sur les

côtes de Corse, à Antibes, à Villefranche. à Port-Vendres, à

Vigo (Espagne) et aux Canaries.

MiCRODEUTOPUSGRYLLOTALPACosta

Microdeutopus gryllotalpa Stebbing (38), p. 590.

Microdeutopus gryllotalpa Norman (27), p. 368, pi. xvi, fig. 3

et pi. XVII, fig. 6^ 7).

Provenance. —Stn. 535_, lac de Bizerte, littoral.

Distribution. — Naples (Costa, Della Valle). Adriatique

(Heller). Sanary (Var), Porto Vecchio (Melita). Cette (envoi

de M. R. Ladmirault). Sines, Portugal (envoi de M. P. d'Oli-

veira). Communsur les côtes françaises de la Manche et de
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l'Océan et, en particulier, dans les marais salants de la Ven-
dée et de la Loire-Inférieure. Jersey (Koeuleu, Walker et

Hornell). Iles Britanniques (Norman, Robertson). Hollande (Hoek).
Kattég-at (Meinert). Suède (Bruzelius). Norvèg-e méridionale et

occidentale (Boeck, G. 0. Sars). Côte orientale des Elals-Unis
d'Amérique (Smith, Holmes).

Microdeutoplis stationis Délia Valle.

Microdeiiiopus stationis Stebbing (38), p. 590.

Microdeutoplis stationis Norman (27), p. 868, pi. xvi, fig. 4

et pi. xvn, fig-. 8 à I i).

Provenance. —Stn. 530, La Galle. Stn. 551, golfe de Gabès.
Stns. 658, 659, 661, golfe de Bône. Profondeur 8 à 20 mètres.

Distribution. —Golfe de Naples (Della Valle). Adriatique

(iXebeski). Corse (Chevreux). Arcachon (envoi de M. Ad. DoU-
fus). Guernesey (Norman).

Je pense, avec Norman, que l'Amphipode de la Mer Noire

décrit par Sowinsky (35, p. 13, pi. iv, fig-. 1 à 6) sous le nom
de M. stationis ne doit pas être rapporté à cette espèce. A
mon avis, cet Amphipode n'est autre que M. anomalus
Rathke et la figure 4 du mémoire de Sowinsky représente un
gnathopode antérieur d'un mâle incomplètement adulte, chez

lequel la dent du bord postérieur du carpe n'est pas encore

bien développée. M. anomalus n'est pas rare à Villefranclie

et à Cette (côte méditerranéenne de France).

Microdeutopus danmoniensis (Sp. Bâte).

Microdeutoplis danmoniensis Stebbing (38), p. 593.

Provenance. — Stn. 554, golfe de Gabès. Stns. 658, 669,

732, 740, golfe de Bône. Profondeur à 20 mètres.

Distribution. —Angleterre méridionale (Sp. Bâte). Jersey,

Guernesey (Walker et Hornell). Cadiz, Canaria (Melita).

Cette (envoi de M. R. Ladmirault). Sanary, Bandol, Saint-

Raphaël, Bonifacio, Porto Veccbio (Melita). Cannes (A. 0.

Walker). Woods Hole, Mass., Etats-Unis d'Amérique (Holmes).

Lembos Viguieri nov. sp.

(Fig. 14 du texte et pi. XVII, fig. 4 à 20).

Malk. —Corps modérément comprimé, mesurant 7 ""^ de

longueur dans la position où l'exemplaire est figuré.
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Tèle beaucoup plus longue que le premier segmeut du mé-
sosome. Lobes latéraux assez saillants, carrément tronqués,

leur bord antérieur étant quelque peu concave. Angles posté-

rieurs saillants, très aigus.

Plaques coxales beaucoup moins Rautes que les segments
correspondants du mésosome. Angle antérieur des plaques

coxales de la première paire fortement prolongé en avant,

aigu. Lobe antérieur des plaques coxales de la cinquième paire

beaucoup plus haut q ue l e lobe postérieur. Plaques épimérales

du dernier segment du inétasome non prolongées en arrière,

FiG. 14, —Lembos Viguieri. —Mâle vu du côté droit.

bord postérieur convexe, séparé du bord inférieur par une pe-

tite dent.

Yeux de taille moyenne_, ovalaires.

Antennes supérieures très allongées, plus longues que le

corps. Premier article du pédoncule plus long que la tète.

Deuxième article atteignant une fois et demie la longueur du
premier. Troisième article n'atteignant pas le quart de la lon-

gueur du second, Flagellum près de deux fois aussi long que
le pédoncule et composé de trente-huit articles. Flagellum ac-

cessoire comprenant huit articles et atteignant la longueur des

huit premiers articles du flagellum principal.

Antennes inférieures beaucoup plus courtes que les antennes

supérieures. Quatrième et cinquième articles du pédoncule



LES AMPHIPODES d'aLGÉRIE ET DE TUNISIE 245

cVégale taille. Flagellum aussi long- que le deruier article du
pédoncule et comprenant neuf articles.

Bord libre de la lèvre antérieure régulièrement arrondi.

Lobe tranchant accompagné, dans les deux mandibules, d'un
lobe accessoire et de huit épines barbelées. Processus molaire
modérément proéminent. Palpe très développé. Deuxième ar-

ticle n'atteignant que les deux tiers de la longueur du troisième

article, bord interne portant de longues soies spiniformes. Bord
interne du troisième article garni d'une épaisse rangée de soies

spiniformes, entremêlées de soies beaucoup plus longues. Bord
externe portant cinq rangs de soies.

Lobes latéraux de la lèvre postérieure garnis d'une rangée

de cils, parmi lesquels on distingue sept petites épines. Pro-
longements postérieurs très allongés et très aigus.

Lobe interne des maxilles antérieures portant, au bord dis-

tal, une longue soie ciliée. Lobe externe armé de neuf épines,

fourchues pour la plupart. Palpe très développé, portant huit

épines barbelées au bord distal.

Lobe interne des maxilles postérieures un peu plus court

que le lobe externe et portant une rangée de soies simples au

bord interne et une rangée oblique de soies ciliées.

Lobe interne des maxillipèdes bien développé, dilaté dans

sa partie distale, qui est garnie de soies ciliées, mais ne porte

pas de dents. Lobe externe très large, n^atteignant pas l'extré-

mité du deuxième article du palpe, armé de fortes dents au

bord interne. Palpe modérément développé, troisième article

grêle, quatrième article très aigu, un peu plus court que l'ar-

ticle précédent.

Gnathopodes antérieurs robustes. Bord postérieur de Tarticle

basai fortement convexe, portant deux soies en son milieu.

Bord postérieur de l'article ischial portant quelques longues

soies dans sa partie distale. Article méral bordé de longues

soies. Carpe un peu plus long que large, atteignant les deux

tiers de la longueur du propode et portant une rangée de

longues soies au bord postérieur et une rangée de soies sur sa

face interne. Propode volumineux, près de deux fois aussi long

que large, portant de nombreuses rangées de soies sur sa face

interne. Bord antérieur fortement convexe, garni d'une dizaine

de rangées de longues soies. Bord palmaire régulièrement

convexe et parfaitement lisse, séparé du bord postérieur par

une dent longue et aiguë, non accompagnée d'une épine. Dac-
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tyle grêle, légère men l courbé, beaucoup plus long que le bord

palmaire, denticulé au bord interne.

Gnathopodes postérieurs aussi longs, mais moins robustes,

que les gnathopodes antérieurs. Bord postérieur de l'article

basai légèrement convexe, garni de courtes soies. Bord anté-

rieur formant une petite dent avec le bord inférieur. Article

méral assez allongé, garni de longues soies dans sa partie

distale. Carpe plus de deux fois aussi long- que larg-e, garni de

longues soies au bord postérieur. Propode quadrangulaire,

aussi long que le carpe. Bord antérieur convexe, garni de six

rang-ées de soies. Bord palmaire lisse, formant, avec le bord

postérieur, un ang-le un peu obtus, armé d'une forte épine.

Dactyle grêle, courbé, aussi long que le bord palmaire, denti-

culé au bord interne.

Péréiopodes des deux premières paires d'égale taille. Ar-

ticle méral robuste, un peu dilaté antérieurement. Carpe assez

robuste et presque aussi long que l'article méral. Dactyle

grêle, peu courbé.

Péréiopodes de la troisième paire aussi longs que les péréio-

podes précédents. Article basai étroit, un peu dilaté en

arrière dans sa partie proximale. Article méral et carpe à peu
près d'égale taille, propode plus allongé. Dactyle assez forte-

ment courbé.

Péréiopodes de la quatrième paire dépassant de beaucoup
en longueur les péréiopodes précédents. Article basai étroit,

près de trois fois aussi long que large, bord antérieur convexe,

bord postérieur un peu concave en son milieu, ('arpe n'attei-

gnant que les deux tiers de la longueur de l'article méral.

Propode atteignant le double de la longueur du carpe. Dac-
tyle robuste et courbé.

Péréiopodes de la cinquième paire manquant complètement
chez l'unique exemplaire examiné.

Uropodes des deux premières paires robustes. Pédoncule

armé d'une forte épine à l'extrémité de son bord antérieur.

Branches beaucoup plus longues que le pédoncule, épineuses

au bord postérieur. Branche des uropodes de la première

paire d'égale taille. Branche externe des uropodes de la deu-

xième paire un peu plus courte que la branclie interne. Uro-
podes de la dernière paire n'atteignant pas l'extrémité des uro-

podes précédents. Pédoncule très court. Branches grêles,

d'égale longueur, armées de nombreuses épines et terminées

par une touffe de longues soies spiniformes.
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Telson aussi long que large^ porlaot deux paiies d'épines

distales d'inégale taille.

Femelle. —Longueur du corps, o°"". Lamelles incubatrices

renfermant dix-huit œufs. Antennes et péréiopodes des quatre

dernières paires mutilés.

Ang-les postérieurs de la tête moins saillants que chez le

mâle. Plaques coxales de la première paire non prolongées en

avant.

Propode des gnalhopodes antérieurs assez volumineux, ova-

laire, beaucoup plus long- que le carpe. Bord palmaire plus

long- que le bord postérirur^ dont il est séparé par une forte

épine. Dactyle g-rèle, peu courbé, aussi long que le bord
palmaire, denticulé au bord interne.

Gnathopodes postérieurs presque aussi longs mais un peu
plus grêles que les gnathopodes antérieurs. Propode beaucoup
plus long que le carpe. Dactyle un peu plus long que le bord

palmaire et denticulé au bord interne.

Je prie M. le professeur Viguier, directeur de la Station

zoologique d'Alger, d'accepter le dédicace de cette espèce,

({ui provient d'un dragage de son yacht Isis.

Provenance. —Baie d'Alger (Isis). Un mâle, une femelle.

Cette nouvelle espèce est assez voisine de Lembos phila-

canthus (Stebbing), du Pacifique, dragué par le Challenger dans

le détroit de Bass. Voici les principaux caractères (|ui dis-

tinguent les deux formes :

Chez L. philacanthiis^ les lobes latéraux de la tète sont

aigus. Le bord libre de la lèvre antérieure est à peu près

droit. Les mandibules portent une rangée de douze épines

barbelées, le dernier article du palpe est plus court que l'ar-

ticle précédent. Le lobe interne des maxillipèdes porte trois

dents au bord distal, le troisième article du palpe présente

un prolongement anguleux. La dent du propode des gnatho-

podes antérieurs est accompagnée d'une forte épine, le

bord palmaire est denticulé. Le pédoncule des uropodes de la

première paire est plus long que les branches, qui sont de

taille un peu inégale. Le pédoncule des uropodes de la

deuxième paire est aussi long que les branches, qui sont

d'égale taille. Les branches des uropodes de la dernière paire

sont d'inégale longueur. Le telson porte, au bord distal, deux

groupes de cinq épines.

Lembos Vigiiieri possède aussi de nombreux caractères com-
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muiis avec L. podoceroides A. 0. Walker (43), p. 279, pi vi,

fig. 39. Cette espèce diffère de TAmphipode de la baie

d'Alger, non seulement par la forme des gnathopodcs anté-

rieurs du mâle, forme qui semble, il est vrai, très variable

chez l'Amphipode de l'océau Indien, mais surtout par la forme

du propode des gnathopodes antérieurs de la femelle, propode

qui présente une échancrure au bord palmaire, et par les di-

mensions des gnathopodes postérieurs, faibles et semblables

dans les deux sexes, chez L. podoceroides, tandis qu'ils sont

presque aussi robustes que les gnathopodes antérieurs, chez le

mâle de L. Vigtiieri. Les uropodes très allongés de cette

dernière espèce permettent aussi de la distinguer facilement

de L. podoceroides, chez qui ces appendices sont semblables à

ceux de l'espèce commune, L. Websteri (Sp. Bâte).

Lembos Websteri (Sp. Bâte).

Lembos Websteri Stebbing (38), p. 599.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Littoral.

Distribution. —Norvège occidentale et méridionale (G. 0.

Sars). Helgolaud (Sokolowsky). Iles Britanniques (Sp. Bâte,

Norman, Stebbing, A. 0. Walker). Sark (Kœhler). Très com-

mun sur les côtes françaises de la Manche et de l'Océan

(Luc-sur-Mer, Saint-Vaast-la-Hougue, Granville, Saint-Lu-

naire, Perros-Guirec, Roscoff, Concarueau, Le Croisic, Gué-

thary, à marée basse). Cadiz (Melita). Cette (envoi de M. R.

Ladmirault). Cap d'Antibes, Villefranche (Melita). Naples

(Dklla Valle). Alexandrie (envoi du B' JuUien).

PHOTIDtE

Microprotopus maculatus Norman.

Microprotopus maculatus Stebbing (38), p. 604.

Provenance. —Stn. 652, Bône, sur une bouée.

Distribution. —Norvège occidentale et méridionale (G. 0.

Sars). Skagerrak (Reibisch). Hollande (Hoek). Iles Britanniques

(Norman, Stebbing, A. 0. Walker). Guernesey (Norman). Jer-

sey (Walker et Hornell). Côtes françaises de la Manche et de

l'Océan (Villers, Saint- Vaast-la-Hougiie, Cherbourg, baies de

Mesquer, du Croisic, du Pouliguen, Pontaillac, Arcachon,

Saint -Jean- de -Luz). Setubal (Melita). Açores (Barrois,



LES AAIPHIPODES D^ALGÉRIE ET DE TUNISIE 249

Chevreux). Antibes, Bonifacio (Melita). ? Trieste(NEBESKi). Bos-
phore (Sowinsky).

Photis longicaudata (Bâte el Westwood).

Photis longicaudata Stebbing (38), p. G08,

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stns. 054, 661, 726,

728, golfe de Bône, profondeur 8 à 65 mètres.

Distribution. —Côte occidentale de Norvège (G, 0. Sars).

Danemark (Meinert). Mer du Nord (Reibiscb). Helgoland (So-

kolowsky). Iles Britanniques (Bâte et Westwood, Norman,

A. 0. Walker). Guernesey (Norman). Jersey (Walrer et Hor-
nell). Grandcanip-les-Bains (Gadeau de Kerville). Côte océani-

que de France (Chevreux). Golfe de Saint-Tropez, baie de

Villefranche (Melita). Hyères (A. 0. Walker) . Golfe de Na-
ples (Della Valle). Océan Indien (A. 0. Walker).

EuRYSTHEUsPALMATUS(Stebbiug et Robertson).

(PI. XVIII, fig. 1 à 5)

Ewystheiis pahnatus Stebbing (38), p. 616.

||^ Provenance. —Stns. 658, 686, 687, golfe de Bône, profon-

deur 12 à 20 mètres.

Distribution. —Fjord de Christiania (G. 0. Sars). Cumbrae»

dans la Clyde (Stebbing et Robertson). Ile de Man (A. 0.

Walker). Côte océanique de France (Chevreux) Bosphore

(Sowinsky).

Mes exemplaires d'Algérie, obtenus en grand nombre dans

la station 686, sont plus petits que ceux de l'Océan et n'attei-

gnent pas tout à fait 2™" de longueur. Chez le mâle, les

antennes des deux paires possèdent six articles au flagellum.

Le flagellum accessoire des antennes supérieures se compose

de deux articles d'égale taille, suivis d'un article rudimen-

taire. Le bord palmaire du propode des gnathopodes anté-

rieurs est fortement échancré.

Chez une femelle, portant huit œiils entre ses lamelles incu-

batrices_, les antennes des deux paires ne possèdent que cinq

articles au flagellum. Le flagellum accessoire des antennes

supérieures est semblable à celui du mâle. Le bord palmaire

du propode des gnathopodes antérieurs se confond avec le bord

postérieur. Le bord palmaire du propode des gnathopodes pos-



250 ED. CHEVREUX

térieurs est échaucré_, comme celui des giiathopodes antérieurs

du mâle Dans les deux sexes, le dactyle des gnathopodes

porte une petite dent au bord interne,

EURYSTHEUSMACULATUS(Johuston) .

Eurijstheus maculaliis Stebbing i38), p. 617.

Provenance. — Stns. 682, 725, au large de Bône. Stn. 684,

La Galle. Baie d'Alger (envoi de M. Seurat). Profondeur 65 à

75 mètres.

Distribution. —Groenland (Hansen). Norvège (Boeck, Sparre

Schneider, G. 0. Sars). Suède (Bruzf.lius). Kattégat (Meinert).

Mer du Nord, Skagerrak (Reibisch). Hollande (Hoek). Iles Bri-

tanniques (Sp. Bâte, Robertson, Norman, A. 0. Walker). Prin-

cesse Alice, au large de Darmouth (Chevreux). Jersey (Kœhler

Norman, Walker et Hornell). Gôte française de la Manche et

de rOcéan : Luc-sur-Mer, Grandcamp-les-Bains, Saint- Vaast-

la-Hougue, Dinard, Saint-Lunaire, Perros-Guirec, Roscoff,

Concarneau, Belle-Ile, Le Croisic, Arcachon, Guéthary, à 60

mètres. Hirondelle, golfe de Gascogne, 134 à 248 mètres

(Chevreux). Portugal (envoi de M. P. d'Oliveira). Cadiz, Dakar,

Rufisque (Melita). Açores (Barrois, Chevreux). Cette (envoi de

M. R. Ladmirault). Port-Vendres, Villefranche, Calvi (Melita).

Naples (Della Valle).

EuRYSTHEUs DENTATUS (Chevreux).

Eurystheus dentatus Stebbing (38), p. 738.

Non Ewi/stheus dentatus Holmes (21), p. 541.

Provenance. —Stns. 686, 725, 726, golfe de Bône, profon-

deur 12 à 75 mètres.

Distribution. —Açores, campagne de I'Hirondelle (Che-

vreux). Canaiies (Melita).

PoDOCEROPSis SophItE Bocck.

Podoceropsis Sophia Stebbing (38), p. 620.

Provenance. —Stn. 515, Alger. Stns. 725, 726, au large de

Bône. Profondeur 10 à 75 mètres.

Distribution. —Côtes occidentale et méridionale de Norvège
(BoECK, G. 0. Sars, Norman). Kattégat (Meinert). Iles Britan-

niques (Sp. Bâte, Robertson). Princesse Alice, au large de
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Darmouth ; côte océanique de France ; Hirondelle, golfe de

Gascogne (Chevreux). Setubal, Ténérife (Melita).

Megamphopus longicornis nov. sp.

(PI. XYin, fig. 6 à 11)

Femelle. —Corps plus grêle et plus allongé que celui de

l'unique espèce connue du genre, M. conmtiis Norman, et

mesurant 5"'" de longueur. Lamelles inciibatrices contenant

quarante-deux œufs.

Tête plus longue que l'ensemble des deux premiers segments

du mésosome, lobes latéraux très saillants, terminés en avant

par une petite dent aiguë.

Yeux grands, ovales, occupant à peu près toute la surface

des lobes latéraux et comprenant un grand nombre d'ocelles.

Antennes plus longues que celles de M. cornuiiis. Antennes

supérieures atteignant un peu plus de la moitié de la lon-

gueur du corps. Deuxième article du pédoncule deux fois

aussi long que le premier article. Troisième article atteignant

un peu plus de la moitié de la longueur de l'article précédent.

Flagellum plus long que le pédoncule et comprenant treize

articles très allongés. Flagellum accessoire uniarticulé, rudi-

mentaire.

Antennes inférieures beaucoup plus longues que les antennes

supérieures. Pédoncule très allongé, dernier article un peu

plus long que l'article précédent. Flagellum atteignant à peu

près la longueur de l'ensemble des deux derniers articles du

pédoncule et composé de dix-neuf articles.

Pièces buccales, gnathopodes et péréiopodes différant à peine

des organes correspondants chez la femelle de M. conmtus.

Lobes branchiaux remarquablement petits.

Uropodes de la dernière paire grêles, n'atteignant pas l'extré-

mité des uropodes précédents. Pédoncule très court. Branche

externe beaucoup moins longue que la branche interne et ter-

minée par deux longues soies spiniformes. Branche interne

portant de nombreuses épines latérah s et une grande épine

terminale.

Telson semblable à celui de M. cornutiis.

Malk. —Ne diffère de la femelle que par la forme de ses

gnathopodes.

Article basai des gnathopodes antérieurs très dilaté dans sa
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partie médiane. Bord postérieur du carpe droit, armé de nom-
breuses soies spiniformes. Propode beaucoup plus court que le

carpe, ovalaire, un peu plus de deux fois aussi long que large.

Dactyle grêle, peu courbé, un peu plus court que le propode.

Gnathopodes postérieurs très développés. Plaque coxale

étroite, subtriangulaire, beaucoup plus haute que la plaque

coxale précédente et que la suivante. Article basai presque

aussi long que l'ensemble des quatre articles suivants, extrê-

mement grêle au voisinage de la plaque coxale, fortement di-

laté dans ses parties médiane et distale. Carpe triangulaire,

aussi large que long, garni de longues soies au bord postérieur.

Propode plus long que le carpe, piriforaie, bord antérieur

présentant des crénelures garnies de longues soies. Bord pal-

maire présentant, à partir de son articulation avec le dactyle,

une dent arrondie, suivie d'une dent aiguë et de plusieurs

crénelures garnies de touffes de longues soies. Dactyle aussi

long que le propode, robuste, fortement courbé, son bord in-

terne portant une dent arrondie qui correspond à l'échancrure

séparant les deux dents du bord palmaire.

Provenance. —Stn. 682, golfe de Bône. Baie d'Alger (envoi

de M. Seurat).

Distribution. —Baie du Croisic (côte océanique de France).

Le type du genre, M. corniit us ISornmn, du nord de l'Europe,

habite la Méditerranée. Il a été dragué par A. O.Walker, au

large de Cannes et, par la Melita, sur la côte de Corse. Il se

trouve aussi sur la côte océanique de France.

Leptocheirus cornuaurei Sowinsky.

(lig. 15 du texte
;

pi. XVIII, fig. 12 à 17 et pi. XIX, fig. 1 à 4).

Leptocheirus coniu-cmrei Sowinsky (35), p. 470, pi. ix, iig. 9 à 22.

Leptocheirus cornuaurei Stebbing (38), p. 626.

Leptocheirus suôsalsus ?<ormdin {2S), p. 307, pi. xii, fig. l à 6.

Sowinsky a décrit cette espèce d'après un exemplaire unique,

un mâle, provenant du Bosphore et dont les antennes supé-

rieures étaient mutilées. Norman a publié récemment, sous le

nom de L. subsalsus nov. sp., la description d'une femelle de
Leptocheirus, trouvée dans l'eau saumâtre d'une rivière de
Norfolk. J'ai été amené à considérer ces deux formes comme
appartenant à la même espèce par la rencontre dans l'Oued-

Tindja, près Bizerte, puis dans la rivière le Jaunet, près Saint-
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Gilles-sur- Vie (Vendée), de nombreux exemplaires des deux
sexes de ces Amphipodes. Dans l'Oued-Tindja, canal qui relie

le lac salé de Bizerte au lac d'eau douce, Feau contenait en

octobre, époque de mes recherches, environ quinze grammes
de sels par litre, mais elle est beaucoup moins salée au cours

de la saison des pluies.

L'habitat de Saint-Gilles-sur-Vie offre plus d'intérêt, en ce

qu'il montre l'indifiérence absolue des Amphipodes en question

pour la salure de l'eau. La petite rivière le Jaunet se jette

dans le port de Saint-Gilles-sur-Vie. A l'époque de mes re-

cherches (août 1904), le courant de cette rivière est à peu près

nul. Elle est barrée par une écluse à environ 2 kilomètres de

son embouchure. A marée haute, la partie de la rivière en

aval de l'écluse est remplie par la mer, tandis que la partie

FiG, 15. —Leploche.ivus cornuaurei Sowinsky. 'aie, vu du côté droit.

en amont ne contient que de l'eau douce. Le bas de la rivière

reste à sec pendant plusieurs heures à chaque marée basse et

les pierres du fond du lit de la rivière, sur lesquelles sont fixées

les Algues {Polysipho?iia fastigiala ?) qu'habitent les Am-
phipodes, sont arrosées par un filet d'eau douce qui sort de

l'écluse. Les Leptocheirus passent donc deux fois par jour de

Teau de mer à l'eau absolument douce sans paraître en éprou-

ver un inconvénient, puisqu'ils abondent en cet endroit.

. Mâle. —Corps obèse, mesurant i"""" de longueur. Bord

dorsal lisse.

Tête presque aussi longue que l'ensemble des deux premiers

segments du mésosome. Lobes latéraux peu saillants, arrondis

au bord distal. Lobes postérieurs aigus.
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Plaques coxales des cinq premières paires beaucoup plus

hautes que les segments correspondants du mésosome. Plaques

coxales de la première paire bien développées, subtriangu-

laires, arrondies au bord inférieur. Plaques coxales de la deu-

xième paire très grandes, fortement dilatées en avant, un peu

plus hautes que les précédentes et que les suivantes. Lobe an-

térieur des plaques coxales de la cinquième paire presque

aussi haut que les plaques coxales précédentes, lobe postérieur

très petit. Plaques épimérales du dernier segment du métasome
prolongées et régulièreinent arrondies eu arrière.

Yeux réniformes, jiiacés obliquement à l'entrée des lobes

latéraux de la tète.

Antennes supérieures aussi longues que l'ensemble de la

tête et du mésosome. Premier et deuxième articles du pédon-

cule d'égale longueur. Troisième article moitié moins long.

Flag'ellum beaucoup plus long que le pédoncule et composé
de seize articles. Flagellum accessoire uniarticulé, plus court

que le premier article du flagellum principal.

Antennes inférieures un peu moins longues que les antennes

supérieures. Dernier article du pédoncule plus court que l'ar-

ticle précédent, Flagellum plus long que le dernier article du
pédoncule et composé de neuf articles.

Pièces buccales ne présentant rien de particulier, sauf que

le quatrième article du palpe des ma.xillipèdes, tout à fait ru-

dimentaire, est représenté par un petit tubercule arrondi.

Gnathopodes antérieurs remarquablement développés, forte-

ment tordus en dedans, en sorte que, dans leur position la

plus habituelle, ils sont croisés, le propode du gnathopode

droit débordant sur la gauche du corps et le propode du gna-

thopode gauche, sur la droite (1). Article basai très volumi-

neux, prismatique, presque aussi épais que large, dilaté au

bord postérieur et garni de longues soies sur ses bords anté-

rieur et postérieur. Article ischial, article méral et carpe por-

tant de longues soies au bord postérieur. Carpe un peu plus

long que large. Propode très volumineux, plus long et plus

large que le carpe et deux fois aussi long que large. Bord
palmaire légèrement convexe et se confondant avec le bord

postérieur. Dactyle très robuste, fortement courbé près de sa

base, un peu dilaté avant son extrémité, qui est très aiguë,

Gnathopodes postérieurs beaucoup plus courts et plus grêles

(1) Pour la clarté de la figure d'ensemble, le gnathopode antérieur n'a pas été

représenté dans cette position.
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que les guathopodes antérieurs et portant, comme chez tous
les Leptocheirus, une rangée de longues soies ciliées au bord
antérieur de Tarticle basai, de l'article nierai, du carpe et du
propode. Article méral et propode d'égale longueur, un peu
plus courts que le carpe. Dactyle légèrement courbé, atteignant
la moitié de la longueur du propode.

Péréiopodes des deux premières paires courts et robustes.
Article méral très dilaté. Carpe court. Propode grêle, moins
long que l'article méral. Dactyle atteignant à peu près les

trois quarts de la longueur du propode.

Péréiopodes de la tioisième paire robustes. Bord antérieur
de Tarticle basai fortement convexe, bord postérieur presque
droit. Carpe un peu plus court que l'article méral, qui n'atteint

pas tout à fait la longueur du propode. Dactyle très petit..

Article basai des péréiopodes de la quatrième paire large-

ment ovale, portant une rangée de soies le long du bord pos-
térieur. Propode garni de nombreuses épines et portant une
touffe de longues soies à son extrémité. Dactyle bien dévelop-

pé, grêle, aigu.

Péréiopodes de la cinquième paire ne différant des pé-
réiopodes précédents que par leur taille beaucoup plus grande
et par le manque de soies au bord postérieur de l'article basai.

llropodes des deux premières paires garnis de nombreuses
épines. Branches d'inégale taille, la branche interne étant un
peu plus longue et la branche externe un peu plus courte que
le pédoncule.

Uropodes de la dernière paire n'atteignant pas l'extrémité

des uropodes précédents. Branche interne un peu plus courte

que la i3ranche externe et portant deux épines latérales et une
épine distale accompagnée de trois soies spiniformes. Branche
externe ne portant qu'une épine latérale et terminée par une

touffe de soies.

Telson volumineux, arrondi au bord distal et portant une

paire d'épines terminales.

Femelle. —Conforme à la description qui en a été donnée

par Norman, le dimorphisme sexuel ne portant que sur la forme

des gnathopodes antérieurs. Les soies du bord postérieur de

l'article basai des péréiopodes de la quatrième paire sont

moins nombreuses que chez le mâle.

Provenance. —Stn. 576, Bizerte.
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Distribution (1). —Rivière de Grimaud_, près Saint-Tropez, eau

sauniâtre, 2 Ç. Saint-Jean-de-Luz, dragage dans la rivière la

Nivelle, à 3 kilomètres de rembouchure, 1 9 (envoi de M. Ad.

Dollfus). Rivière le Jaunet, Saint-Gilles-sur-Vie (Vendée),

nombreux exemplaires des deux sexes.

Leptocheirus bispinosus Norman.

(PI. XIX, fig. 5 à 14)

Leptocheirus bispinosus Norman (28), p. 308, pi. xii, fig. 7 à 9

et pi. XIII, fig. 1 à 3.

Femelle ovigère. —Corps obèse, mesurant 10"°' de longueur.

Bord postérieur du premier segment de l'urosome portant un
prolongement dentiforme de chaque côté de la ligne dorsale.

Tète aussi longue que l'ensemble des deux premiers seg-

ments du mésosonie et présentant des lobes latéraux assez

saillants,, carrément tronqués au bord distal.

Plaques coxales de la première paire étroites, diminuant

graduellement de largeur, du bord proximal au bord distal,

qui est arrondi et porte quelques longues soies. Plaques coxales

de la deuxième paire relativement moins grandes que chez

l'espèce précédente et portant, comme les plaques coxales

des deux paires suivantes, de nombreuses soies au bord infé-

rieur. Plaques épimérales du dernier segment du métasome
prolongées en arrière, arrondies, crénelées au bord postérieur.

Yeux assez grands, subréniformes.

Antennes supérieures remarquablement allongées, atteignant

les deux tiers de la longueur du corps. Deuxième article du
pédoncule un peu plus long que l'article précédent. Troisième

article atteignant un peu plus du tiers de la longuf^ur du deu-

xième article. Flagellum plus long que le pédoncule et com-
posé de dix-huit articles. Flagellum accessoire aussi long que
l'ensemble des trois premiers articles du flagellum principal et

comprenant cinq articles. (Chez des exemplaires un peu plus

petits et n'étant probablement pas adultes, le flagellum acces-

soire ne possède que trois articles).

(1) Une erreur dans l'étiquetage d'un flacon, étiquetage que j'ai malheureuse-
ment oublié de contrôler au moment de la publication de mon travail sur les Am-
phipodes de I'Hirondelle, m'a fait attribuer (10, p. 89) l'habitat de cetie espèce à

une forme franchement marine, Coremapus {Microdeutopus) versiculatus (Sp. Bâte).

Bien que je n'aie pas trouvé cette dernière espèce sur la côte d'Afrique, elle n'en

existe pas moins en Méditerranée, où la Melita l'a draguée à Ajaccio, à Ville-

franche et à Saint-Tropez, par des profondeurs de 20 à 50 mètres.
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Antennes inférieures n'atteignant que les deux tiers de la

longueur des antennes supérieures. Dernier article du pédon-
cule plus court que l'article précédent, Flagellum composé de
cinq articles, le premier de ces articles étant aussi long que
l'ensemble des quatre articles suivants.

Gnathopodes antérieurs remarquables par l'abondance des
soies qui les garnissent. Bord antérieur de l'article basai por-
tant deux rangées de longues soies. Bord postérieur des trois

articles suivants garni de soies extrêmement longues et touffues.

Propode plus court que le carpe et plus de deux fois aussi

long que large, bord palmaire convexe, à peine distinct du
bord postérieur, dont il est séparé par une petite épine.

Dactyle courbé.

Gnathopodes postérieurs garnis de longues soies au bord
antérieur, commechez toutes les espèces du genre Leptocheirits.

Propode beaucoup plus court que le carpe. Dactyle légèrement
courbé, atteignant un peu plus du tiers de la longueur du
propode.

Péréiopodes des deux premières paires modérément robustes.

Article basai dilaté dans sa partie médiane. Propode plus

long que le carpe, mais plus court que l'article méral. Dactyle

grêle, presque droit, atteignant les deux tiers de la longueur
du propode.

Péréiopodes de la troisième paire courts et robustes, ne dé-

passant pas en longueur les péréiopodes précédents. Article

basai très dilaté, presque aussi large que long, bord postérieur

droit. Article méral et carpe à peu près d'égale taille. Propode

plus allongé, portant quelques épines au bord antérieur.

Péréiopodes de la quatrième paire beaucoup plus longs que

les péréiopodes précédents. Article basai largement ovale, un

peu prolongé en arrière le long de l'article ischial, bord pos-

térieur lisse. Autres articles de même forme que les articles

correspondants des péréiopodes de la troisième paire.

Péréiopodes de la cinquième paire atteignant près du double

de la longueur des péréiopodes de la troisième paire. Article

basai presque aussi large que long, crénelé au bord postérieur

dont la partie inférieure est garnie de soies. Bord an-

térieur de cet article et des deux articles suivants garni de

touffes de longues soies. Propode beaucoup plus long que le

carpe et portant quelques petites épines. Dactyle légèrement

courbé, atteignant le tiers de la longueur du propode.

Méra. Soc. Zool. de Fr.,1910. xxiii —17
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Uropodes des deux premières paires courts, très robustes,

remarquables par les nombreuses épines qui les garnissent et

par la dent, longue et très aiguë, de leur article basai. Uro-

podes de la dernière paire très courts. Branche externe un peu

plus longue que la branche interne et portant deux épines et

une touffe de soies au bord distal. Extrémité de la branche

interne armée seulement d'une épine.

Telson beaucoup plus larg-e que long, bord distal droit,

portant une dent à chacune de ses extrémités.

Provenance. —Stn. 5il, côte est de Tunisie. Stn. 726, au

large de Bône. Profondeur 21 à 65 mètres.

Distribution. —Fosse du Cap Breton, près Bayonne, pro-

fondeur 64 à 110 mètres (Norman). Port-Vendres (Melita).

Leptocheirus Della Vallei Stebbing.

Protomedeia fasciata Costa (16), p. 155, pi. ii, fig. 8.

Leptocheirus pilosus Della Valle (18), p. 427, pi. xii,fig. là 14.

Leptocheirus Della Vallei Stebbing- (37), p. 350.

Leptocheirus fasciatus Chevreux (10), p. 91.

Leptocheirus Della Vallei Stebbing (38), p. 628.

Leptocheirus fasciatus Norman et Scott (29), p. 88, pi. v, fig.

11 et 12.

Costa, en décrivant cette espèce, lui a attribué un nom déjà

employé par KrOyer pour désigner un Amphipode du nord de

l'Europe. J'admets, avec Stebbing, que le nom spécifique pro-

posé par Costa doive être changé, comme pouvant prêter à

une confusion.

Provenance. —Stn. 10, Cherchell. Stns. 658, 726, golfe de

Bône. Profondeur à 65 mètres.

Couleur. —Chez mes exemplaires du golfe de Bône, le

corps, d'un blanc rosé translucide, portait, sur le mésosome

et le métasome, des raies transversales alternativement jaunes

et brunes. Les yeux étaient noirs. Les œufs des femelles

étaient violets.

Ce doit être par erreur que Della Valle attribue à cette

espèce une couleur d'un jaune citron, avec de nombreuses

petites taches rondes, d'un rouge brun. Cette coloration si

caractéristique est celle de L. guttalus (Grube), qui doit exister

à Naples et a pu être confondu avec l'espèce dont il est ques-
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tioii ici. Quant à la forme, probablement nouvelle, décrite par
Della. Valle sous le nom de L. guttatus, je ne Tai jamais ren-

contrée.

Distribution. — Golfe de Naples (Costa, Della Valle). Baie
de Villefranche, Corse et, au Sénégal, Dakar et Rufisque
(Melita).

Leptocheirus guttatus (Grube).

(PI. XIX, fig. 15à22).

Leplocheinis guttatus Stebbing (38), p. 629.

Cette espèce est très voisine de Ptilocheirus tricrisiatus

Chevreux (4'"% p. 310, fig. 4 du texte et pi. v, fig. à 8),

mais c'est à tort que j'ai assimilé les deux formes (10, p, 92).

Un examen attentif montre qu'il existe entre elles de nom-
breuses différences.

Chez L. guttatus, les deux premiers articles du pédoncule
des antennes supérieures sout d'égale longueur, le premier
article ne porte pas d'épine à l'extrémité du bord inférieur, le

ilagellum accessoire, biarticulé, est un peu plus court que le

premier article du ilagellum principal. Le dactyle des gnatho-

podes postérieurs atteint les trois quarts de la longueur du
propode. Les péréiopodes des troisième et quatrième paires

sont peu allongés, leur dactyle, très court, est crochu. Le lobe

postérieur de l'article basai des péréiopodes de la dernière

paire se prolonge inférieurement au-delà de l'article ischial.

Les uropodes de la dernière paire, très courts, sout loin d'at-

teindre l'extrémité des uropodes précédents.

Chez L. tricristatus, dont Norman et Scott ont récemment
repris la description (29, p. 85, pi. ix, fig. 4 à 7), sous le nom
de L. guttatus (Grube), le premier article du pédoncule des

antennes supérieures, plus court que le second article, porte

une forte épine à l'extrémité de son bord inférieur, le ilagel-

lum accessoire, triarticulé, est aussi long que l'ensemble des

deux premiers articles du ilagellum principal. Le dactyle des

gnathopodes postérieurs n'atteint que la moitié de la longueur

du propode. Les péréiopodes des troisième et quatrième paires

sont bien développés, leur dactyle, assez long, est légèrement

courbé. Le lobe postérieur de Particle basai des péréiopodes

de la dernière paire est à peine prolongé inférieurement. Les

uropodes de la dernière paire dépassent un peu l'extrémité

des uropodes précédents.
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Provenance. —Stn. 411^ cap Tédiés. Stn. 441, côte orientale

de Tunisie. Stn. 554, golfe de Gabès. Stns. 682, 721, 726,

golfe de Bône. Profondeur 3 à 65 mètres.

Couleur. —Mes exemplaires de cette espèce avaient le corps

d'un jaune pâle, maculé de nombreuses petites taches parfai-

tement rondes, d'un brun rougeâtre, sur le mésosome, le raé-

tasome, les plaques coxales et Tarticie basai des péréiopodes

des trois dernières paires. Les yeux étaient bruns.

Distribution. — Adriatique (Grube). Port-Vendres, Ville-

franche (Melita). Cannes (envoi de M. Ad. Dollfus).

AMPIIITIIOIDAE

Amphithoe Vaillanti Lucas.

(PI. XX, fig. 1 à 4)

Amphithoe Vaillanti Chevreux (10), p. 100.

Ampithoe Vaillanti Stebbing (38), p. 639.

Habitat. —Oran, Alger, Bône, La Calle (Lucas). Stn. 10,

Cherchell. Stn. 517, cap. Tédiés. Stn. 552, golfe de Gabès.

Stn. 603, Alger. Stns. 656, 657, 659, 667, 705, 722, Bône.

Stn. 680, La Calle. Profondeur à 46 mètres.

Couleur. —Très variable, comme chez la forme voisine, A.

rubricata (Mont.). Le corps et les appendices sont souvent d'un

vert plus ou moins foncé, finement ponctué de brun. D'autres

fois, le corps est d'un brun rougeâtre uniforme, avec une

grande tache d'un blanc mat sur les plaques coxales de la cin-

quième paire et quelques autres taches blanches, plus petites,

sur le mésosome et le métasome. Les exemplaires de la sta-

tion 705 (roches, 46 mètres) avaient le corps et tous les appen-

dices d'un blanc opalescent, finement ponctué de rouge. Les

yeux étaient d'un rouge vif.

Distribution. —Golfe de Naples (Costa, Della Vallf). Adria-

tique (Heller). Mer Noire (Czerniawski). Mer Rouge (Kossmann).

Océan Indien (A. 0. Walker). Corse (Chevreux). Villefranche,

Antibes, Sainte-Maxime, Saint-Tropez, Sanary, Port-Vendres

(Melita). Marseille (Sp. Bâte). Cette (envoi de M. R. Ladmi-

rauit). Sines, Portugal (envoi de M. P. d'Oliveira). Saint-Jean-

de-Luz, Guéthary (Chevreux). Saint-Gilles-sur-Vie, baie de

Quiberon, Concarneau. Anse de Saint-Martin (Manche), pro-

fondeur 10 c\ 12 mètres (H. Gadeau de Kerville).
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La présence de cette forme méditerranéenne dans la Manche
présente un grand intérêt. Les exemplaires recueillis par

M. H. Gadeau DE Kervillk mesuraient 13""" de longueur. Les
antennes supérieures étaient prescjue aussi longues que le corps

et leur flagellum comprenait quarante-sept articles chez le

mâle et quarante articles chez la femelle. Le flagellum des

antennes inférieures du nulle se composait de quarante articles

très courts, celui de la femelle n'en possédait (jue trente-trois.

Pleonexes gam.maroides Sp. Bâte.

Pleonexes gammaroides Stebhing (38), p. 042.

Provenance. —Stn. 542, golfe de Gabès. Stns. 6Jj9, OGl,

669, Bône^ dans les Algues du littoral.

Couleur. —Mes exemplaires delà station 542 avaient le corps

d'un vert jaunâtre, ponctué de brun. Les yeux étaient rouges.

Distribution. —[^Norvège (Boeck). Iles Britanniques (Sp. Bâte,

Stebbing, Robertson, Norman, A. 0. Walker). Iles Anglo-

Normandes (Kœhler, Norman, Walker et Hornell). Très commun
sur les côtes françaises de la Manche et de rOcéau (Boulogne,

Luc-sur-Mer, Grandcamp-les-Bains, Ile Saint-Marcouf, Saint-

Vaast-Ia-Hougue, Omonville-la-Rogue, Saint-Lunaire, Perros-

Guirec, Roscofl", Morgat, Le Croisic, Arcachon, Guéthary,

Saint-Jeau-de-Luz). Sines, Portugal (envoi de M. P. d'Oliveira).

Açores (B.\.rrois, Chevreux). Canaries (Melita). Port-Vendres,

étang de Berre, Bandol, Antibes, Villefranche (Melita). Hyères

(A. 0. Walker). Cette (envoi de M. R. Ladmirault). Corse

(Chevreux). Adriatique (Heller, Nebeski). Côte de Caramanie

(envoi du D' Jullien).

Grubia hirsuta Chevreux.

Grubia hirsuta Chevreux (9), p. 95, fig. 1 à 4 du texte.

Grubia hirsuta Stebbing (38), p. 738.

Provenance. — Stn. 538, Tunis. Stns. 652, 711, Boue.

Djerba (envoi de M. Ad. Dollfus).

Couleur. —Les exemplaires de la station 711 avaient le

corps d'un vert plus ou moins foncé, ponctué de petites taches

noires en forme d'étoiles. Les antennes étaient annelées de

brun et de blanc. Les yeux étaient rouges. Les mâles étaient

d'un vert plus clair que les femelles.

Distribution. —Antibes, Ténérife, Canaria, Dakar (Melita).
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SuNAMPniTHOE PELAGicA (H. Milne Edwards).

Siinampliithoe pelagka Chevreux (10), p. 102, pi. xi, %. 4.

Sunamphitoe pelagica Stebbing (38), p. 645.

Provenance. - Stn 10, Cherchell. Stn. 603, Alger. Stn. 514,

cap Tédlès.

Distribution. —Norvège (G. 0. Sars). Iles Britanniques

(Sp. Bâte, Stebbing, Norman). Iles Anglo-Normandes (Norman,

Walker et IIornell). Wimereux (Bonnier). Ile Saint-Marcouf,

îles Chaiiséy (H. Gadeau de Kerville). Saint- Vaast-la-Hougue

(Chevreux et Bouvier). Saint-Lunaire, RoscofF. Côte océanique

de France (Chevreux). Guetaria (Bolivar). Portugal (envoi de

M, P. d'Oiiveira). Açores (Barrois, Chevreux). Campagnes de

FHirondelle, Atlantique nord, sur des Sargasses (Chevreux).

Côte du Sahara, au large du banc d'Arguin, sur des Sargasses

(Melita).

JASSJDAE

Jassa pulchella Leach.

Jassa pulchella Stebbing (38), p. 654.

Provenance.— Stn. 10, Cherchell. Stn. 600, Alger. Stns. 652,

711, Bône. Baie d'Alger (envoi de M. Seurat),

Distribution. —Espèce cosmopolite, habitant toutes les mers

d'Europe, depuis la côte occidentale de Norvège (Trondhjems-

fjord) jusqu'à la Méditerranée, l'Atlantique, le Pacifique,

l'océan Indien. Trouvée par la Melita à Ténérife et à Saô Miguel

(Açores).

COROPHIIDAE

Erichthonius brasiliensis (Dana).

Erichthonius brasiliensis Stebbing (38), p. 671.

Provenance. —Stn. 520, cap ïédlès. Stn. 535, Bizerte. Stn.

538, canal de Tunis. Stn. 570, Sousse. Stn. 588, Djidjelli. Stns.

653, 658, 659, 687, 699, 711, Bône. Stn. 684, La Calle. Port

et baie d'Alger (envoi de M. Seurat). Profondeur à 70 mètres.

Distribution. —Toutes les mers d'Europe, depuis la Norvège
occidentale jusqu'à la Méditerranée orientale (Alexandrie, envoi

du D"" Jullien). Açores (Chevreux, Barrois). Cadiz, Dakar et

Rufisque (Sénégal), baie d'Alcudia (Majorque), Port-Vendres,

Villefranche (Melita). Côte orientale des Etats-Unis d'Amérique
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(Smith, Holmes). Martinique, Venezuela (envoi du D' Jullien).

Rio-Janeiro (Dana). Mer Roug-e, océan Indien (A. 0. Walker).

Couleur. —Chez mes exemplaires de la station 061, le

corps, translucide, était d'un jaune verdâtre finement ponctué
de brun. Les yeux étaient rouges.

Erichthonius difformis h. Milne Edwards.

Erichthonius cUfformis Stebbing (38), p. 672.

Provenance. —Stn. 330, La Calle, profondeur 21 mètres. I

Distrirution. —Toutes les mers d'Europe, depuis la côte

occidentale de Norvège jusqu'à la Mer noire. Açores (Barrois).

Cerapopsis longipes Délia Valle.

Cerapopsis longipes Stebbing (38), p. 674.

Provenance. —Stns. 515, 516, baie d'Alger. Stn. 541, côte

est de Tunisie. Stn. 542, golfe de Gabès. Stns. 658, 659, 660,

661, 686, 687, golfe de Bône. Profondeur, 12 A 21 mètres.

Distribution. — Golfe de Naples (Della Valle). Port de

Mahon, Minorque (Melita).

Corps peu comprimé. Plaques coxales très petites, écartées

les unes des autres. Plaques épimérales du dernier segment

du métasome arrondies, non prolongées en arrière. Pédoncule

des antennes très allongé, antennes supérieures possédant un

flagellum accessoire. Lèvre antérieure arrondie. Mandibules

bien conformées, palpe court. Lèvre postérieure possédant

des lobes internes. Lobe interne des maxilles antérieures ne

portant qu'une soie au bord distal. Lobe interne des maxilles

postérieures portant une rangée de soies au bord interne. Lobe

externe des maxillipèdes armé de fortes dents. Gnathopodes

antérieurs et postérieurs de même forme. Dactyle des péréio-

podes des deux premières paires très allongé, styliforme. Article

basai des péréiopodes des trois dernières paires étroit. Uro-

podes de la dernière paire unibranchés. Telson échancré au

bord distal.
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Unciolella lunata (1) nov, sp.

(Fig. 16 du texte et pi. XX, fig. 5 à 16).

Corps lisse, à peine comprimé, mesurant un peu plus de

3 °"° de longueur dans la position où il est figuré ici. Méso-

some un peu plus long que l'ensemble du métasome et de

l'urosome.

Tête très volumineuse, plus longue que l'ensemble des deux

premiers segments du mésosome. Lobes latéraux petits,

subaigus.

Plaques coxales très petites, écartées les unes des autres.

Fig. 16. —Unciolella lunala nov. gen. et sp. —Exemplaire vu du côté droit.

n'atteignant pas la moitié de la hauteur des segments corres-

pondants du mésosome. Plaques épimérales arrondies, non
prolongées en arrière.

Yeux ronds, très petits, ne possédant qu'une dizaine d'ocelles

et situés au-dtssus des lobes latéraux.

Antennes supérieures allongées, dépassant en longueur l'en-

semble de la tête et du mésosome. Premier article du pédon-
cule aussi long que la tête. Deuxième article dépassant d'un

tiers la longueur du premier. Troisième article atteignant la

moitié de la longueur du deuxième. Flagellum beaucoup plus

court que le pédoncule et composé de sept articles très allon-

(1) Le nom spécifique fait allusion à la forme du telson.
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gés, garnis de longues soies. Flagelium accessoire uniarticulé,

aussi long que le premier article du flagelium principal.

Antennes inférieures plus courtes que les antennes supé-
rieures. Quatrième et cinquième articles du pédoncule d'égale

longueur. Flagelium plus court que le dernier article du pé-
doncule et composé de deux articles d'égale longueur, suivis

d'un petit article terminal.

Bord libre de la lèvre antérieure régulièrement arrondi.

Mandibules courtes, extrémité du lobe tranchant bifide, lobe

accessoire présent dans les deux mandibules et suivi d'une

rangée de cinq épines barbelées. Processus molaire bien dé-

veloppé. Palpe gros et court, troisième article aussi long que
l'article précédent et portant, au bord distal. quelques lon-

gues soies ciliées.

Lèvre postérieure possédant des lobes internes. Prolonge-

ments postérieurs aigus, divergents.

Lobe interne des maxilles antérieures portant, à son extrémité

distale, une seule soie ciliée. Lobe externe armé de neuf épines

fourchues. Palpe grêle, portant quatre épines au bord distal.

Lobes des maxilles postérieures d'égale taille. Lobe interne

cilié au bord interne.

Lobe interne des maxillipèdes arrondi au bord distal, qui

porte une rangée de soies ciliées. Bord interne du lobe externe

armé de cinq fortes dents. Quatrième article du palpe plus court

que l'article précédent, obtus à l'extrémité.

Gnathopodes antérieurs assez robustes, article basai dilaté.

Carpe subtriangulaire, aussi long que l'article basai. Propode

un peu plus long que le carpe, dilaté dans sa partie distale.

Bord palmaire convexe, se confondant avec le bord postérieur.

Dactyle atteignant la moitié de la longueur du propode et

pouvant s'appliquer exactement le long du bord palmaire.

Gnathopodes postérieurs de même forme mais un peu plus

petits que les gnathopodes antérieurs.

Péréiopodes des deux premières paires plus longs que les

gnathopodes. Article méral très robuste. Carpe gros et court.

Propode beaucoup plus long et plus étroit que le carpe. Dactyle

styliforme, à peine courbé, un peu plus long que le propode.

Péréiopodes de la troisième paire un peu plus longs que les

péréiopodes précédents (1). Péréiopodes des deux paires sui-

(1) Le péréiopode droit de la troisième paire, seul visible dans la figure d'en-

semble, devait être en voie de régénération. Le péréiopode gauche, plus allongé,

est représenté pi. xx, fig. 13.
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vantes assez allongés, article basai étroit. Propode atteignant

le double de la longueur du carpe. Dactyle robuste et courbé.

Branches des uropodes de la première paire d'égale taille,

beaucoup plus courtes que le pédoncule. Branche externe des

uropodes de la deuxième paire beaucoup plus courte que la

branche interne, qui est de la longueur du pédoncule. Pédon-

cule des uropodes de la dernière paire aussi large que long.

Branche externe plus longue que le pédoncule et portant, au

bord distal, deux épines dMnégale taille. Branche interne

représentée par un petit prolongement du pédoncule, sans

trace d'articulation.

Telson beaucoup moins long que large à la base, profondé-

ment échancré au bord distal, dont les extrémités se recourbent

en dedans pour former un petit crochet garni de deux épines.

Provenance, — Stn. 726, environs de Bône, profondeur

65 mètres. Un seul exemplaire, peut-être incomplètement

adulte.

Parunciola nov. gen.

Corps épais, plaques coxales petites. Plaques épimérales ar-

rondies en arrière. Yeux proéminents. Pédoncule des antennes

très allongé, les antennes supérieures possédant un flagellum

accessoire. Lèvre antérieure arrondie: Mandibules très courtes,

processus molaire bien développé, palpe grand, troisième ar-

ticle dilaté dans sa partie distale. Lèvre postérieure possédant

des lobes internes. Lobe interne des maxilles antérieures très

large, bordé de nombreuses soies. Lobe interne des maxilles

postérieures portant des soies au bord interne. Maxillipèdes

larges et courts. Gnathopodes antérieurs aussi robustes que les

gnathopodes postérieurs (chez la femelle), mais de forme un
peu différente. Péréiopodes longs et grêles, article basai étroit.

Uropodes des deux premières paires très longs et très grêles.

Pédoncule des uropodes de la dernière paire très court, branche

unique, grêle, styliforme. Telson entier.

Parunciola Seurati nov. sp.

(Fig. 17 du texte et pi. XX, fig. 17 à 27).

Femelle ovigère. —Corps épais, atteignant 6 ""1/2 de lon-

gueur, dans la position où l'exemplaire est figuré ici. Poche
incubatrice contenant vingt-et-un œufs. Mésosome deux fois
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aussi long- que l'ensemble du métusome et de l'urosome. Bord
inférieur de chacun des segments du mésosome relevé en dehors
et formant une sorte de carène qui surmonte les plaques coxales.

Premier segment du mésosome très court, n'atteignant que la

moitié de la longueur du segment suivant. Deuxième et troi-

sième segments du métasome et premier segment de l'urosome
g:arnis chacun d'une petite carène dorsale, la carène de Turosome
se terminant en arrière par une dent obtuse. Ensemble des
deux derniers segments de l'urosome n'atteignant pas la moitié

de la long-ueur du premier segment.

Tète aussi longue que l'ensemble des deux premiers seg-

Fio. 17.— Parunciola Seurali nov. gen. et sp. —Femelle, vue du côté droit.

ments du mésosome. Lobes latéraux peu saillants, arrondis

au bord distal. Angles postérieurs un peu aigus.

Plaques coxales très petites, ciliées au bord inférieur.

Plaques coxales des quatre premières paires n'atteignant que

la moitié de la hauteur des segments correspondants du méso-

some. Lobe antérieur des plaques coxales de la cinquième

paire deux fois aussi haut que le lobe postérieur. Plaques épi-

mérales du dernier segment du métasome arrondies.

Yeux proéminents, ovalaires, remplissant entièrement les

lobes latéraux de la tête.

Pédoncule des antennes supérieures très développé, aussi

long que l'ensemble de la tète et des cinq premiers segments

du mésosome. Premier article plus court que la tète. Deuxième
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article atteignant plus du double de la longueur du premier.

Troisième article un peu plus court que l'article précédent.

Fiagellum mutilé. Flagellum accessoire composé de cinq articles

et atteignant la longueur de l'ensemble des cinq premiers ar-

ticles du flagellum principal.

Pédoncule des antennes inférieures presque aussi long que

celui des antennes supérieures. Dernier article un peu plus

court que l'article précédent. Flagellum mutilé.

Bord libre de la lèvre antérieure régulièrement arrondi.

Mandibules courtes. Lobe tranchant aigu. Lobe accessoire

présent dans les deux mandibules et suivi d'une rangée de dix

épines barbelées. Processus molaire volumineux situé plus près

de la base de la mandibule que le palpe. Palpe très robuste,

garni de nombreuses soies. Troisième article plus court que

l'article précédent et fortement dilaté dans sa partie distale.

Lèvre postérieure possédant des lobes internes. Prolonge-

ments postérieurs peu allongés, non divergents.

Lobe interne des maxilles antérieures largement tronqué

au bord distal,, (]ui porte dix soies ciliées. Lobe externe armé
de douze épines. Palpe bien développé, portant six épines,

entremêlées de soies, au bord distal.

Lobe interne des maxilles postérieures portant deux rangées

de soies au bord interne. Lobe externe un peu plus long et

beaucoup plus large que le lobe interne.

Maxillipèdes larges et courts. Lobe interne carrément tronqué

au bord distal, qui porte de nombreuses petites épines. Lobe
externe rétréci dans sa partie distale et portant une rangée

d'épines au bord interne. Palpe assez grêle. Deuxième article

très allongé. Quatrième article un peu plus court que l'article

précédent.

Gnathopodes antérieurs courts, modérément robustes. Carpe

très développé, presque aussi long que l'article basai et dilaté

dans sa partie médiane. Propode lui peu plus court que le carpe,

quadrangulaire, portant, comme les trois articles précédents,

de longues soies au bord postérieur. Bord palmaire un peu

concave, séparé du bord postérieur par une petite dent obtuse.

Dactyle beaucoup plus long que le bord palmaire, presque

droit, sauf une légère courbure à son extrémité_, denticulé au

bord interne.

Gnathopodes postérieurs un peu plus longs, mais à peine

plus robustes que les gnathopodes antérieurs. Carpe triangu-

laire. Propode un peu plus long que le carpe. Bord palmaire
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séparé du bord postérieur par une deut aiguë. Dactyle beaucoup
plus long que le bord palmaire, denticulé au bord interne.

Péréiopodes de la première paire manquant. Péréiopodes de

de la deuxième paire longs et grêles, atteignant le double de

la longueur des gnathopodes antérieurs et portant de nom-
breuses touffes de soies au bord postérieur. Article méral,

carpe et propode d'égale longueur. Dactyle grêle et droit,

atteignant près de la moitié de la longueur du propode.

Péréiopodes de la troisième paire à peu près aussi longs que
les péréiopodes précédents. Article basai étroit. Article méral

un peu dilaté dans sa partie distale. Carpe plus court que l'ar-

ticle méral et dilaté dans sa partie médiane. Propode grêle,

n'atteignant pas tout à fait la longueur du carpe. Dactyle

court, légèrement courbé.

Péréiopodes de la quatrième paire très allongés. Article basai

étroit, bords antérieur et postérieur parallèles. Carpe et pro-

pode beaucoup plus courts c[ue l'article méral et d'égale taille.

Dactyle légèrement courbé, atteignant la moitié de la longueur

du propode.

Péréiopodes de la dernière paire manquant.

Uropodes de la première paire longs et grêles, extrémité des

branches brisée. Uropodes de la deuxième paire très grêles et

très allongés, bien que plus courts que les uropodes précédents.

Brandies garnies de nombreuses épines. Branche externe un

peu plus longue que le pédoncule. Branche interne notablement

plus courte que la branche externe.

Pédoncule des uropodes de la dernière paire très court,

presque aussi large que long. Branche unique très grêle, trois

fois aussi longue que le pédoncule et portant de longues soies

marginales et distales.

Telson volumineux, subtiiangulaire, un peu plus long que

large à la base^ échancré au bord distal, qui porte une paire

de longues soies simples et une paire de grosses soies ciliées.

Pbovënance. —Baie d'Alger (envoi de M. Seurat). Un seul

exemplaire.

Je suis heureux de dédier cette curieuse espèce à M. L. Seurat,

chef des travaux pratiques de zoologie à la Faculté des

sciences d'Alger, qui a l'amabilité de m'envoyer les Amphi-

podes provenant des pêches de l'Isis.
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SiPHONOECETESDella Vallei Slebbiiig'.

Siphonoecetes Della Vallei Stebbing (38), p. 684.

Provenance. —Stn. 515, baie d'Alger. Stns. 658, 659, 661,

golfe de Bône. Profondeur 10 à 25 mètres.

Couleur. —Mes exemplaires du golfe de Bône avaient le

corps et les appendices d'un jaune pâle, maculé de petites

taches brunes. Les yeux étaient d'un blanc mat, sur lequel les

ocelles se détachaient en noir.

Distribution. —Golfe de Naples (Della Value). Villefranche,

Bonifacio (Melita),

COROPHIUMVOLUTATOR(Pallas).

Corophium volutator Stebbing (38), p. 686.

Provenance. —Stn. 590, Djidjelli.

Distribution. —Norvège occidentale et méridionale (G. 0.

Sars), Suède (Bruzelius). Kattégat (Meinert). Hollande (Hoek).

Iles Britanniques (Sp. Bâte, Norman, Robertson, A. 0. Walker).
Iles Anglo-Normandes (Kcebler_, Norman, Walker et Hornell).

Côte française de la Mer du Nord et de la Manche : Dunker-

que, Gravelines(en immense quantité sur la plage, où ses mues
forment des cordons littoraux d'une épaisseur considérable),

Le Grotoy, Luc-sur-Mer, Saint- Vaast-la-Hougue, Cancale, Saint-

Lunaire, Roscoff. Côte océanique de France (Chevreux). Golfe

de Saint-Tropez, à l'embouchure de la rivière de Grimaud
(Melita). Porto Vecchio, Corse; Selimonta, Sicile (envoi de

M. Ad. DoUfus). Naples (Della Valle). Adriatique (Heller).

Corophium runcicorne Della Valle.

Corophium runcicoime Stebbing (38)_, p. 689.

Provenance. —Stn. 516, Alger, profondeur 15 mètres.

Distribution. —Golfe de Naples (Della Valle). Bosphore
(Sowinsky). Bonifacio (Chevreux). Setubal (Portugal), côte du
Sahara (Melita).

Corophium aculeatum Chevreux.

Corophium aculeatum Chevreux (14), p. 70, fig. 1 à 3 du texte.

Provenance. —Stn. 712, port de Bône, profondeur 8 mètres.
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Couleur. —Le corps était d'un gris rose, translucide, annelé
de brun violacé dans sa partie dorsale. Les yeux étaient d'un
blanc mat, sur lequel les ocelles se délachaient^en noir.

COROPHIUMAiNNULATUM Ch(,'VreuX.

Corophium annulation Chevreux (14)^ p. 73, fig'.4 et o du texte.

Provenance. —Stn. 712, port de Bône, profondeur 8 mètres.

Couleur. —Le corps était d'un jaune pâle, finement ponctué
de brun.

Corophium acherusicuaî Costa

Corophiwn acherusicum Stebbing (38), p. (392.

La femelle de cet Amphipode est très voisine de C. Bonelli

(M. Edw.) et Stebbing pense que la forme du golfe de Naples

pourrait être identique à celle du nord de l'Europe. Cependant,

plusieurs caractères bien nets permettent de les distinguer l'une

de l'autre. En dehors de légères difî'érences dans la situation

des épines des antennes, la femelle de C. acherusicum possède

un petit rostre qui n'existe pas chez C. Bonelli. Le premier arti-

cle du pédoncule des antennes supérieures, plus court que l'en-

semble des deux articles suivants chez C. Bonelli, est plus

long chez C. acherusicum. Le dactyle des gnathopodes posté-

rieurs, qui porte une dent au bord interne chez la première

des deux espèces, en porte deux chez la seconde. Enfin, le

propode des péréiopodes de la dernière paire^ plus long que
l'article basai chez C. Bonelli, n'atteint que les trois quarts de

la longueur de l'article basai chez la femelle de C. acherusicum.

On trouvera probablement des caractères distinctifs beaucoup
plus importants quand le mâle de C. Bonelli sera connu.

Provenance. —Stn. 740, lac de Tunis. Stns. 652, 661, 711^

Bône. Profondeur à 20 mètres.

Distribution. —Golfe de Naples (Costa, Della Valle). Alexan-

drie (envoi du D"" Jullien). Villefranche, Saint-Raphaël (Melita).

Cette (envoi de M. R. Ladmirault), Dakar, Cadiz, Lisbonne

(Melita). Côte océanique de France (Chevreux). Cuba, llong-

Kong (Stebbing).

Corophium acutum Chevreux

Corophium acutum Chevreux (14), p. 75, fig. 6 du texte.

Provenance. —Sur les Eponges et les Ascidies fixées aux

quais du port de Bône.



272 ED. CHEVREUX

Couleur. —Les femelles sont d'un jaune citron, sans taches.

Je n'ai pas trouvé le mâle de cette espèce.

GHELURIDAE

Chelura terkbrans Philippi.

Chelura terebrans Stebbing (38), p. 693.

Pboveinaîsce. —Stn. 716, Bône, dans les trous d'une pièce

de bois percée par les Tarets, en compagnie de Limnoria

lignonim (Rathke).

Couleur. —Les exemplaires de la Stn. 716 avaient le corps

d'un rose un peu jaunâtre et les appendices d'un blanc opales-

cent. Les yeux étaient noirs.

Distribution. —Adriatique (Philippi, Heller). Mer Noire

(CzERNiAWSKi). Naples (Della Valle). Cette, dans une pièce de

bois percée par les Tarets (envoi de M. R, Ladmirault).

Ajaccio, dragag"e, 60 mètres (Melita). Côte océanique de France

(Hesse, Bonnier). Luc-sur-Mer (envoi de M. Topsent). Jersey

(Walker et Hornell). Iles Britanniques (Sp. Bate_, Norman,

Robertson, a. 0. Walker). Hollande (Hoek). Norwège (Boeck,

G. 0. Sars). Côte orientale des États-Unis d'Amérique

(S. I. Smith).

PODOCERIDAE

PoDOCERUSchklonophilus (Chcvrcux et de Guerne).

Platophuim chelonophihim Chevreux (10), p. 115^ pi. xiii,

fig. 2^ à 2° et pi. XIV, fi g. 7.

Podocerus chelonophilus Stebbing (38), p. 703 et 741.

Provenance. —Stns. 504 et 513, au large de la côte d'Al-

gérie, sur Thalassochelys caretta Linné.

Distribution. —Campag-nes de I'Hirondelle, Stns. 7, 18,

101, 121, parages des Açores, sur Thalassochelys [caretta L.

(Chevreux).

Ces Amphipodes semblent plus rares en Méditerranée que

dans l'Océan. Les Tortues capturées par I'Hirondelle dans les

parages des Açores portaient toutes un grand nombre d^exem-

pliaires de P. chelonophilus, tandis que j'ai seulement trouvé

une femelle sur la Tortue de la station 504 et un mâle sur la

Tortue de la station 513.
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PoDocERus VAHiEGATUs Leach.

Podocetnis variegatus Stebhing (38), p. 703.

Provenance. —Stn. 10, Cheichell. Stn. 628, Bône.

Distribution. —Côte méridionale d'Angleterre (Sp. Bate,
Stebbing, Norman et Scott). Guernesey (Norman). Jersey
(Walker et Hornell). Giandcamp-les-Bains (Gadea.u de Ker-
ville). Saint- Vaast-la-Hougue (Chevreux et Bouvier). Roscofi

(Delage). Perros-Giiirec, côte océanique de France (Chevreux).

Port-Vendres, Antibes, Villefranche (Melita). Cette (envoi de

M. R. Ladniiraiilt). Golfe de Naples (Della. Valle). Adria-
tique (Heller, Nebeski). Alexandrie (envoi du D^ Jullien).
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EXPLICATION DES PLANCHES

Fig. 1.



Mem. S. Z. F., XXIII-iqio.
PI. VI.

LECERF, ROLEN.

I à 8. Nannonyx propinquus.

9. Lysianassa longicornis.

10. Lysianassa ceratina.

1 1 à 20. Lysianassa plumosa.



Mém. S. Z. F., XXIII -1910. PL VII

Ed. Chevreux de IMP. I.ECERF, ROLEN.

I à 13. Socarnopsis crenulata. 14 à 27. Aroui setosus.



Mé}n. S. Z. F., XXIII -1910. PL VIII

MP. LECERF, ROUEN

I à 14 et 29. Tryphosa minima. 15 à 28. Stegocephaloides christianiensis.



Mém. S. Z. F., XXIII -i^ 10. PI. [X.

Ed. Chevreux del IMP. LECHKh,

I à 8. Ampelisca typica.

9 à i6. Ampelisca tenuicornis.

17 et 18. Metaphoxus Fultoni.

19 et 20. Metaphoxus pectinatus.



Mém. S. Z. F., XXIII -1910. PI. X.

Chevreux del.

I à II. Bathyporeia megalops.

12 et 13. Paraphoxus maculatus.

IMP. LHCERF, ROLE

14 et 15. Harpinia crenulata.

16 à r8. Harpinia pectinata.



Mém. S. Z. F., XXIII -19 10. PI. XI,

Ed. ClIEVREUX Ac LKCERF, KOtliX.

I à 8. Harpinia Délia Vallei. iiiCt i2. Peltocoxa IVIanoni.

9 et 10. Gitana Sarsi. 13 à 17. Leucothoe incisa.

~

18 à 20. Leucothoe Lillieborsi-



Méiii. S. Z. F., XXIII -icj 10. PL Xli.

Ed. CllKVKKtX dcl.

I à 12. Stenothoe spinimana. 13 à 25. Stenothoe dentimana.



Mém. S. Z. F., XXIII -ic,io. PI. Xfll.

Ed. Chevreux del

I à 5. Pereionotus testudo. 7 à 11. Lilljeborgia Delhi Vnllei.

6. Iphimedia obesa. 12 à 18. Pontocrates norvegicus.

19 à 22. Westwoodilla rectirostris.



Mém. S. Z. F., XXIII -1910. PI. XIV.

Ed. Chevreux del.

à 14. Apkerusa mediterranea. 15. Eusiroides Delhi Vallei.

lé à 24. Melita aculeaia.



Mém. S. Z. F., XXIII -1910. PL XV,

Ed. Chevrecx dcl.

I à 13. Maerella tenuimana. 14 à 20. Elasmopus brasiliensis.

21 à 25. Gammarus rhipidiophorus.



Mém. S. Z. F., XXIII -1910. PI. XVI.

Ed. Chevreux del.
IMP. LECHKK, ROU

I et 2. Elasmopus pocillimanus. 9 à 12. Hyale Schmidti

3 à 8. Hyale camptonyx. 13 ^^ i9- Hyale Dollfusi.

20 à 25. AUorchestes aquilinus.



Mém. S. Z. F.. XXIII-ipio. XVII.

I à 3. AUorchestes plumicornis. 4 à 20. Lembos Viguieri.



Mém. S. Z. F., XXIII -19 10. PL XVIII.

IMP. LECERF, ROUEN.

I à 5. Eurystheus palmatus. 6 à 11. Megamphopus longicornis.

12 à 17. Leptocheirus cornuaurei.



Mcm. S. Z. F., XXIII -1 910. PI. XIX.

Ed. Chevkeux del.

I àà 4. Leptocheirus cornuaurei. 5 '^ H- Leptocheirus bispi

15 22. Leptocheirus guttatus.



Mém. S. Z. F., XXIII -1 910. PI. XX.

Ed. Chhvreux del. l.MP. LKCERF, ROUEN.

I à 4. Amphithoe Vaillanti. 5 à 16. Unciolella lunata.

17 à 27. Parunciola Seurati.
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Fig. 7. —Ç. Maxille postérieure x 37.

Fig. 8. - $. Maxillipède x 37.

Fig. 9. —$. Gnathopode antérieur x 30.
Fig. 10. —$. Gnathopode postérieur x 30.

Fig. 11. —$. Lobe branchial d'un gnathopode postérieur :< 22.
Fig. 12. —$. Uropode de la dernière paire x 37.

Fig. 13. —$. Telson x 37.

Aroiii setosus nov. gen. et sp.

Fig. 14. —?. Antenne supérieure x 37.

Fig. 15. —?. Pédoncule et partie du flagellum d'une antenne infé-

rieure X 37.

Fig. 16. —Ç. Épistome et lèvre antérieure x 37.

Fig. 17. —2. Mandibule x 37.

Fig. 18. —$. Lèvre postérieure x 37.

Fig. 19. —$. Maxille antérieure x 37.

Fig. 20. —Ç. Maxille postérieure x 37.

Fig. 21. —$. Maxillipède x 37.

Fig. 22. —$. Gnathopode antérieur x 22.

Fig. 23. —$• Gnathopode postérieur x 22.

Fig. 24. —$. Péréiopode de la troisième paire x 2â.

Fig. 25. —Ç. Péréiopode de la dernière paire x 22.

Fig. 26. —$. Uropode de la dernière paire x 52.

Fig. 27. —?. Telson x 52.

Planche VIII

Tryphosa mînima nov. sp.

Fig. 1. —̂. Plaque épimérale du dernier segment du métasome X 37.

Fig. 2. —?. Antenne supérieure X "52.

Fig. 3. —$. Antenne inférieure X 52.

Fig. 4. —$. Mandibule x 90.

Fig. 5. —$. Lèvre postérieure x 90.

Fig. 6. —$. Maxille antérieure x 90.

Fig. 7. —$. Maxille postérieure X 90.

Fig. 8. —$. Gnathopode antérieur x 52.

Fig. 9. —$. Gnathopode postérieur x 52.

Fig. 10. —Ç. Partie d'un péréiopode de la troisième paire x 37.

Fig. 11. —?. Partie d'un péréiopode de la quatrième paire X 37.

Fig. 12. —$. Péréiopode de la dernière paire X 37.

Fig. 13. —$. Uropode de la dernière paire X 90.

Fig. 14. —?. Telson X 90.

Slegocephaloides christianiensis Boeck.

Fig. 15. —$. Plaque épimérale du dernier segment du métasome X 30.

Fig. 16. —Ç. Antenne supérieure X 37.

Fig. 17. —$. Antenne inférieure X 37.

Fig. 18. —$. Lèvre antérieure X 37.

Fig. 19. —$. Mandibule gauche X 37.

Fig. 20. —$. Lèvre postérieure x 37.

Fig. 21. —Ç. Maxille antérieure X 37.



Fig.
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Fig. 8.-6". Péréiopode de la quatrième paire x 22.

Fig. 9. —S- Péréiopode de la dernière paire x 22.

Fig. 10. —o Uropode de la dernière paire x 30.

Fig. \\. —3- Telson x 30.

Paraphoxiis 7naculatus (Chevreux),

Fig. 12. —$. Péréiopode de la troisième paire X 52.

Fig. 13. —$. Péréiopode de la quatrième paire x 52.

Harpinia crenulata Boeck, exemplaire de Bône.

Fig. 14. —$. Plaque épimérale du dernier stgment du mélasome X 52.

Fig. 15. —$. Péréiopode de la dernière paire x 52.

Harpinia peclinala G. 0. Sars. exemplaire d'Alger.j

Fig. 16. —?. Plaque épimérale du dernier segment du mélasome Xo2.
Fig, 17, —$. Gnathopode antérieur x 52.

Fig. 18, —$. Péréiopode de la dernière paire x o2.

Planche Xt.

Harpinia Délia Vallei nov. nom., exemplaire de Bougie.

Fig. 1, —?. Plaque épimérale du dernier segment du métasome x 30.

Fig. 2, —?. Tête et antennes X 30.

Fig. 3, —?. Gnathopode antérieur x 30.

Fig. 4. —$. Gnathopode postérieur X 30.

Fig. 5. —?. Péréiopode de la dernière paire X 30,

Fig. 6. —$. Uropode de la deuxième paire x 52.

Fig. 7. —$. Uropode de la dernière paire X 52.

Fig. 8. —$. Telson x 52.

Gilana Sarsi Boeck, exemplaire de Boue.

Fig, 9. —$. Gnathopode antérieur x 72.

Fig. 10. —$. Gnathopode postérieur X 72,

Peltocoxa Marioni Gatta,

Fig. 11, —<J. Gnathopode postérieur x 90.

Fig. 12, —Ç. Derniers articles d'un gnathopode postérieur X 90.

Leucothoe incisa Robertson, exemplaire de Bône.

Fig. 13. —$. Deuxième et troisième segments du métasome X 30,

Fig. 14. —Ç. Gnathopode antérieur X 30.

Fig. 15. —$. Gnathopode postérieur X 30.

Fig. 16, —$. Péréiopode de la deuxième paire X 3(t.

Fîg, 17. —$. Telson x 72.

Leucothoe Lilljeborgi Boeck, examplaire de Villefranche.

Fig. 18. —$. Gnathopode postérieur x 37,
*

Fig. 19. - $. Péréiopode de la deuxième paire x 37,

Fig. 20. —?. Telson x 72.
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Planche XII.

Stoiothoc sp'mimana nov, sp.

Fig. 1. —Ç. Antenne supérieure x 34.

Fig. 2. —Ç. Antenne inférieure x 34.

Fig. 3. —^. Mandil)ules x î^l.

Fig. ». —$. Maxille antérieure X ^^^

Fig. o. —$. Maxillipède x 81.

Fig. 0. —Ç. Guathopode antérieur X 34.

Fig. 7. —Ç. Gnathopode postérieur X ;54.

Fig. 8. —Ç. Péréiopode de la troisième paire X 34.

Fig. '.•. —?. l'éréiopode de la cinquième paire X 34.

Fig. 10. —$. Uropode de la dernière paire X 81.

Fig. 11. —^. Telson x 81.

Fig. 12. —(J. Gnathopode postérieur X S'i.

Stenolhoe dentimana nov. sp.

Fig. 13. —$. Antenne supérieure X 27.

Fig. 14. —Ç. Antenne inférieure X 27.

Fig. 15. —Ç. Maxillipède x 63.

Fig. 16. —Ç. Gnathopode antérieur x 34.

Fig. 17. —Ç. Derniers articles d'un gnathopode antérieur X 63.

Fig. 18. —$. Gnathopode postérieur X 34.

Fig. 19. —$. Péréiopode de la deuxième paire x 34.

Fig. 20. —$. Péréiopode de la troisième paire x 34.

Fig. 21. —Ç. Péréiopode droit de la quatrième paire x 34.

Fig. 22. —$. Péréiopode gauche de la quatrième paire x 34.

Fig. 23. —$. Péréiopode de la cinquième paire X 34.

Fig. 24. —$. Urosome et ses appendices, vus du côté gauche, X 45.

Fig. 25. —$. Uropode de la dernière paire X 63.

Planche XIII.

Percionotus lestudo (Montagu).

Fig. l. —(J. Antenne supérieure x 4ô.

i''ig. 2. —(J. Gnathopode antérieur X 45.

Fig. 3, —(J. Gnathopode postériedr X 4o.

Fig. 4. —
(J. Urosome et ses appendices X 60.

Fig. l>. —Ç. Urosome et ses appendices x 60.

Ipliimedia obesa Halhke, exemplaire de Tunisie.

Fig. 6. —$. Maxille antérieure x 45.

LiUjeborgia Delhi Vallei Stebbing, exemplaire de Bône.

Fig. 7. —c?. Gnathopode postérieur x 18.

Fig. 8. —(j. Uropode de la dernière paire X 3i

.

Fig. 0. -S- Telson x 31.

Fig. lu. - $. Uropode de la dernière paire X 45.

Fig. II. —?. Telson X io.
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Ponlocraits uorvcgirus lioock, exemplaire ilolîùiie.

Fig. 12. Ç. Antenne supérieure X •H.

Fig. 13. Ç. Antenne inf.Mieure X iH.

Fig. 14. - $. Gnalhopode anlérieiir >c .U .

Fig. 11). Ç. Derniers articles (l'un gnalliopode antérieur 6"i.

Fig. lit. V. Gnalhopode posléri» ur X 31

.

Fig. 17. '
. . Extrémité d'un gnatlioi)ode postérieur \ 7"'.

Fig. 1!^. —V. Premiers articles d'un péréiopoile de la dernière |)aire.

X 31.

Westwondilla rerlirostris (Délia Valle), exemplaire de Rùne.

Fig. 11>. i'. Tôle et partie des antennes x 25.

Fig. 20. - S. Gnalhopode antérieur X V6.

Fig. 21. (J. Gnathopode postérieur X 45.

Fig. 22. î. Tête et antennes X 25.

ri.ANCUK XIV.

Aphernaa ineilUerriaica iiov. sp.

Tête X '«5.

Antenne supérieure X 15.

Antenne inférieure X i5.

Mandibule X 71).

Lèvre postérieure x 75.

Maxille antérieure X 75.

Maxille postérieure x 75.

Maxillipède x 75

Gnathopode antérieur x -45.

Gnathopode postérieur X 45.

Péréiopode de la deuxième paire X 45.

Péréiopode de la cinquième paire X 45.

Dernier segment du métasome, urosome et ses appen-
dices X 30.

Fig. l 'i. V- Uropode de la dernière paire et telson X 45.

Eusb'oides Délia Vallei Chevreux.

Fig. 15. —.,?. Bord postérieur du dernier segment du uiétasome X 30.

Melila aculeata nov. sp.

Dernier segment du métasome X 31.

'. Pédoncule et partie du llagellum d'une antenne supé-

rieure X 34.

—o\ Gnathopode antérieur X 31.

—o- Gnathopode postérieur X 34.

—
(J. Péréiopode de la cincpuènie paire X 3'i.

—o • Uropode de la dernière paire X 3i.

—S. Telson x 81

.

—^ Gnalhopode antérieur X 3i.

— 4?. Gnathopode postérieur X 34.

Fig.
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Planche XV.

Maerella lenuimana Sp. Bâte.

Fig. 1 . —$. Plaque épimérale du dernier segment du métasome x 38.

Fig. 2. -- Ç. Mandibule x 48.

Fig. o. —S- Palpe mandibulaire d'un exemplaire du Croisic >< 63.

Fig. 4. —Ç. Lèvre postérieure x 48.

Fig. 5. —Ç. Maxille antérieure x 48.

Fig. 6. —Ç. Maxille postérieure x 48.

Fig. 7. —$. Maxillipède x 48-

Fig. 8. —̂. Palpe d'un maxillipède d'un exemplaire du Croisic x 63.

Fig. 9. —$. Gnathopode antérieur x 38.

Fig. 10. —$. Gnathopode postérieur X 38.

Fig. 11. —$. Péréiopode de la deuxième paire X 38.

Fig. 12. —$. Uropode de la dernière paire X 38.

Fig. 13. —$. Telson x38.

Elasmopus brasiliensis (Dana), exemplaire de La Galle.

Fig. it. —Q. Plaqueépimérale du dernier segment du métasome X 20.

Fig. lô. —o*. Gnathopode antérieur X 20.

Fig. 16. —^. Gnathopode postérieur x 20.

Fig. 17. -- S- Gnathopode postérieur, vu du coté interne. X 20.

Fig. 18. —o . Uropode de la dernière paire x 34.

Fig. 19, —J. Telson x 34.

Fig. 20. —$. Gnathopode postérieur X 34.

Gammarus rhipidiophorus Catta.

Fig. 21. —^. Mandibule X 48.

Fig. 22. —Q. Lèvre postérieure X 48.

Fig. 23. —
<J. Maxille antérieure droite > 48.

Fig. 24. —
(J. Maxille postérieure x 48.

Fig. 25. —
cJ. Maxillipède X 48.

Planohe XVI

Elasmopus pocillimanus (Sp. Bâte).

Fig. 1 . —Ç. Plaque épimérale du dernier segment du métasome x 19.

Fig. 2. —Ç. Gnathopode postérieur x 19.

Hyale camplonyx (Heller), exemplaire de Bône.

Fig. 3. —S' Maxillipède x 48. ^

Fig. 4. —<J. Gnathopode antérieur x 34.

Fig. 5. —S- Gnathopode po>iérieur x 34.

Fig. 6. —^. Péréiopode de la dernière paire x 27.

Fig. 7. —(J. Uropode de la dernière paire x 48.

Fig. 8. —
(J. Telson x 48.

Hyale Schmidti (Heller), exemplaire de Bône.

Fig. 9. —
(J. Gnathopode antérieur x 27.

Fig 10. —
(J. Péréiopode de la dernière paire x 19.

Fig. 11. —(J. Uropode de la dernière paire X 48.

Fig. 12. -
(J. Telson x 48.
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Fig. 13.

Fig. 14.

Fig. 15.

Fig. 16.

Fig. 17.

Fig. 18.

Fig. 19.

Fig. 20.

Fig. 21.

Fig. 22.

Fig. 23.

Fig. 24.

Fig. 25.

Ilyale Dollfusi nov. sp.

Gnalbopode antérieur x 27.

Gnathopode postérieur x 27.

Péréiopode de la dernière paire X 27.

Uropode de la dernière paire x 63.

Telson x 03.

Gnathopode antérieur X 27.

Gnathopode postérieur X 27.

Allorcliesles aquilinus (Costa), exemplaires de Bône.

—o . Maxille antérieure x 48.

—o- Maxillipède X '*8.

—3. Gnatliopode antérieur X 27,

—<3. Gnathopode postérieur X 27.

—$. Gnathopode antérieur X 27.

—$. Gnathopode postérieur X 27.

Planche XVII.

Allorrhesles plinnicornis (Heller), exemplaire de Bône.

Fig. 1. —$. Antenne supérieure x l'J.

Fig. 2. —?. Antenne inférieure x 19.

Fig. 3. —$• Gnathopode antérieur x 27.

Fig. 4

Fig. 5

Fig. 6

Fig. 7

Fig. 8

Fig. 9

Fig. 10

Fig. 11

Fig. 12

Fig. 13

Fig. 14

Fig. \o

Fig. 16,

Fig. 17

Fig. 18

Fig. 19

Fig. 20

Lembos Viguieri nov. sp.

Tête et partie des aulennes X 19.
'

Lèvre antérieure x 34.

Mandibule X 34.

Lèvre postérieure x 34.

Maxille antérieure x 34.

Maxille postérieure x 31.

Maxillipède x 34.

Gnathopode antérieur X 27.

Gnathopode postérieur X 27.

Péréiopode de la première paire X 19.

Propode et dactyle d'un péréiopode de la troisième

paire X 34.

Péréiopode de la quatrième paire X 19.

Uropode de la première paire X 34.

Uropode de la deuxième paire x 34.

Uropode de la dernière i)aire et lelson X 34.

Gnathopode antérieur X 34.

Gnathopode postérieur x34.

Planche XVIII.

Eurystheus palmatus (Stebbing et Roberlson), exemplaires de Bône.

Fig. 1 . —c> • Tète et antennes X 48.

Fig. 2. Gnathopode antérieur X 63.
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Fig, 3. —3. Gnalhopode postérieur x 63.

Fig. 4. —Ç. Gnathopode antérieur X 63,

Fig. 5. —$. Gnathopode postérieur X 63.

Megamphopus longicornis nov. sp.

Fig. 6. —
cJ. Tète et antennes x 27.

Fig, 7. —̂. Gnathopode antérieur x 27.

Fig. 8. —(J. Gnathopode postérieur x 27.

Fig. 9. —$. Gnathopode antérieur X 27.

Fig. 10. —$. Gnathopode postérieur X 27.

Fig. 11. —Ç. Uropode de la dernière paire X 48.

Lepiocheirus cornuaurei Sowinsky, exemplaires de Saint-Gilles.

Fig. 12. —
(J. Tête et antennes X 27.

Fig. 13. —cî- Gnathopode antérieur X 34.

Fig. 14. —̂. Gnathopode postérieur x 34.

Fig. 15. —S- Péréiopode de la deuxième paire x 27.

Fig. 16. —
(J. Péréiopode la troisième paire X 27.

Fig. 17. -—
(J. Péréiopode de la quatrième paire X 27.

Planche XIX

Lepiocheirus cornuaurei Sowin?ky, exemplaires de Saint-Gilles.

Fig. 1. —
cJ. Péréiopode de la dernière paire X 27.

Fig. 2. —
c?. Uropode de la première paire X 63.

Fig. 3. —
(J. Uropode de la dernière paire et telson x 63.

Fig. 4. —$. Gnathopode antérieur x 34.

Lepiocheirus bispinosus Norman, exemplaire de Bône.

Fig. 5. —$. Plaque épimérale du dernier segment du métasome et

premier segment de l'urosome X 15.

Fig. 6. —?. Antenne supérieure x 15.

Fig. 7. —$. Antenne inférieure x 15.

Fig. 8. —$, Gnaihopode antérieur x 19.

Fig. 9. —Ç. Péréiopode de la deuxième paire X 15.

Fig. 10. —Ç. Péréiopode de la troisièiue paire x 15.

Fig. 11. —$. Péréiopode de la dernière paire x 15.

Fig. 12. —?. Uropode de la première paire x "24.

Fig. 13. —?. Uropode de la deuxième paire x 24.

Fig. 14. —Ç. Uropodes de la dernière paire et telson x 24.

Lepiocheirus gutlatus (Grube), exemplaire de Bône.

Fig. 15. —$. Plaque épimérale du dernier segment du métasome X U.
Fig. 16. —Ç. Antenne supérieure X 34.

Fig. 17. —$. Gnathopode antérieur x 48.

Fig. 18. —$. Extrémité d'un gnathopode postérieur x 81

.

Fig. 19. —$. Péréiopode de la troisième paire X 34.

Fig. 20. —Ç. Péréiopode de la quatrième paire X 34.

Fig. 21. —?. Péréiopode de la dernière paire X 34.

Fig. 22. —?. Urosome, uropodes et telson x 48.
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Planche XX
Amphithoe Vaillanti Lucas, exemplaires de la Manche.

Fig. \. —^. Gnathopode antérieur x 10.

Fig. 2. —cJ. Gnathopode postérieur x 10.

Fig. 3. —Ç. Gnathopode antérieur x 10.

Fig. 4. —$. Gnathopode postérieur x 10.

Unciolella lunata nov. gen. et sp.

Fig. 5. —Lèvre antérieure x 63.

Fig. 6. —Mandibule x 63.

Fig. 7. —Lèvre postérieure x 03.

Fig. 8. —Maxille antérieure x 63.

Fig. 9. —Maxille postérieure X 63.

Fig. 10. —Maxillipède X ^3.

Fig. 11. —Gnathopode antérieur x 48.

Fig. 12. —Péréiopode de la première paire x 48.

Fig. 13. —Péréiopode de la troisième paire x 48.

Fig. 14. —Uropode de la première [laire X -iS.

Fig. 15. —Uropode de la dernière paire X 81.

Fig. 16. —Telson X 81.

Parunciola Seuroti nov. gen. et sp.

Fig.. 17. —$. Lèvre antérieure x 34.

Fig. 18. —Ç. Mandibule X 34.

Fig. 19. —$ Lèvre postérieure X 34.

Fig. 20. —$. Maxille antérieure X 34.

Fig. 21. —Ç. Maxille postérieure x 34.

Fig. 22. —$. Maxillipède x 34.

Fig. 23. —$. Gnathopode antérieur x 27.

Fig. 24. —$ Gnathopode postérieur x 27.

Fig. 25. —$. Uropode de la deuxième paire X 34.

Fig. 26. —$. Uropode de la dernière paire X 34.

Fig. 27. —$. Telson x 34.


